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celle de Versailles
Réunion de délégués de
trois grandes puissances:
la Grande-Bretagne,

la Franceet l’Italie.

MUSSOLINI PRESIDE

Bien des commentaires se
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' Les personnages
de la conférence

‘Presse Associéc:
A conférence tripartite de
Stresa, qui s'ouvre aujour-
d'hui, réunit les personna-

ges officiels européens les plus
éminents qui se soient jamais
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| “Si TU VEUX LA PAIXPREPARE LA GUERRE.
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* ° L'ELOGE DES
SCANDINAVES

(Presse Canadienne |
NEW-YORK, 11. — Cessez les i

plaisanteries au sujet des lan-
gues, spécialement des langues
scandinaves, déclare Hoffman
Philip, ministre des Etats-Unis

l'en Norvège, car nulle part on ne |

cultivés qu'en Norvège. Tous:
sont éduqués et possèdent une
habileté spéciale à s'exprimer, à
écrire et à cultiver les arts.

INTERVENTION
QUI RETARDERA
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saurait trouver autant de gens | ;
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28 MARATHON A
UEEN'S PARK BE

Duel Hepburn-Henrv sur un
“bout de papier”. Bill
de l’Hydro en 3e lec-

ture.

LES EMOTIONS SONT
CHAUFFEES A BLANC

1

. 5
sur assemblés depuis que le traite |

font en divers pays de Locarno fut signe, il y a dix |

issue de la confe- ans. MUSSOLINI | y | TORIES Canadienne»

MUSS N ! NTO, . —- evenant i

. rence. Le premier ministre Musso- | | | A | | P Il | N | Queen's Park après leur première

oT + lini, d'Italie, n'est pas accom- | .nuit de repos depuis dimanche, les

ALLEMANDS SCEPTIQUES; pagné de son ministre des af- | Jégislateurs de la province se du-
 

faires étrangères. car il réunit
en Jui-même plusieurs personna - |

mandent aujourd'hui si on reusswa
a trouver, dans la cave du palais| . . |

(Droits réservés 1935 pas i« Presse. lités, étant donné qu'il détient “La prairie attend”, dit le ; légisiatif. le bout de papier portant
Associée 1 sept portefeuilles sur treize. > . L un message du chef de l'opposition §

STRESA, Italie, 11. Les, Mussolini a fait connaître le dé- senateur Meighen. e George-S. Henry au premier minis-

délégués français à la confé-

rence de Stresa sont apparem-

ment déterminés à faire dc

l'appel de la France à la So-

ciété des Nations contre I'Al-

lemagne la base de toutes les

délibérations de la conféren-

ce. Les Francais, a appris la

Presse Associée, sont d’avis

que les délégués a la conféren-

ce doivent attaqueh de front’

la grave question soulevée par

ia violation allemande des

“lauses militaires du traité de.

Versailles. Si, dit-on, l’Allema-

gne a adopté une mesure illé--

* sir de paix qui anime l'Italie,
mais personne n'ignore qu’il dis-
puse d'une puissante machine
politique qu’il pourra mettre a

: contribution en cas de menace à

la sécurité italienne.
MacDONALD

le premier ministre MacDo-
nald, de Grande-Bretagne. est

une autre grande figure de cet-
te conférence. T1! fait converger

tous ses efforts en vue d'enten-
tes internationales. Il préfère
aux menaces une discussion pa-
cifique dans le but d'en venir à
un entente, Sur le déclin de sa
carrière politique, au dire d'ob-
servateurs, il se trouve en face
de la situation la plus critique
dont il ait en a faire face.

FLANDIN

|

!
|

 |

; militaires, à Doberitz, inspectont l'escodrille de Richtofen.

To ONT EU DES
 SALAIRES DE
8000 ET PLUS ‘Presse Associéc'

  

4 Immédiatement après avoir conféré avec Sir John Simon, au sujet de la paix européenne, Hitler va faire l'inspection de ses nouveeux
avions de combat. On le voit ici accompagné du général Herman Goeri ng, premier ministre de Prusse et ministre de l'Air, ct de plusieurs houts

UN TYPHON FAIT PÉRIRJ’INDUSTRIF
AU MOINS70 PERSONNES |
Ce typhon s'abat récemment sur les Îles Philippines.

ont été retrouvées et on craint que

sénateur Sinclair veut

plus de sagesse.

AMENDEMENTS
Une intervention du sénateur J.-

E. Sinclair, libéral de l'Ile du Prin-
ce-Edouard, contre la suspension
des règlements du sénat a mis ob-
stacle à l'étude par le sénat des
nombreux amendements apportés
par la commission sénatoriale des
banques et du commerce au bill des

2 Prêts agricoles.

 
 MINIÈRE EN

* SERA STIMULEE 2528
Le Trés Honorable sénateur Mei-

tre Mitchell-F. Hepburn et la re-
ponse de M. Hepburn.
M. Henry a hier déclenché le duel

lc plus mouvementé de la session
en accusant le premier ministre de
l'avoir “trompé de propos délibéré
mardi soir en ne déclarant pas sur
le billet que le bill annulant les con-

trats d'énergie de Québec. adopte
en deuxième lecture ce jour-là, ze-
rait étudié en comité durant lt
nuit. M. Hepburn g dit plus tard
aux journalistes qu'il démissionne-
rait “immédiatement” si le billet ne
mentionnait pas la mesure sur l'é-
nergle.
AJOURNEMENT PLUS TOT
Le premier ministre Hepburn a

ajourné une Chambre épuisée, peu
après minuit ce matin. La Chambre

e
ale, celle eut en adopteri minis Nandi MANILLE, lles Philippines, 11. — d'autres n'aient péri. Presque tous du à l'unanimité pour permettre au [avait siégé sans interruption de

a utres P ! d Lepremier cuire Fran ; D'après des noupelles retardées. lel, bâtiments de la vill ae Boron- sénat d'étudier aujourdhui même |hmdi après-midi à quatre heure:

a he . ; hy | nombre des morts à la suite du ty-' ec lles amendements et de passer le|hier matin et elle avait repris ses

Les chefs des gouvernements

trançais, anglais et italien

discutent aujourd'hui à Stre-

sa les questions de sécurité

européenne à la lumière du

réarmement allemand, à une,
conférence regardée comme la

plus importante depuis celle

de Versailles Les délégués

anglais seraient d'accord avec

Mussolini, dans les vues qu'il

a exprimées dans un article

de journal, savoir que le ré-
sultat de la conférence ne

sera ni la guerre ni la paix

ses occupations domestiques

pour tourner son attention vers
les questions diplomatiques. A
l'exemple de Mussolini, il aver-
tit le monde que la France, tout
en étant disposée à la paix, est
toutefois prête à combattre pour
l'obtenir. Pierre Laval, ministre
des affaires étrangè.es accompa-
gue M. Flandin, Le premier mi-
nistre de Grande-Bretagne est
égalem:nt accompagné de son
secrétaire des affaires étrangères,
Sir John Simon. qui a la répu-
tation d'être un brillant négocia-
teur,

L'ARGENTDES

. phon de samedi dernier esi dau

Un rapport du secretaire i moins 70. Les corpsde 17 pécheurs

;gan ont été détruits et ses 21.000

jhabitants sont sans foyers,
 

d’Ftat, M. Cahan, sur le | PRESIDENT
service civil.

+ eee i

16 SOUS-MINISTRES
Suivant un rapport déposé hier en|

Chambre des Communes par M. C.-

: H, Cahan. secrétaire d'Etat, en re-
| ponse aux questions de M. Robert.

|McKenzir, député libéral d'Assint-|
| boia, 75 fonctionnaires ont eté nom-!
més par le gouvernemeut fédéral et!

{la commission du service civil à
des salaires de S5.000 et plus par an-|
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LES SALAIRES
DE $1200 ET
MOINSRÉTABLIS

25.000 fonctionnaires cana-

LL (L'augmentation dr prix de
bill en troisième lecture, dès de-

main. Il déclara que la prairie at-
‘tend avec anxiété la passation de
! cette mesure et que les agriculteurs
{| de la Saskatchewan dont les terres
{ont été rendues stériles par la sé-
i cheresse, dont les sauterelles ont
imangé l'an dernier les récoltes,
; n’espèrent qu'en la passation rap‘-

de de cette loi qui leur permettra

l’argent aux Etats-Unis.
Pas de commentaires

au Trésor.

BI-METALLISME
oT i tard, les avances indispensables à

. ‘Toute augmentation du prix de‘l'ensemencement de leurs terres.

l'argent va donner un élan à l'in-! En procédant ainsi la Chambre au-
|dustrie minière au Canada mais il ra le temps de considérer le bill

 

se peut aussi que la politique des modifié que le sénat lui transmet-
| Etats-Unis à propos du métal blanc|
!soit préjudiciable à la stabilisation
;mondiale du papier-monnaie et à; Meigtien.

tra et elle pourra le voter avant
l'ajournement,

‘d'obtenir avant qu'il ne soit trop |
* s'est terminé quand le bil? fut adop-

conclut le sénateur  
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délibérations hier après-midi.
Dans l'intervalle, les ,législateurs

se demandent aujourd'hui s'ils au-
ront à participer à un autre mara-
thon. Le bill de l'énergie doil en e!-

fet revenir en troisième lecture.
Les conservateurs se proposent de

renouveler leur opposition, Ils pro-

poseront probablement que la me-

sure soit renvoyée au comité. Cela
ouvrirait tout gradn le débat qui

 

(Suite a la Te page?

 

Ce avom—

Petites I
éternelle, mais que les délé- née, depuis le mois de juillet 1930. mondiale du fe en: AMENDEMENTS , A !

A ; Le rapport montre également que : - la situation économique en ine. S$ AME) MEN mn I |

gués se sont Bla depuis la même date, 77 fonctionnai diens toucheront dé- | Les autorités du Trésor et d'au- Le Sénateur Sinclair exposa que’ epec tes

le but de scruter eu Ss 4 3 res et employés du gouvernement qui sormais leurs pleins (tres services du gouvernement à les amendements sont nombreux et 4 _4_ RO00

la situation. Toutcfois, ils se | ne tombent pas sous le coup de la, A {Ottawa ne veulent pas commenter importants, que le sénat doit obser- ' ; ;

rendent compte que cette, ù {loi du service civil. ont obtenu des! salaires. yla politique des gouvernements'ver lc rêglement, les discuter on; Recherche d'empoisonneurs |

étude devra aboutir à quel- ; augmentations de salaires de $500, —_—— ; étrangers. Comme d'habitude, ils toute liberté d'esprit, sans hâte. Il! LINDSAY, ont. he Wn LesDo L

hose jou plus M. LAPOINTE ; ont refusé de parler lorsqu'on leur à conclut en disant qu'il restera à la clers sont a la recherche Pre

que € ; Durant le régime gouvernemental . 71 jsoumis un rapport de Washington. Chambre assez de temps pour l'ac- Sonneurs de chiens en cette ville.

On prétend à Londres que la
nouvelle entente franco-russe sera
discutée à Stresa, et les journaux
expriment l'espoir que les délégués

trouveront
système de sécurité colrective en se
basant sur les principes de la So-

ciété des Nations.
Le président de la conférence est

le premier ministre Mussolini d'Ita-

lie.
VUES DIVERSES

(Presse Canadienne”
STRESA, Italie, 11, — C'est au-

jourd'hui que s'ouvre l'importante
conférence tripartite au palais his-
torique Borromeo. Lz premier mi-
nistre MacDonald de Grande-Bre-
tagne et son secrétaire des affaires
étrangères. Sir John Simon, le pre-
mier ministre Flandin de France et

115005 L'ONCE
le moyen d'édifier un

Ce prix vient d’être fixe par
proclamation du prési-

dent des Etats-Unis.

LES EFFETS
Presse Associée)

WASHINGTON, 11, — Le prési-

‘dent Rooosevelt a augmenté hier

{soir le prix que le trésor paiera pour

le nouvel! argent sortant des mines.

Ce prix est porté de 64 sous et demi

à 71 sous l'once et ce nouveau taux

l est en vigueur depuis le 10 avril. L-

 

 actuel. 16 sous-ministres ont été.
nommés.

LES SERVICES !
Les nominations et augmentations partite de Stresa.

de salaires faites dans les divers: -

ct L'ALLEMAGNE
- EST HÉFIANTE

ET INQUIÈTE

Barton. sous-ministre le Dr L.-E.

d'Italie, préside, la conférence tri-

Kirk, agrostologiste ct A.-A. Leith,
président de la commission fédérale
des débouchés commerciaux. 5
fonctionnaires du ministère ont re-

çu des augmentations de $500 et

plus.
AUDITEUR-GENERAL—Une no-

mination a salaire de plus de $5.000,
celle de A.-H. Brown. promu assis-.
tant auditeur général.
RADIO-CANADA — Tros nomi-, 

,Le premier ministre MUSSOLINI

 

7.000 fonctionnaires de plus ver-
ront leurs salaires restaurés en en-

tier au Canada par suite du projet
de loi du ministre des Finances, M.

; E-N. Rhodes, adopté cn première
‘lecture hier. aux Communes.

M. Rhodes a présenté un nouveau
bill, devant être substitué à celui de
lan dernier qui imposait une dé-
, duction de salaire de 10 pour cent
sur tous les salaires de fonction-

| naires recevant plus de $1.000 par

année, Le bill adopté hier en pre-
mière lecture n'impose plus qu’une;

déduction de 5 pour cent et exemp- ;
te totalement de la baisse tous

«les fonctionnaires recevant $1.200
jet moins. M. Rhodes estime que
le nombre de fonctionnaires qui se

, disant que le président F. D. ROOse- cepter et au gouverneur général as-
; velt voulait hausser le prix de l’ar- | sez de temps, pour lui donner l'as-
| rent qui sera dorénavant extrait sentiment royal avant l'ajourne-
; des mines, {ment de Paques. Le sénateur Sin-
| Mais les experts monétaires sur- clair demanda que les amende-
. veillent la situation avec beaucoup. ments fussent imprimés et inscrits
; d'intérét. Le gouvernement est tenu, à l'ordre du jour de la séance d’au-
au courant de tout nouveau déve- fourd'hui. ‘En procédant ainsi, dit-
loppement, _ ; | il, en se gardant de se hâter. le sé-
En certains milieux, on croit que

|

nat sera sage. Les amendements
le président Roosevelt cherche les' +

meilleurs moyens de satisfaire tous! ajouta-t-1l pourront être acceptés

les groupes. D'autres croient qu'il} (Suite à la Te page)
faudra deux ans avant que les ?
Etats-Unis aient un papier-monnale .

Le billdes |
à provision bi-métallique. !
En vertu des termes de l'entente |

barbiers a

 

    

sur l'argent adoptée à la conférence
économique mondiale. le Canada est
Obligé de retirer de l'exportation |
environ 1.600.000 «nces d'argent ca- |

 

‘Trois de ces animaux ont été em-

poisonnés récemment et l'an der-

nier plus de 100 sont morts de cette

façon.

11 est suffoque

MONTREAL. 11.—-Un pompier à
été suffoqué par la fumée et de
grands dommages onL été caucés
dans un incendie qui s'est déclaré
hier soir au bureau d'un dentiste.
avenue Monkland. Le pompier J,
Morin, a repris l'usage de ses sen,
grâce aux boins soins de ses com-
pagnons.

Feu Mlle Rivard
QUEBEC, 11.-—-Mlle Clotilde Ri-

vard directrice de la société pour
la protection des jeunes filles ct
soeur du juge Adjutor Rivard, de

étrangères, Sir John Simon, le pre- x sté fixé par proclamation [Nations à 85.000 et plus, E. C. . », |trouvent ainsi complément exempts padi . ry» ge la Cour du Banc lu Roi, est décé-
mier ministre Flandin de France et tiene p p Buchanan, directeur de la publicité  Stresa Imi cause des soucis. | de baisse est de 25.000, dont 18.000 entente dextration pouver, Cette | ete défait dée ici à l'âge de 70 ans. Elle far.

. 5 | ’ sait partie de la société depuis 1919.le ministre des affaires étrangères,
Pierre Laval, vont discuter avec le
premier ministre Mussolini Italie

Cette augmentation aura pour re-

sultat un nouveau déboursé de

Charles Shearer, gérant de poste sé-
I nior a Toronto, lequel fut plus tard
| transféré à Ottawa à moindre sa-

L’attitude des socialistes
nationaux à la veille

par suite de l'exemption de $1.000
‘l'an dernier et 4.000 temporaires et:
3.000 permanents par suite de

ans et plus.
———,—

; SUR LA RECOMMANDATION DE

 
{Taxe de S200

=, ; .000. sertu de la loi d'a- = .

la situation créée par le réarme- Seargent. Cette toi, dit-on,‘ laire: J.-A. Dupont, directeur des: , exemption de $1.200 cette année. M. BELANGER. LE COMITE | CHINE BQ A parti

mortdeVAneon sont arri ‘forcera le pays à faire l'acquisition ; émissions pour le réseau de est. de la conférence. i M, CHEVRIER ; N AUX MESURE PRIVES TUE LA on ines J ps ot magasins=e non s arn - 95 ) Augmentation de $500 ou plus a -—= = M. E-R.-E. i ë j- " , :chalncs dans les mites de °
vés ici à 8 heures 30 ce matin de $1.950.967.067 en argent. gme P R Chevrier. député li ——_ ;devront payer à la ville une taxe| E.-L. Bush- DEUX POINTS _Téral d'Ottawa, fit observer que tout :

_… en acceptant cette baisse. qui vaut:
DERLIN, 11 avril (P.C.-Tluvas) — mieux que rien. il ne veut pas que

Ie Voelkischer Beobachter, journal (son attitude et celle de son con-
de Hitler, traduit la méfiance que ; frère d'Ottawa (M. Ahearn) pa- i

de| deux fonctionnaires,
nell et J.-F. Willis.

(Presse Canadienne) ide deux cents dollars, conformé-
,__ TORONTO, 11.—Sur la motion de ment à une résolution adoptée hier
, M. Aurélien Bélanger, député libé- ! soir par le conseil municipal.
‘ral de Prescott, le comité des bills

Il y a quelques mois. le prix
ait en-dessous de 50 sous

7 (Suite aIa3¢ page’

et ont été reçus par Mussolini. et | ;
la délégation française est arrivée l'argent ét
tar& hier. Les délibrations ont com- | ‘once.

 

 

UNE BASE  

 y mencé à 10 h. 30. C'est la pre- Pres hpi . rn pepe van Famil -

’ ère fois. d 1 , conférence de Presse As >» 47. te nc ; , rivés de la slature a tué au- : Familles menacées

- paixdeParisque - réunissent oe NEW-YORK, 11. - Laugmentation V ictor Morris S 'ESÉ von ressent à Berlin à la veille de la raisons une approbation de la bais- CT ourd'hUI le billdes barbiers et des! QUEBEC. 11. — Lnviren tron
A "enférence de Stresa Un craint sur- se effectuée dans les salaires des {cents familles dr Québec seront

premiers ministres de France. d'Ita- du prix de l'argent établit une nou-| coiffeurs présenté à la Législature

lie et de Grande-Bretagne. Tous velle base de prix mondiaux, dit-on.

ces diplomates seront isolés du reste

fonctionnaire. I] réitère ce qu'il. : ; par le Dr A.-D. Roberts, député | chassées de leurs fovers le ler mai,
a déjà dit, à savoir que cette d¢-|

livré à la police ‘
;à moins que la ville ne paye aux

"tout que des décisions y soient pri- |

ses en dehors de l'Allemagne qui,

 

de ces raisons le

 

Mort de M. C.F.

Gauvin à Québec
LE DEFUNT ETAIT LE DOYEN

du monde pendant toute la journée.
Un émoi a été créé par un arti-

cle du journal Popolo d'I‘alia, di-
rant que l'ftaile a l'intention de
maintenir 600.000 hommes sous les
armes jusqu'a ce qu” les perspec-

 

tives soient dovenue: nlus encou- DES ARPENTEURS DE QUE.
—_—nee ve BEC

(Suite & Ia 102 page’
——ar= close canteen)

a QUEBEC, JU — M. Charles-E,
Gauvin. doven dis aypenteurs de

Cre 2 m0

VEIL LES |uébeu et sccrtaire de Commission
æ ï - :

| Nationale des Champs de Dataille,
LES NOU

RELIGIEUSES
_———se

; M. Guusin laisser deux fils, le lieu-

ttensnt-colone! Henri Cuuvin el
major Ruxvmend Gauvin, ét six fil-

 

 

‘est décédé iet hier à l'âge de S1 ans,

te |

| RECHERCHE DEPUIS SAMEDI
: POUR INFRACTION A LA LOI

DES VALEURS. — EN COUR
DEMAIN.

Victor Morris, 29 ans, 41 ave-
nue Daly, qui était recherche
par la police provinciale depuis
samedi dernier, s'est Jivré à la
police d'Ottawa vers une heu-
re 30 cet après-midi. TH s'est
rendu au poste en compagnie
du chef C.-P, McCarthy. de la
police du comté de Carleton, et
v fut détenu. Au moment où
nous allons sous presse, il n'a-
vail pas encôre cYtenu de cau-
tionnement. Morris est accusé

Nominations du Cardinal Le MM. TAN Chaloner, d'Ottawa, ! d'avoir transigé des ventes
QUEBEC. 11. - Far decision de 6 Kluwu. à Chaloner, de Brooklrn, d'obligations sans permis. Il

Son Eminence le Cardinal aArche- x ov, cone Loerauxefri res, sera traduit en ccur du magis-

vêque: parer trat demain matin probable-
M. l'abbé Charles-Omer Garant,. PARIS, 1°.—On dit dans le: mi- ment.

du Séminaire de Québec, a été nom- ; | ax bien renseirnés que les futu- |
mé aumônier de l'Association des'res mesures que prendra la France
Patrons en remplacement de M. tv, CONsisteront en des pactes ce se-.

La police cherche encore un
autre courtier du nom de Geor-
se-(, Guy, sans adresse con-

l déclare Walther Schmitt dans ce {duction était tout a fait injustifia-
! journal, montre qu'elle avait aussi
(sa notion de sécurité A Genève les
| puissances ronsidèrent 1Europe

comme une plateforme favorable à
leurs buts et non pas comme un

{continent sur lequel les formes na-
! tionales les plus divrrsra veulent

se faire sentir.

L'ANlemagne déclara qu'elle per-

sistera dans son principe à recher-

cher elle-même son droit et sa sécu-
i rité aussi longtemps que es autres

| puissances croiront pouvoir décider

seules de lu proportion des forces

de l'Europe sans consulter le Relch.

; I'inalemment on parut rendre comp-
.te que la politique européenne a

,besoin d'un changement d'air et

John “Simon et Eden rcconnurent
Qu'on ne pouvait pas négliger les

! perspectives nouvelles prrceptibles
:à Berlin, C'est pourquoi le journal

! estime qu'il est regrettable qu’on

 

i n'ait pas persévéré sans retard dans |

chanoine Cyrille Gagnon.
M. l'abbzé Georges Trépanier. au

repos. a éte nomme vicaire à Svint-

Grégoire de Montmorenes
’ . . .

Le Cardinal a Jolictte
JOLIETTE, il. — La ‘ule de Jo-

lictte prépare une grande récep-
tion en l'honneur de Son Eminence
le Cardinal Villeneuve. Au cours
d'une récente réunion. A. le matre
& fait part au Conseil d'une entre-
vue qu'il à etté avec Son Excellen-
re Mgr Papinca.t sur la venue cel
ête du Cardinal Villencuse à !otca-

“on dé la Semaine Sociale, Cone
ia ville a l'ntention de lui iaire une

réception civique le comite de pu-
blicité verra A dresser un plan de
herption et à le soumettre au Con-
geil. :

‘cours muturls avoc la petite enten-
{te. la Grèce ot In Turquie, dans le
‘but de consolid>r les accordés qui
pourraient êtie cenclus à Strrsa.
L'accoui iranc -usse qui vient
d'être él:to.* ‘vvira.t do modèle

à ces futures accords.
 {

1 frrrroome mt oe om am mee oe on

|| PRISON POUR |
NEGLIGENCE!

{

qd
Canadienne

+

| Prèse
LOS ANGELES 11 -—- Lic\9;

; MeManui, 83 ai, . 5 Ci. condam-!
‘né aufourd'hu: 180 jours di
| prison pour avoir laisse seule tcu-"
te une nuit dans un automobile |
en panne sa vicille mere invalide |

i Agée de 70 ans. :1
bb

ee ”

| ouve éthode plus mobile où
nue. sur une Accusation du la nouvelle m ge pius iy

, même genre, Les prétendues
i infractions ont été mises à jour

te dr fa recente enquèle fai-
‘te a Ottawa par les représen-
tanis de la Comnsion des va-
1~u~ d'Ontaric.

Expulsion d'un|

correspondant
)

P. Can Havas-
FERLIN. 11. — Où a ordonne ai-

ourd int l'expulsion d'ANemagne rie

,M. Behrens, correspondant du
Journal National de Bale. qui est

faccusé par les autorités allemandes
d'avoir pris une attitude hostile en-
Ivers le Reich.

Iles tninistres anglais s'engazèrent.
En revanche on organisa une con-

+ férence qui n'offre rien de nouveau
 

Suite à la 7 page»

 

 

Moins de chômeurs

à Toronto

TORONTO. 11. — Duran: les sept
ricis qui se sont terminés le 31 mars
plus de 3.400 familles ont cessé de
leur propre gré à recevoir des se-

cours dans la ville de Toronto. C'est
de que \e commissair- du bion-être,
,M. A.-W. Laver, a souligné en rap-
‘portant que 2.640 autres farhilles
avairnt cessé d'être secourues pour
d'autres raisons.

ible. Il se réserve de faire des ob-
| servations lors de la deuxième lec--
ture mais il veut faire observer dès
maintenant que les 7.000 employés
exemptés ne seront guère plus

:avantagés qu'auparavant, étant
‘donné qu'à l'encontre d'autrefois,
"ils sont maintenant obligés de con-
tribuer à la caisse de retraite. Ain-
jui, ce qu'ils gagnent d'un côté, ils
ile perdent de l'autre.
 

‘Suite à la 7e page’
cement

M. Trudeau mort à
Orlando. Floride

C'ÉTAIT UN HOMME D'AFFAI-
RES BIEN CONNU DE MONT-
REAL,

‘Presse Canadienne)
i ORLANDO, Floride, 11.—J.-Char-
. les-Emile Trudeau, homme d’affai-
{res de Montréal, est décédé hier
‘soir à Orlando à l'âge de 46 ans.
Il fut atteint de la pneumonie ven-
dredi dernier. Mme Trudeau et une
fille du défunt firent le trajet de
Montréal en avion pour se rendre
au chevet du mourant. Le défunt

} était gérant général de la Cham-

; prsident du club de balle. Il était
a4 Orlando depuis trois semaines.
rt

Pour vol de poulets

LINDSAY. Ont. 1! Waiter
Cress a êt“ condamné a un” périn-

, ae determinée de trois mois el a
une pério:+ indéterminée d'un at.
pour vol d= net! poulets. H como
tait vendre les poulets afin de

, Sacheter de la gazoline pour son
inouvel automobile.

Ils sont invités à se réunir
en conférence à Montré-

al le 9 avril.

LES SECOURS
(Presse Canadienne

; MONTREAL. 11, — Il est possible
{que la réunion proposée des pre-
(miers ministre provinciaux. dans le
but de discuter la demande que le

{gouvernement fédéral assume toute
{la responsabilité des secours aux
| chômeurs. soit ajournée à plus tard,
car un certain nombre de premiers
ministres ne pourraient se rendre à
Montréal pour le 22 avril.

i MONTREAL, 11 — Les premiers
; Ministres de neuf provinces du Ca-
i nada ont été invités par télégram-
|mes à se réunir à Montréal le 22

i

P R | | N | | AUX {libéral de Sault Ste-Marie.
M. Bélanger a rapporté qu'il

loyer de quelques mols au moins.
Telle est la déclaration faite hier
au comité administratif par une dé-
légation d'un svndicat catholique.

avait présidé les séances du sous-
comité qui avait entendu le pour et

lle contre de ce projet de loi. L'op-
‘position a été telle que le sous-co-
mité en cest venu à la conclusion
que la législation ne devrait pas
être adoptée.

Le président R.-S. Colter du co-
mité des bills privés a refusé d'en-
tendre Arthur Slaght. C.R.. en fa- ;
veur du bill, et J.-C. German. qui| :
s’opposait au bill. M. Colter a dit
que le sous-comité avait obtenu À
tous les renseignements nécessal- |
res.
La mesure voulait accorder à |

l'Association des barbiers ct coif-
feurs le pouvoir de régler les salal- -
res, les heures de travail et la con- :
currence dans les salons de barbiers,
coiffeurs et embellisseurs.

propriétaires

|
i
|

|

 

«Presse Canadienne)

TORONTO, 11. — La perturbation
qui était concentrée hier dans le

M. Bélanger dit que ces métiers
ont besoin de réglementation. A
cette fin, on pourrait étendre les
pouvoirs du ministère de la santé. 

 

| avril avec les membres du comité
{ formé à la récente conférence des!
(maires du Canada. afin de prendre
d'autres mesures décisives relative-
ment aux réclamations des maires.
savoir que le gouvernement fédéral

j assume la pleine responsabilité des
Secours aux sans travail.

Au sujet de

l’avocat Penverne

M. Beaubien, député libéral de

, membres du dit comité. qui se com-| de M. Penverne:
| Pose des maires, C. Houde. de Mont-

Provencher, pote les questions sui-|

‘plain Oil Products, Ltd. et vice-! L'intitation n été signée par les|vantes au gouvernement, au sujet.

Nébraska a gagné ce matin le sud
de 1Iowa. La pression de l'ouest et de
dans les provinces de l'ouest et de-
puis les grands lacs en gagnant l’est

.11 a fait beau dans presque toute:
les parties du Canada,

i Vallée de l'Outaouais et haut du
Bt-Laurent—Vents modérés de l’est:
beau aujourdMui et la plus grande

 

partie de vendredi: pluie probab.-
vendredi soir.
| Maximum hier 6

Minimum nuit) 34
A 8 heures ce matin: — Dawson

i120, Aklavik 12 sous 0; Fort Simpson
1.—Depuis l= ler septembre 1930,|12; Fort Smith, 12; Prince Ruper

réal, J. Simpson. de Toronto. G. G.|le gouvernement ou tout ministère 42: Victoria, 44; Kamloops. 36; Ja--
McGeer. de Vancouver, J. Queen, de! fédéral a-t-il retenu les services de
Winnipeg. G. Wenige. de London. | M. Jean J. Penverne. avocat de
Ont. F. J. Craig d'Halifax et F : Montréal. en quelque qualité que ce
Bancrof!. “ecréizive genéra: d'u CC- soit?
Smite 2-81 aif, en quelle quaiité, dans

MM. Hotde. Sempson  Wenigr et quelles causes. procés ou affairc..
Bancroft. se sont rendus pour dis-.
cuter la question, et jes autres mai-

j res ont éte consu:tés par telephone, j services Jusqu'aujourd'hui?

et quel ou que) smontants chaque -
ministère lui a-t-il versés pour ses

per. 28; Edmonton, 24: Prince A'-
bert, 20; Churchill, 2 sous zor:
Winnipeg. 30: Moosonnee, 34; 8. 5
Marie, 42: London, 40; Toronto, 5:
Kingston. 36: Ottaws, 5: Montrer:

36: Doucet. 30: Saini-John. 34
Moncton. 31: Halifax, 36: Charlo:-
tetown. 34; Détroit, 42, New-York

143.
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LES CONFERENCES

ce sénateur Gustave Lacasse
iparle de la péninsule d’Essex
bastion de notre civilisation!
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Historique de la vie française et leçons qui en de-

coulent dans la “petite patrie” de I'hon. Dr La-

casse. — Conférence a la Société Historique
d'Ottawa hier soir.

La pentibule d'Essex, cet avant-

poste de la civilisaton et de la cul-

ture française u centre du conti-

nent, a fait hier soir le sujet d'une

magistrale conférence à la Société

Historique d'Ottawa. |Le sénateur
Gustave Lacasse ¢ ‘Tecumseh, Ont.

médeçin, journaliste, mutualiste ct

un des nombreux apôtres de la sur-
vivance aux confins de la province
d'Ontarlo, parla avec érudition de
sa “petite patric”

La conférence eut Heu à la salle

de l'Ecole Normale du l'Université
d'Ottawa, en présence d'un auditoire
nombreux et appréciateur. Le pro-
fesseur Louis Charbonneau de l'Eco-

le Normale, président de la Socicle
présenta l'honorable Dr Lacasse. M.

Robert Gauthier. ‘- pecteur du mi-
nistère de l'Instruction publique

dans Kent et Essex, remercia 1”
conférencier. M. Gauthier est ac-
tuellement professeur 2 “Ecole Nor-!
male.
Dans l'auditolic. nous avons rc-

ronnu le R. P. Gllles Marchand. O.

M. I, recteur de l'Université: M.
l'abbé L.-C. Raymond, curé de St-

Joseph de Wrightville,. M, Félix Des-
rochers. biblin'’ “calre parlementai-

re, le R. P. Rrné Lamoureux, O. M.
I. principal de J'Ecole Normale, les
RR. PP. Tenri Saint-Eenis, Labbé ct
Lavivne. de l'Université. M. le séna-
tour Julrs-Edouard Prévest. Frmest
B'odeau. l'inspecteur Chs-Auguste

Latour. 1rs professeurs Roger St-
Denis et Josenh B chard, le Dr Da-
mien Saint-Pierre. d'Ottawa, autre-
fois de Windsor, M. Tancrède Saint-
Pierre, secr airé de l’hon, Raymond

Morand. plusieurs professeurs de

l'Université et de J'Ecole Normale,
les officiers ct les membres de la
Soclété Historique.

TEXTE DE L’

Mesdames et Messicurs,—
Vous voyez devant vous ce soir un

québecols d'origine qui, immédiate-
ment après l'obtention de son doc-
torat en médecine à l’Université de

Montréal — alors Laval -— Fri le

chemin de l'exil, pour ainsi dire. et
alla se fixer dans la région la plus
méridionale du Canada: la pénin-
sule d'Essex.
cc petit coin de terre qui avance
témérairement en territoire améri-
cain — et que je me plais à appe-

INFERENCE

C'est précisément de;

dide végétation se manifeste davan-
stage dans le Sud de ce beau com-
té. La partie Nord, grâce à sa pruxi-
mité de la grande ville de Détroit
— la cité “dynamique”, comme l'ap-

; pellent orgueilleusement les Améri-
| cains — est considérablement indus-
trialisée, et nous y voyons, échelon-

‘nées sans aucune interruption le
long des bords de la rivière du mé-
!me nom, sept ou huit villes — dites
les Villes-Frontières — qui renfer-
ment dans leurs murs une agglomé-
ration de plus de 100.000 âmes et qui;

"constituent le plus grand centre de
fabrication d'automobiles de l'Em-
pire. C'est 1a que la Ford Motor
Company, la Chrysler Motor Cor-
oration of Canada, et la General |

| Motors, étalent leurs immenses usi-
| nes. i

UNE VIEILLE COLONIE |
FRANCAISE :

| Peu de gens savent, mesdameset
messieurs, que e grand centre in-
dustriel — le quatrième d'Ontario
;— est en même temps le site au-
thentique de la plus vieille colo-

; nie française de cette province. On!
raconte qu'un jour, un politicien

l éminent e Québec, voyageant dans
|nos parages pour la première fois,
! rencontra en sortant de la gare de
| Windsor un vieux monsieur avec le- ;
i quel il se mit à converser. S'aper-
cevant qu'il était canadien-français,
il lui demanda depuis combien de

i temps il habitait dans ce district.
, Son interlocteur, se redressant avec
fierté, répondit: “Depuis deux cents

| ons, monsieur!” Le héros de ce pe-
tit incident était en effet un mon-
sieur Ouellette dont les ancêtres

‘étaient venus se fixer dans cette ré-
gion deux siècles auparavant. et

I dont la principale rue de Windsor
«perte encore le nom: c’est l'artère
.centrale qui divise la ville entre la
partie-Est et la partie Ouest. Et le
voyageur curieux n'était autre que,
"M. Armand LaVergne, dont la race!
! canadienne-française pleure la dis-’
i parition récente.
; > Il sera sans doute intéressant,
ici, de remonter le cours des temps

124 de jeter un regard rétorspectif sur
.'histoire de cette région d’Essex et
‘du Bas-Michigan, appelée par les
"chroniqueurs “la vieille colonic dy
Détroit”.

. Peu d'endroits en Amérique furent
| plus en butte aux vicissitudes du
régime colonial que cette région
d'Essex et du Bas-Michigan. Le
vieux Détroit. proprement dit, trou-
!va moyen de changer l'allégeance
deux ou trois fois dans l’espace d’un
demi-siècle. On peut attribuer cela,

 

ler mon petit “finistèré” — que je évidemment, à sa position géogra-
veux vous entretenir ce soir. Cette! phique, l'ancien “fort Pontchartrain”
conférence sera un résumé d'obser- ; fermant avec Michilimackimac, aux
vations cueillies aux cours des vingt- deux extrémités de l'immense pé-
deux années que j'ai passées aux | ninsule miehiganaise, deux postes de
avant-postes. c'est-à-dire aux con-, commande de première importance
fins de notre terre canadienne et entre l'Est et les territoires encore
au coeur Même de cette pittoresque | inexplorés de I'extréme-Occident.
et luxuriante région des zrnads lacs, Divisons donc notre étude, pour rai-

région dont l'essor industriel au son de simplification, en trois cha-'
cours des deux dernières décades| pitres principaux et considérons
surtout prit des proportions phéno- | l'histoire et le développement de ces
ménales, région très riche en sou-!
venirs historiques, région enfin ou;
existe non seulement le confluent de
grands cours d’eau mais aussi celul
de trois civilisations ou cultures dis-
tinctes: la française, la britannique
et l'américaine,

Délimitons bien d'abord cette ré-

gion dont je veux vous parler, et
disons un mot de ses rescources na-
turelles. ;
On m'apprit. comme & vous, mes-

dames et messieurs, quand je fré-
quentais l'école primaire, que le Ca-
nada est borné à l'Est eb à l'Oucst
par les deux grands océans Atlanti-
que ct Pacifique. au Nord par les
mers arctiques ct au Sud par les
Etats-Unis. Aussi, quelle ne fut pas
ma surprise, lors de mon arrivée à
Windsor en novembre 1913, de cons-
tater que lc comté d'Essex, qui for-
me l'extrémité Sud-Onest de la pro-
vince d'Ontario, était borné au
Nord par un des états de In graude
république, le Michigan. Voilà une
particularité qui cause la même sur-
prise à tous les voyageurs qui vi-
sitent notre péninsule pour ln pre-
mière fois el ‘qui n'ont pas étudié
leur carte avant d'y pénétrer.
péninsule d'Éssex, en cffet. géogra-
phiquement parlant. est autant en
terre américaine que l'état du Mai-
ne. du même point de vue. est en
terre canadienne, une différence de
latitude de 5° — représentant en-
viron 09600 milles en distance itiné- |
raire — existant entre lc point lc
lus méridional de la première et:
¢ point le plus septentrionale du
sccond.

Accrochée au flanc cle l'Ontario|
romme un appendice. Ia péninsule
d'Essex cst bornée à l'EsL par le
comté de Kent. au Sud par le lac
Erié,. au Nord-Ouest par le Michi-
gan ct au Nord par le Inc Sainte-
Claire, qui relie lui-méme les deux
grands Tacs Huron et Erié par les
rivières Salnte-Claire ct Détroit.
Son soi. qui est formé de terre d'al-
luvion, est très fertile. et le climat.
excessivement tempéré, v est très
propice à la culture des légumes et
du tabac cb est aussi très favora-
ble à la croissance et au développe-
‘nent d'arbres fruitiers, tels que le
poirier et le vêcher. Il recéle aussi
de très riches nappes de gaz natu-
rel. D'aucuns ont méme donné à
cette région le nom de “sun parlor
of Canda”... ct Je ne crois pas le
termo exagéré du tout.
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_Cette splen-' eeant la côte occidentale du Michi

“pays d'en haut” sous le régime
français, sous le régime britannique
ci sous le régime américain. Na-
turellement, ce sont la période fran-
çaise au delà de la ligne quarante-
cinquième — ou, pour être plus
exact, au-dela de la ligne quarante-
troisième — et la période anglaise
cn deçà de cette même ligne. —
c'est-à-dire la période contemporai-
ne — qui nous intéresseront davan-
tage.
SILHOUETTES DES PIONNIERS

FRANCAIS
Sans remonter au déluge. Mesda-

mes et Messieurs, je ferai d'abord
parser devant vous les silhouettes
pittoresques des héroïques Français
qui parcoururent ces régions en tous
sens a la fin du 17ième siècle et au
commencement du 18iéme. y firent
nénétrer nour la première fois la
lumière du christianisme et v pro-

; menèrent le flambeau de la civilisa-
. tion européenne. Procédant par or-
; dre chronologique, je vous rappellc-
;ral avec flerté et une émotion bien
‘naturelle à un descendant français,
comme la plupart d'entre vous, les
| figures suivantes:

 
} JEAN NICOLET.-- qui explora la
côte Sud de la péninsule supérieu-

| re du Michigan, dés 1634. et que tous
les historiens saluent comme le pre-
;mier Européen qui mit jamais les
pieds en ces terres lointaines.
REN7 MENARD.— vénérable jé-

suite blanchi sous le joug qui fut le
| précurseur de tous lès autres mis-
; sionnalres qui allèrent précher
| l'Evangile sur ces rives encore Inhos-
! pitalières, ct qui disparut mystérieu-
cement en fuin 1662, ati cours d'un

; voyage apostolique, probablement
victime de la perfidie des sauvages.

+ LOUIS JOLIET.— qui fut envoyé
par Talon en 1669 vers les lacs Hu-/
ron ct Supérieur pour y vérifier
l'existence de mines de cuivre et!
d'argent.

! DOLLIER ET GALLINEE.— ces
deux infatigables sulpiciens qui ac-.
compagnèrent les plus intrépides ex-
ploratetirs de cette époque dans leurs
pénibles vovages et firent connaître
le nom de Dieu aver celui du roi de
France aux tribus huronnes et ou-
tacuaises,
JACQUES MARQUETTE— autre

fils de Saint Ignace. découvreur du
Mississipl avec Joliet, qui tomba lui
Aussi victime de son zèle et de son
dévouement le 18 mai 1873 cn lon-
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gran, là où existe aujourd'hui ls pe-
tite ville de Ludington, et dont les
os reposent chez ses frères en reli-
gion de Milwaukee.
LOUIS HENNEPIN,— récollet opi- :

niâtre au service de Dieu et de la
France, et compagnon fidèle de La-
Salle dont il bénit le fameux voi-
lier “Le Griffon" ou fort Niagara, le
7 août 1679.
POBERT CAVELIER de LaSAL-,

LE,— grand voyageur, audacieux na-
vigateur et véritable explorateur des
bouches du Mississipi qui construi-
sit le fort Niagara et que la de
ville de Chicago réclame a
me un de ses fondateurs — autre
chevalier sans peur et sans repro-
che — qui tomba lui aussi au ser-
vice du roi de France, tué par un
de ses propres hommes au cours
d'une excursion aux Illinois en 1687.
ANTOINE LAUMET de LAMOTHE-
CADILLAC— vrai cadet de Gasco-
gne. vaniteux, pétulant, ambitieux,
cupide même, mais ingénieux, entre-
renant, “beau selgneur” et cheva-
eresque à ses heures, qui construi-
sit en juillet 1701, sur le site même
où s'élève aujourd'hui la ville de
Détroit, un fort “à quatre bastions
de bons pieux de chêne de quinze
pieds de longueur, dont il y en a
rois en terre” (Callières) auquel {1
donna le nom de Pontchartrain en
l'honneur du ministre des Colonies
à Paris.

Voilà, Mesdames et Messieurs, les
grandes figures qui dominérent cet-
e époque lointaine. Voila les “bA-
tisseurs d'empire” dont les travaux,
les sacrifices et les héroïques ran-
données firent surgir du néant et
développèrent le pays dans lequel
nous vivons aujourd'hui dans l'ai-
sance et le confort. Saluons leurs
noms avec respect et vénérons leur

; mémoire avec reconnaissance et dé-
votion.

CESSION A L'ANGLETERRE
Après plusieurs années relative-

ment monotones — {llustrées seule-
ment par les audacieuses expéditions
à l'Ouest des grands lacs du Sieur
Gaultier de La Vérandrve qui reve-
nait à chaque saison vers l'Est pour
chercher vivres et munitions et dont
l'intrépide voyage à travers les gran-

: des prairies occidentales aboutit glo-
rieusement a4 la découverte des
Montagnes Rocheuses en janvier
1747 —, et années au cours desquel-
les Français et sauvages faisaient la
traite des pelleteries et échangeant
aussi de temps à autre, surtout avec
les irréductibles Sioux, flèches et
balles, la colonie d eDétroit d'une
centaine d'habitants qu'elle conte-
nait en 1702 avait laborieusement
atteint une population de 483 âmes
en 1751. A Cadillac, qui avait été
nommé gouverneur de la Louisiane,
en 1710, succéda toute une série de:
commandants de plus ou moins
grande valeur dont le plus énergi-
que ct le plus courageux fut Guyon
Dubuisson, et dont lo dernier — sous
le drapeau fleur-de-lis — fut Fran-
çois-Marie Picoté de Bellestre. Nous
sommes en effet arrivés à l’année
fatidique: 1759, alors que devait se
jouer sur les plaines d'Abraham,
dans un duel mémorable, le sort des
deux grandes nations européennes
qui s'étaient partagé le continent
jusqu'à ce moment. A cette occa-
sion un brave Français des pays
d'en haut. Augustin Mounet de Lan-
glade, descendit à Québec avec deux
cents sauvages de Michilimackinack
qui combattirent héroïguement aux
côtés des soldats de Montcalm. C'est
le 8 septembre 1760 que le vieux
drapeau de France. au lendemain de
la capitulation de Montréal, cessa
pour toujours de flotter sur le soi
du Michigan.
Tout ne fut pas très intéressant,‘

cependant, pour le nouveau com-
mandant anglais de Détroit, le ma-
jor Gladwin. contre lequel se leva
bientôt le grand chef Pontiac. Cet
ennemi irréductible des Anglais
réussit à rallier toutes les tribus
sauvages de la région sous son com-
mandement et marcha à l'assaut des
fortifications de Gladwin. Ce der-
nler—et il fut assez juste, du reste,
pour l'admettre lui-même par la
suite—ne dut son salut qu’aux cinq
cents Canadiens postés sur les deux
côtés de la rivière Détroit, qui fini-
rent par forcer Pontiac et ses hor-
des à retraiter en désordre.

LA PENINSULE D'ESSEX
Jusqu'à présent, nous n'avons ac-

cordé aucune attention au territoi-
re gisant au Sud de la rivière Dé-
troit et du lac Sainte-Claire. et pour
cause. Mais il devient intéressant
d'observer que c'est précisément
après la session du Canada à l’An-
gleterrc que cette partie de la ré-
glon — devenue subitement terri-
toire britannique et restée telle —
ommença à se développer pour tout
de bon. Et il en fut ainsi jusqu'à
1776, alors que de nouveau la guer-
re vint paralyser cet essor,
troit
cain en 1796. Dès le lendemain de
la victoire définitive des colonies
américaines sur la mère-patrie ce-
pendant. la population de la pénin-
sule ontarienne grossit encore beau-
coup plus rapidement. gonflée qu'el-
le fut d'Un grand nombre d'anciens
colons français de Détroit et de tout
le Michigan qui préférérent demeu-
rer sujets britanniques ct repassè-
rent la rivière pour venir habiter en
territoire canadien. Da: méme. plu-
sieurs fémilles loyalistes de la Penn-
sylvanie et d'ailleurs abandonnérent
la terre américaine et s’établirent
dans la péninsule d'Essex.

Cette nouvelle naix enore ne de-
vait pas être dc longue durée, puis-
qu'en 1812 ces avant-postes des pos-
sessions britanniques an coeur mêé-
me de la Jeune et ambitieuse répu-
blique subirent le premier choc des
envahisseurs américains, Je ne
crois pas qu'il y ait lieu d'attacher
beaucoup d'importance à ces nou-
evlles hostilités étant donné que 1e)
elles ne furent que de courte durée.
et 20) clles ne causèrent aucune
modification territoriale. 11 con-
vient cependant de mentionner ici
un autre nom resté célèbre dans
l'histoire des populations indiennes
de cette époque: c'est celui du grand
chef chaouanous ou chawnee, de la
nation algonquine. TECUMSEH. Al-
lié fidèle des Anglais, 11 couvrit la
retraite du généra] Procter, fuyant
devant les Américains. et mourut
en héros à la bataille de Moravian-
town (1813). dans le comté de Kent.
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Un modeste monumnt- s'élève au-
jourd'hui à sa mémoire sur les bords
de la Tamise, ertre Chatham et
Thamesville, et marque l'endroit où
tomba celui dont la bravoure jeta

race moribonde.
LA PERIODE CONTEMPORAINE
Nous voici maintenant rendus à

ce que j'appelierai la période con-
temporaine. Je ne prétends pas,
Msedames et Messieurs, vous avoir
dit, jusqu'ici, grand'chose de neuf
Tout au plus ai-je rafraichi dans
vos esprits quelques souvenirs fa-
millers. Et peut-être ne ferai-je
rien de plus dans cette dernière
partie de ma dissertation. Il faut
convenir. en effet, qu'il en est de
l'étude d'une époque comme de la
contemplation d’un édifice ou d'une
montagne: il faut en être un peu
éloigné pour en bien distinguer les
lignes, les reliefs et le contour gé-
néral. Aussi me bornerai-je à vous
communiquer quelques observations
personnelles et à vous présenter, ici
encore, quelques personnalités mar-
quantes qui firent panache au sein
e notre population d'Essex au cours

ans.
Comme jc vous l'ai fait remarquer

déjà, la population d'Essex, vers
1825, était composée presque exclu-
sivement de fils de colons français
et d’anciens colons anglais déména-
gés sur nos rives au lendemain de la
déclaration d'indépendance améri-
caine. On remarque parmi ces der-
niers les Wigle, les Fox, les Scratch,
les Wilkinson, les Stuart, les McCor-
mic, etc., vieilles familes loyaistes
qui multiplièrent leurs rameaux et
qui donnèrent à l’agriculture, au
commerce, a l'industrie et à la vie
publique canadienne des hommes
éminents dont l'influence continue
de s'affirmer encore aujourd'hui.
Mentionnons de même, parmi les
vieilles familles françaises du temps,
les Campau, les Durocher dit de
Marsac, les Baby — dont un des
membres, Jacques Duperron Baby,
fit parti edu premier Conseil Fxé-
cutif du Haut Canada et dont
un autre épousa Suzanne Rhéaume
qui ] iudonna 22 enfants—, les Es-
tève dit Lajeunesse, le: Casse dit
Saint-Aubin, les Chesne dit Saint-
Onge, les Chapoton, les Hamelin —
dont une descendante, Marie-Caro-
line-Watson Hamlin. publia un in-
téressant ouvrage: “Legends of Le
Detroit” — les Peltier, les Belleper-
che. les Labadie, les Douaire de
Bondy. les Dufour, les Gouin, les
Meloche, les Parent, les Pilet, les
Réaume, les Séguin dit Ladéroute,
les Drouillard, les Marantette, les
Moran, les Langlois, les Lespérance.
les Ouellette et combien d'autres que
se cadres limités de ce travail ne me
permettent pas d'ajouter à cette dé-
jà très respectable liste. Comme
ces fleurs vivaces qui subissent vic-
torieusement l'assaut du temps et
l'intempérie des saisons, ces braves
familles, nourries par la vigoureu-
se sève ancestrale, se développèrent
et s'épanouirent merveilleusement
sous le soleil de la destinée. Les
noms d'un bon nombre apparaissent
à l'intersection des rues urbaines et
des chemins ruraux d'un côté de la
rivière aussi bien que de l’autre:
c'est, à Détroit, Livernois. Chene,
Riopelle, Dubois, Saint-Aubain. St-
Antoine. et, à Windsor. Ouellette,
Parent, Langlois, Pierre. Marentette,
Janisse, Pilct, etc. C'est précisé-
ment une de ces anciennes familles
françaises de la vieille colonie de
Détroit qui vient de donner au par-
lement canadien le premier vice-
président de langue française choisi
en dehors de la province de Qué-
bec: l'honorable Rayymond-Duchar-
me Morand, C. P.. M. D.

i L'IMMIGRATION QUEBECOISE
A ce premier groupe de Français,

formé surtout des descendants di-
rects des soldats de Cadillac et des
colons dont les premiers sillons fu-
rent tirés à l'ombre des fortifica-
tions du vieux fort Pontchartrain,
vint s'ajouter graduellement, au
cours des derniers cinquante ans
surtout. l'appoint réconfortant d'une

{ rénéreuse et saine immigration qué-
| hecqueise- Ici, deux faits particu-
tliers frappent l'attention de celui
oui visite nos campagnes d’Essex,
; c'est que 1°) les nouveaux habitants
se sont groupés par “faisceaux” fa-
miliaux autour d'un même clocher
rarolssial. ct 2°) leurs noms sont

!l'exacte copie de c-ux des familles
de Québec. Et il ne peut en être

| autrement puisque ces bonnes gens
; appartiennent tous à la vieille pro-
vince à Une où deux générations
près: nommons en passant les Pois-|

| son. originaires de Gentilly. les Cas-
| grain, originaires de Québec. 1es Syl-
, vestre. les Baillargeon, les Cormar-
itin, originaires de Saint-Barthéle-
, mi, les Tousignant. originaires de
Saint-Jean Deschaillons. les Voli-

;eny. originaires de Saint-Thomas-
| de-Joliette. les Joinville. originaires
de Berthier. les Breault, originaires

; de Sant-Jean-de-Matha. les Forget.
| les Lavoie et ..les Lacasse. originai-
res de Sainte-Elizabeth-de-Jollette,
cte,
Qu'on me permette de cuelllir,

parmi cos “lmmortelles”. deux noms
i qui symbolisent toute une généra-
| om: ceux de Volignv et de Cas-
: grain. Je devrai ici vous demander
pardon de me mettre en cause unc
fois de plus. mais la nature des in-
cidents auxquels ir veux faire briè-

| vement allusion, l'exige.
| Jugez de mon étonnement — ct
jaussl de mon émotion — lorsque,
; On 1914. pauvre petit médecin trans-

 

   

nier reflet loire s e
ate mori de glo ur un | Windsor pour honorer la meénwoire' fa étanché 8 soif de trois généra-

des derniers cinquante ou soixante :

LE DROII UILAWA JEUV

+

 | planté à 600 milles de son lieu d'ori-
i gine, je rencontrai une brave femme
;qui me dit comme ça, sans préam-:
| bule, cn guise de premier bonjour: '
| “Mon cher docteur. 1e viens de Sain- |
te-Elizabeth comme vous et j'v al!
fréquenté la petite école aux côtés
de votre père.’ L- nom de cette;
bonne damr était Mme Paul Mo-;
rand, née Marie Voligny. dant le
père vivait encore et était âgé de‘
92 ans. Et ie ne tardai pas à faire;
la connaissance de ce vénérable no-1
nagénaire. donl les ans n'avaient
que trés peu émoussé les facultés.
Laissez-moi vous raconter à ce su-
iet unc anecdote dont vous ne trou-
verez la narnte nulle part. On ap-
orend un jour a Tecumseh que le
“père” Noé Voligny est disparu.
Toutes les recherches qu'on avait
faites chez les parents. à l'hôpital,
chez les amis, étaient restés vaines.
Grand émoi partout... fusqu'a ce
qu'on apprenne que l'introuvable
vieillard était rendu à Montréal,
chez une vieille soeur qu'il avait,
voulu aller voir avant de mourir.:

! Craignant que son gendre et ses fils ;
ne lui permettraient pas d'entre-
prendre un aussi long voyayge À son
âge avancé. il avait fait ce que font
les écoliers déserteurs et il était par-
ti sans avertir personne... Mais ce!
n'est pas tout. Voici qu'une semai-
ne plus tard on avprend que le vieil-
lard vient de trépasser, et. de fait.
dès le lendemain matin, les clochrs|
“bavardes” de la vieille église de:

; Eainte-Anne-de-Técumseh annon-
cent lugnbrement que la paroisse

j avait perdu son patriarche. Ala stu-
| péfaction générale. cependant. au
:moment même où le nom du pére!
Voligny est sur toutes les lèvres, voi-
ci que le vieillard lui-même, en chair
ct en os traverse tranquillement la
rue pour assister à la messe et de-
mande à son tour pour qu! Yon son-
ne les glas. L'explication de tout ce-
ci. c'est que M. Voligny avait eu une
légère indisnosition à Montréal quel-
gues heures avant de reprendre le
chemin du retour; on avait télépho-
né la chose à un de ses fils, un peu
sourd. et ce dernier, crovant que la
marge entre mort et mourant ne doit
pas étre très considérable à 92 ou
94 ans. avait tout simplement aver-
ti le curé en conséquence. Avec des.
hommes de ce ralibre. c'est-à-dire |

 
 

* mortelle? .
‘LA MEMOIRE DL DR CASGRAIN;

milles canadiennes-francalses d'Es-
sex qui fournit au parlement eon
premier sénateur franco-ontarien
dans la personne du docteur Char- 

 A

{en présence de Canadiens qui sont. “langue du pays”
assez robustes pour survivre à leurs. sister cependant au désir de vous
nropres clas, pllez dire à d'autres que. signaler au moins ce terme
notre race n'est pas une race im-, rouleur locale:
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les-Eusébe Casgrain, de Windsor. en
1887. Une plaque de bronze fut so-
lennellement apposée, il v a quel-

d'un groupe de familles venues di-
.rectement de France i) y a environ
un demi-siècle, dont Une & Un nom

ues années, par les Canadiens varticuliérement significatif: ce sont|

rançais de la région, sur le coin les ROBINET. marchands de vin —’
Nord-Ouest de l'Hôtel-de-Ville de, qui coule d'abondunce et qui a dé-

de ce citoyen distingué. n eut la, tions -- . J'aurais de même aime|
bonne idée de faire coincider cette consacrer un peu de temps au côté
cérémonie avec le passage des pèle- pittoresque de ma région et vous di- |
rins du “Devoir* et M. Henri Bou- re l'origine de certains noms tels:
rassa adressa la parole à cetts oc-{nue La Pointe Pelée — Pelee Is-
casion. ;lana —, Je parc Bois-Blanc — de-

venu Bob-Lo —. L'ile à ia Pêche —!

 

Je n'ai pas eu l'honneur de con-
naître le sénateur Casgrain, mals
Jentretins de relations toujours
amicales avec son fils, le docteur
Raymond-H. Casgrain. Il n'v a pas
trois ans en effet qu'il est mort. 1
fut. sans contredit. un des person-.
nages de sa génération. Chirurgien
éminent, orateur spirituel, posses-
saeur d'un beau dossier militaire. i)
fut aussi le héros de maints incl.
dents qui font époque dang les an-
nales sociales de la ville de Wind-
sor. Il avait été décoré de la Lé-
gion d'Honneur à son retour de la
désastreuse expédition des Dardu-
nelles en 1916. Je ne saurais mieux
“ramasser” la physionomie de ce
vieux militaire qu'en empruntant la
plume d'un journaliste de la région,
qui le présentait ainsi en juillet.
1031, c'est-à-dire un an avant sa
mort: ‘Mardi dernier marquait un
événement qu’il nous fait plaisir de
souligner tout particulièrement. Ji
y avait en effet exactement 74 ans
ce jour-là que notre vieil et popu-
laire compatriote, le docteur Ray-
mond Casgrain, avait vu le jour
pour la premiere fois.... «l i] n'a
cessé de le faire depuis. Ce joyeux
et pittoresque fils d'Eculape cnosers
ve jusqu'à ce jour l'exubérante jo-
vialité de sa jeunesse et, même sous
l’auréole de sa chevelure inimaculée,
{1 offre un contraste piquant aux
côtés de ces blasés de vingt ans, ty-
pes amorphes. insipides, à la prunel-
le terne et san senthousiasme, chez
qui le rire est un effort et la plai-
santerie une abdication de dignité.
Intarissable gaieté. humeur commu-
nicative et saturée de .... poivre
gaulois, tel est bien Je trait domi-
nant de la personnalité sympathique
et subjuguante du “Joffre cana-
dien”, comme on appela le colonel
au lendemain de la guerre. Nous
nous demandons même parfois si,
après avoir tant de fois, au cours
de sa longue carrière professionnel-:
le, déjoué la Camarde, il la prendra
au sérieux quand elle frappera à sa
porte. Ne l'accucillira-t-il pas plu-
tôt avec un sourire de suprême mé-
pris et une dernière bravade de vieux
grognard: “Entre donc.. que je sor-
te! ..” (“La Feuille d'Erable”. 9
Juillet, 1931). Ces lignes peignent
sur le vif lc Lype original. gouailleur
et digne à la fois. que fut le second
docteur Casgrain, (v.z. Banquet &
M. Jean Knight.—Pageant de Jac-
ques-Cartier.)

FACTEURS DE LA SURVIVANCE
Je serais injuste si je terminais

cette étude historique sans faire une
mention toute spéciale. ne serait-ce
qu'à titre documentaire. des trois
facteurs principaux. — en plus de la
vitalité traditionnelle de notre race
et des magnifiques vertus de l'in-
comparable mère canadienne, — qui,
pour me servir de l'expression d’un
écrivain contemporain, ‘firent écri-
re à ce petit peuple isolé un des! Charette, Lucien Vézina et Mme à reprendre!
chapitres de cette longue épopée
qu'on est convenu d'appeler le mi-
racle canadien”. Je veux dire les
scciétés nationales, la presse et le

qu'une pauvre traduction ‘ransfor- !
ma en Peach Island —, cte… etc.
Et j'aurais ‘le mênie averti ceux qu
visiteront Détroit ou Windsor. -
‘main de prononcer à l'anglaise les|
noms français de certaines rues que

: fe vous al déjà cités, s'ils ne veulent;
| pas passer ur ignorants: v.g. Du-

is. Bain{-Antoine.  Saint-Aubin.
| Pierre, Langlois, etc. Mais je ne

 

peux, inême à tune vitesse 1935".
\ réussir à couvrir trois siècles dns
toire en une heure sans ‘passer quel-
ques bouts” par cl. par lé.

! Enfin, que réserve l'avenir a ce
| petit coin de terre franco-britanni-
que perdu dans la “brousse” améri-
;caine? Vollà la question angoissan-
|te que nous nous posons tous. cha-
que jour, surtout depuis que la pré-
sente crise assombrit notre vie de,
famille. ralentit nos initiatives so-,

| clales. paralyse l'essor industriel et
; commercial de la nation, et surtout
| Bian, notre isolement en dimi.'
nuant de plus en plus nos contacts '
avec les plus grands centres d'ac- {|

\ tivité francaise au Canada. Mais;
i que le souvenir des anciens — cOU-:
ireurs des bois, trappeurs, soldats. |
| brétres et colons, tous voyageurs;
érhérites qui, sans bateaux à vapeur,

: sans chemins de fer, sans automobi-
les, sans aéroplanes, sans télépho-
nes, ni postes, ni télégraphes, ni ra-.
dios, arrachérent à nos immenses
forêts leurs secrets, traversèrent no- '
tre continent, pour nous servir de|
l'exnression originale d'un illustre

, évêque-missionnaire. ‘avec des bot- i
tes de sept lieues” et posèrent les
premiers jalons de notre civilisation:

i Moderne— que je souvenir, dis-je. de i
ces intrépides pionniers nous récon-

; forte et nous inspire. Puisons dans
| cette pensée 'a confiance et la fier-
fé dont nous avons tant besoin au-
| fourd'hui. N'allons nas abandonner
‘la harque mais — ché, les gars! —|
,replions les voiles
;temps. jetons l'ancre de notre es-
; boir dans cette mer d'énergie qu'est
i notre héroïque passé. serrons-nous‘
| les coudes et attendons avec un pa- ;

 

 

| tient courage les jours d'accalmie.! ’
ne cessant de nous rappeler que,

| dans la vie des peuples comme dans
la nature, aux plus sombres nuits
succèdent très souvent les plus glo-
TICUX matins.

—_ram

FIELD, Ont.

 

PIELD, Ont. 11, — Mme Ovila
Cloutier. de Timmins, sen est re-'
,tournée, aprés avoir assisté aux fu-;
;nérailles de son père, M. Moise La-
belle.

; MM. Gcorges Desjardins. Adélard ;
Barrette, Cyrias Aubin, Ferdinand;

: Arthur Courchesne sont+ partis ven-
dredi pour Montréal et Ottawa.

; La famille Labelle remercie sin-
lcérement tous ceux qui lui ont té-

Le Carnet
pour quelque |

jà Ottawa? La preuve est faite.

clergé. Ces trois éléments de sur- ; Lu ;
vivance française travaillèrent tou- | MOigné de la sympathie à l'occasion
jours à la poursuite du même idéal: !de la mort de M. Moise Labelle, dé-
la conservation simultanée de lalan- cédé le 26 mars,
gue des aïeux et de la foi séculaire. apolé és
Saluons d'abord nos sociétés Saint- | etMme Poe Lapras i deMontréal.

Jean-Baptiste, dont la première fut te vill ; - ièc nN !
établie à Sandwich en 1861 et dont © Ville, ncveu nièce de feu M.
Sir Hector Langevin, Sir Adolphe Labelle ont assisté a ses funérailles.

Chapleau et Benjamin Suite furent: A M. et Mme Pau] Lelaunais est
les hôtes d'honneur le 24 juin 1883. née une fille, Marle-Paule. Parrain

jet marraine. M. et Mme Bertrand,

 

Il y eut aussi vers 1913 une Associa-
tion Commerciale à Windsor qui réu-
nit tous les hommes d'affaires de
langue française de cette ville, mais
clle ne dura que quelques mois.
Mentionnons enfin le Club LaSalle.
organisé, je crois, en 1925. et qui;
voulut appliquer à ses ambitions in-
tellectuelles et sociales l'esprit des
grands découvreurs que nous avons
déjà cités à l'honneur — ct de son
patron. le “prince des explorateurs”,
out particulièrement — en adop-
tant la devise: “Vers les grands ho-
rizons”,
Accordons maintenant plus qu'une

passagère attentioi
mouvements de presse qui sc succé-
dèrent avec des fortunes diverses
dans cette région dcpuis un demi-
siècle. Reconnaissons au moins le
mérite de ces intrépides ct tenaces
interprètes de la pensée française en
ces milieux lointains. et de nouveau
citons à l'ordre du jour — var or-
dre chronologique — L'ETOILE DE
SANDWICH, dont l'histoire se perd
dans les nuages d'un passé _loin-
fain:— LE PROGRES DE WIND-
SOR, journal fondé par MM. Aurè-
Ir ci Gaspard Pacaud vers 1885 et
qui dura 25 ans;— LE COURRIER
D'ESSEX, dont les souris, au grand
regret de sen fondateur et. rédac-
teur en chef. M. F.-X. Chauvin,
mangèrent l'unique série qui en res-
tait, — l'Histoire ne dit pas si les
pauvres rongeurs cn curent une in-
digestion—:— LE CLAIRON, orga-
nisé en 1913 par un groupe dr lai-
ques dévoués ct de prètres généreux
ct qui ne dura que quriques mois;—
LA DEFENSE. à laquelle les événe-
ments religieux de Ford City — au-
jourd'hui Fast Windsor — donné-
rent naissance en 1917.— LA PRES-
SE-FRONTIERE, héritière, pour
ainsi dire. de la précédente et qui
parut pendant dix mois exactement
enfin
fondée le 29 ianvier 1931 rt jusqu'à
ce jour publiée régulièrement cha-
que semaine. Vous voyez que cette
dernière ne peut encore étre déno-
sée dans ce vieux “temple du sou-
venir” comme une antiquité,
Parmi les braves prêtres qui qult-

tèrent les naisibles rives du Saint-
Laurent pour se mettre généreuse-
ment à la disposition de l'évêque de
London et prêcher, par l'exemple au-
tant que par la parole, la foi. le
courage et la confiance a ce petit
peuple détaché du vieux tronc qué-
becois, je désire surtout citer 4A
l'honneur ce soir les noms de MM.
les abbés Beaudoin. Salnt-Cvr et
Langlois. Seul ce dernier survit à
nos difficultés de 1912-1917. et 8. 8.
Pie XI récompensa publiquement en
1392 son zèle sacerdotal et son hé-
roïgue rharité en l'élevant à la di-
anité de prélat domestique. Un au-

;tre brave curé, enfant du comté de
Kent celui-là. mérite qu'on accor-
de également à son nom vénéré un
souvenir chargé de pieuse recon-
naissance: c’est M. l'abbé Alfred
wmery. ancien curé de Paincourt.
qui tomba lui aussi victime de son
grand amour pour les siens.
AVANT-POSTE DE NOTRE

CIVILISATION
Et ccla terminr. Mesdames ct

Messieurs. ma récapitulation som-
maire de l'histoire de mon “petit
pays” au cours des trols derniers
siècles. J'ai essayé de vous faire
revivre avec moi. pendant cette heu-
ré, les péripéties successives de
l'existence mouvementée de ce grou-
pe des nôtres — fort aujourd'hui de
35.000 âmes — qui forme une des’
sentinelles perdues aux asant-poss

e 1tes de la civilisation francaise...
britannique en Amérique. Nous
avons étudié ce groupe dans ses ori-
gines et dans sa laborieuse évolu-
tion sous trois drapeaux différents.
et aussi un neu dans sr vie contem-
poraine. Bien des détails intéres-
fants et... savoureux — j'emploie
cette épithète à dessein — furent
forcément laissés de côte: par exem-
ple. gueloues commentaires sur Ja

bien
“pomme d'amour”

Voilà comment on appelle la toma-
te dans Essex. I£ mot est aussi ca-

C'est encore une de ces braves fa- xoureux que le fruit lui-même. sur-
tout quand on découvre que cette
expression nous vient directement
de la rietlle Provence

J'aurais aussi voulu vous parler

 

aux différents :

“LA FEUILLE D'ERARLE"”.

Jr ne puis ré-'

loncle et tan’.
M.

,Henry, Ont.
‘manche à des par‘nts d'ici,
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et Mme Ubald Lamarre, de jau Regent, au Rideau. au Français
ont rendu visite di-let au Laurir.
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EmTE ALFRED STATION
|

i ° > | parmi nous Après avor passé plu-

| du Cinéma“rissa.
ct Simonne issonnette étaient chez

Ç , M. Omer St-Jean, de Plantagene:.
JEUDI LE 11 AVRIL 1935 dimanche.

Nous avions rêvé de belles foules M. et Mme Juscph Duchesne et

pour les programmes français d'hier M. Willie Duchesne étaient a Mont-
au Rideau et au Français: On NOUS ; réa] en fin de semaine.
a donné reis Les deux salles se: M. et Mmc America Maletie de

remplirent dès l'ouverture de l'a- St-Thomas d'Alfred, visitaient M

 

ALFRED STATION, 11. — M. c:
Mme Gédéon Gauthier sont revenus

‘près-midj et de la soirée, Magni-|Emile Malette jeudi dernier.
ifiques audituires par l'attention au-; Plusieurs des nôtres ont assisté a:

service de Mme Jules Boileau, d'Ot-
tateurs canadiens sont ordinalre-  tawn. et de Mme Pierre Lacombe
ment discrets, mais hier c'était com-' d'Alfred. les deux ser.ices curent
me un jour de fête. C'était d'ail-'Meu jeudi à 9 et 10 heures,
leurs un jour à marquer d'une pier- M. Paul Bissionnette, Edmo
re de bonheur: dex grands films, Boileau et Victor Marleau étaient a
deux grandes oeuvres. Le tout for- Hull In semaine dernière pour sui-
mant un délassement où il y a si peu 'vre les exercices d'une retraite fer-

‘mée pour hommes,
On veut donc du cinéma français ' — ==

tant que par le nombre. Les spec-

 

Mais il faut que Il. programmes| N'oubliez pas de lire les “An.
reviennent avec plus de régularité, 'Nonces Classées” aujourd’hui.
et que le choix vaille celui d'hier. !
Deux théâtres, dans les conditions |
présentes (chacun son programme|
français par semaine». pourraient
vivre à proximité du gros dc la po-

pulation française. . aura d’ici

quelques cz2maine. au Français et.

au Rideau, de très beaux films.
Surpeillez bien les annonces et le,
le carnet.

Programes pour tous aujourdhut

|
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EAU DE JAVEL

+Désinfecte votre foyer en !>

nettoyant et facilite

le ménoge.  

 

Vv. B.

Au Magasin d'Alimentation

À & P près de chez vous

Tous les jours le mogosin d'olimentotion À & P vous offre

d'eppréciobles épargnes. Bien des ménagères se sont rendu
compte de cela et profitent tous les jours des bas prix ou
A&P.

SAVON CLIMAX . . 10 pains 22e
Poli a argent Birk. La bouteille

Epingles à Linge, a ressort. Le paquel

Cordes a Linge. Chacune

Catchup Libby. Bouteille de 12 onces

25c

13c

17c

15c

3 boîtes13c
10c

5e

23c

19c

BRUNSWICK. Ordi-

SARDINES noire ou dans sauce

aux tomates

Cirage à Chaussures Fabien. La boîte

Nettoyeurs Classic ou Babbitt. La boîte

Silvo. Boite No 6

Poudre à Pâte Encore.

BLÉ-D'INDE Doré
! Cire à Parquets Johnson. La boîte

: Cire à Parquet Old English. La boîte
| Cire a Parquet Phoenix. La boîte

Sardines Glacier

BALAIS
COCOA “lona’”. Boîte de 2 livres

Café 8 O'Clock. Doux et savoureux. La liv. 29c

Café Bokar. Vigourcux et vineux. La livre 3%
Café Red Circle. Riche et plein de corps. Liv, 25¢

SAUMON 2 boites 25¢

| Boite de 1 livre

3 boites 25¢
59c

53c

25¢

2 boîtes 15c

Chocun 29c

29e

Ccuntry-
Kist 

MANCHE ROUGE
Faits por les aveugles

OAK LEAF
124 
  

TOMATES
Fermes et Müres.

livres 17c
pour

CITRONS
De Californie. Gros. 17c

La douzaine

ORANGES
“Navels” de Californie

Grosses. 39C
1.a douzaine   

FESSE DEVANT
La lives23cLa livre 1 2c

Fesses de Veau nourri ou Réti de Pore, bien appre-

lait. La livre 1 3c té. La livre 18c

VOLAILLES A BOUILLIR, qualité “A”. Chacune, 65c

AGNEAU

 

SPECIAUX EN POISSON
Porterhouse. la liv...
croupe. roulé, la liv.,
croupe. la liv
paleron. la liv

“Thick Rib", la liv .
aile, la liv

32e
25¢
19¢
12%
18¢
25¢

Roti
Rôti
Rôti
Rôti
Rôti
Rôti

Haddock frais, Ia liv .

Filets frais, 1a Hv

Harengs de mer
Filets fumés, Is My
Finnan Haddie. la liv.
Huitres. grosses. chopine.. 45c   
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Le Droit
‘L'avenir est à ceux qui luttent”
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Multiples inconvénients

des billets unilingues

Une demi-mesure ct un compromis qui

n’ont guère de succès. — Le va-et-
vient des billets de banque. — Des
banques anglaises ostracisent les bil- -
lets français. — Ce qui se passe à

Montréal. — Et dans les provinces

anglaises ? Quand reviendrons-
nous au bon sens ?

Telle ‘qu'elle éLait d'abord rédigée.

la loi créant et régissant la Banque du
anada ne faisait pas mention de la lan-
gue dans laquelle les billets de cette ban-
que seraient libellés. N'y eût-il eu au-
cune demande de la vart de la popula-
tion française, les nouveaux billets au-
raient été exclusivement en anglais. A
la suite de nombreuse représentations,
le ministre des Finances annonca que le
gouvernement avait décidé d’émettre
non pas des billets bilingues, comme on
le réclamait, mais des billets et anglais
et français.

A ceux qui n'étaient pas satisfaits,

des ministres répondirent: ‘Mais soyez
donc contents. C’est la première fois que
la langue française apparaitra sur des
billets officiels, Aucun gouvernement ne
vous a encorc accordé un faveur sem-

blable.” C'était se tirer facilement d'un
mauvais pas, puisque nous estimons que
le gouvernement fédéral ne pouvait pas
décemment, dans l'émission des billets
de la Banque du Canada, faire abstra-
tion du francais, langue officielle. Et
d'autant plus que ces nouveaux billets

étaient destinés à remplacer, avec le
temps, des billets de banques privées,
telles que la Banque Canadienne Natio-

nale ct la Banque Provinciale, billets qui
portent des inscriptions françaises.

Plus tard. d’autres firent de vagues

promesses: ‘Si le système à double émis-
sion ne marche pas, il sera toujours

temps, plus tard, de faire imprimer des
billets bilingues.

La Banque du Canada fonctionne de-
puis un mois à peine et nous pouvons
affirmer déjà que le nouveau système ne

marche vas. L'argent circule. En ce mo-
ment, nous avons des Lillets français;
l'instant d’après ils se sont transformés
en billets anglais. Pour avoir toujours en
mains les billets qui nous conviennent.

il faudrait faire plusieurs visites par jour
aux banques, et à des banques qui ont

des billets français à la disposition de
leurs clients.

Les faits suivants révèlent l'existence

d’autres griefs, et de ceux que nous re-

doutions le plus. Le ‘Devoir’ du 30 mars
relate cet incident qui s'est passé dans
une banque de Montréal: ‘Est-ce que
vous n’avez pas de billets français? de-
mance Mlle Crevier. — Non. Mademoi-

selle, répond le commis. — Est-ce que
vous n'étes pas censé en avoir? reprend

la cliente canadienne-française. — Ab-
solument pas. — Comment? —Absolu-
ment pas. C'est ici une banque anglaise!
-- Vous avez vourtant beaucoup de cHi-
ents de langue française? — N... non. Ils

sont plutôt rares. — C'est bien. tant pis
pour vous, conclut Mlle Crevier. Cette
banque en aura perdu uh tout de suite...”

“On nous raconte un autre aventure,

plus tristement significative, écrit M.
Héroux. dans le journal du même jour.
La première. à la rigueur. pourrait n'ex-
primer que l'insolente ignorance, en mé-

me temps que la morgue d'un individu

médiocrement élevé. La seconde révèle,
chez l'un des nôtres, une pénible déché-
ance de l'esprit et du coeur.

“L'incident se passe cette fois dans
un village. La banque est de celles que
l'on qualifie couramment de banques an-
glaises. mais le gérant local est un Ca-
nadien français. Ce qui suffit à dire que
le village est en majorité français. Le
client réclame des billets français de la
Banque du Canada. Le gérant ne se con-
tente point de lui dire qu’il n'en a pas.
mais entreprend de lui faire la leçon
sur son intransigeance. son chauvinisme,

etc.”
L'“Illustration” de Montreal rappor-

te qu'une femme s'est présentée à unc
banque anglaise et qu'en demandant dus

billets français, elle s'est attirée la ré-
vonse suivante: “We do not Acep those
here.”

Si des employes de banques anglaise
ne permettent tant d'arrogance à Mont-
réal, que doit-il se passer dans les pro-
vinces anglaises? La “Feuille d'Erable”
nous l'apprend: ‘Voici la rébonse au-
thentique qu'un employé d'une banque
d'Ottawa fit il y a quelques jours à une
jeune fille qui demanda des billets por-
tant une légende française: “We have
not got any, we shall not have any and
ice will not give you any.’ Voilà qui est
“ælair !

Dans d'autres banques anglaises,
service est plus courtois. mais toujours
est-il qu'il faut. pour avoir des billets
francais, en faire la demande formelle.

Tous ces inconvénients auraient été
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i toujours.

i ver chez
ie :

évités, si les billets de la Banque du Ca-
nada avaient été bilingues. lls auraient
eté évités aux banques, à leurs clients, à
toute la population. Mais le gouverne-
ment ne l’a pas voulu. Quand aura-t-il
l'occasion, maintenant, de revenir sur
sa décision ?

Charles GAUTIER.

——cr ©

Critique litteraire.

“L’ECOLE LITTERAIRE
DE MONTREAL” “

par Jean Charbonneau

M. Jean Charbonneau publie aux
éditions Aibert Lévesque un ouvrage im -
portant pour l'histoire littéraire de notre
pays, qu’il intitule “l'Ecole littéraire de
Montréal”. M. Charbonneau, qui n'avait
rien fait paraitre depuis quelques an-
nées, est néanmoins connu dans notre
petite république des lettres. Poète à le
tournure d'esprit philosophique, il n
fourni une œuvre abondante. Rappelons,
pour mémoire, le titre de ses ouvrages
précédents: les Blessures”. "“l'Age de

sang”, ‘les Prédestinés”, ‘“l’Ombre dans

le Miroir” et “la Flamme ardente”, pôè-

mes, sans compter trois volumes de pro-

se: “les Influences françaises”. C'est un
bagage appréciable.

M. Charbonneau a été l'un des fon- |
dateurs de l'Ecole littéraire de Montréal,
qu'il «à présidée pendant quelques an-

nées. Nul ne pouvait en parler avec plus
de science. Il lui consacre un bouquin

volumineux qui aurait gagné a s'alléger
de bien des détails et des commentaires,
surtout dans la première partie, mais
qui renferme des renseignements pré-

cieux sur la génération des plus de cin-

quante ans. L'ouvrage comprend trois

parties. La première, intitulée “les Ori-

gines”, constitue à vrai dire l’histoire

complète de ce mouvement. La deuxiè-
me, sous ce titre: “les Animateurs”, est

sans doute la plus intéressante puis-

qu'elle renferme des études sur là plu-
part de ceux qui se sonl fail un non
dans notre littérature durant le quart
de siècle qui va de 1895 à 1920. Il suffi:

de jeter un coup d'œil à lu table des ma-
tières pour évoquer ceur dont, au temps
de notre jeunesse, nous parlions avez

respect et admiration, ou bien désin-
volture et dédain, mais dont on parlait:
Germain Beaulieu, Charles Gill, Emile
Nelligan, Albert Ferland, Lucien Rainier,
E.-Z Massicotle, Gonzalve Désaulniers
Alphonse Beauregard, Lionel Léveillé.
Louis-J. Doucet, Albert Dreux, Alber!
Laberge, Gustave Comte, Ernest et Ju-
les Tremblay, Damase Potvin, Louvigny

de Montigny, Léon Lorrain et Alber! Lo-

zeau. Mais cette liste, si elle rappelle des
souvenirs déjà lointains, renferme aussi
des noms de gens bien vivants.

L'auteur dégage les traits essentiels

de leur vie et de leur oeuvre. À vrai dire,
il est assez avare de détails biographi-
ques. Fidèle à sa manière et subissan:

l'influence de la formation qu'il s'est

donnée, il préfère se livrer à des com-

mentaires d’allure philosophique et l’on
est tenté de s’en plaindre. M. Charbon-
neau est terriblement sérieux et l'on
voudrait un peu plus de légèreté. Mais
la matière est asez riche pour donner à
la deuxième partie de son livre la valeur
d'un document de premier ordre.

La troisième partie, “les Influences”

dégage le sens de ce mouvement et nous
invite à le juger.

L'Ecole littéraire a eu une importance
qu'il ne faudrait pas exagérer (M. Char-

bonneau cst tenté de verser dans cet
excès), mais qu'il serait trop facile de
nier avec un sourire de supériorité. Les

controverses auxquelles elle a donne
lieu, les injures dont on l'abreuve en-

corc sont des preuves de la place qu'elle
a occupée dans notre histoire littéraire.
Tous les historiens de notre littérature
4 ont vu la naissance d'un mouvement,

le premier depuis 1860. On en discute
Elle a marqué une date. Evi-

demment, le renouveau était dans l'air.
L'un des meilleurs poètes de cette géné-
ration, l'un de ceux qui apportaient la

technique et les accents les plus nou-
veaux dans notre poésie, c'est-à-dire
Nérée Beauchemin, était bien éloigné de
l’Ecole littéraire: on ne saurait conce-
voir aucun lien entre le patriarche de

Yamachiche et les étudiants exubérants
de Montréal qui fondaient l'Ecole. Le

meilleur roman de cette époque-lé (du
point de vue littéraire). qui reste à cet
égard l'un des mieux faits de notre litté- :

rature ct qui s'inspirait du naturalisme

français dans toute sa vigueur. c'est-à-

dire la MARIE CANUMET de Rodolphe
Girard, n'avait pas pour auteur un mem-

bre de l'Ecole littéraire. Celle-ci compta
des poêtes de belle valeur. Jusqu'à quel

point doivent-ils leur œuvre à l'Ecole ?
C'est à voir. Ici, il faut bien marquer

que l'Ecole littéraire n’a pas été une
école au sens véritable du terme: elle
ne se préoccupait pas de défendre une
doctrine.

Elle réunissait des jeunes gens qui
avaient le goût des choses de l'esprit, si-
non toujours un grand talent et qui sen-
taient leur isolement. A la fin du 19e
siècle, écrit M. Charbonneau, “un jeune

homme que sa famille destinait à unc
profession quelconque el qui, clandesti-
nement, FAISAIT DE LA LITTERATU-
RE. avail besoin d'être mis sous observa-
tion comme s'il était atteint d'une ma-
iadic mentalc”, Dans l'excellente préfa-

ce qu'il a écrite pour le livre de Jean’
Charbonnceau, Louis Dantin écrit de son
côté: ‘L'Ecole vint à une époque où ic

goût des poursuites inteliectuelles s'atro- |
phiail chez la jeunesse. Depuis vingt ans.|

 
nul poète n'avait repris la lyre de nos
anciens, sans parler des lyres plus mo-
dernes dont les sons étouffés nous parve- |
naient à travers l'Atlantique. Nous éti-
ons en danger de laisser périr, dessécher
le mince filet de sève qui avait tenu |
jusque-là notre littérature vivante . . |
C'est dans cette stagnation que surgit
un groupe résolu qui entreprit de ravi- |

nous lintérél aur choses de
l'esprit et d'apprendre à notre langage
des formules plus neuves”.

L'Ecole littéraire remplit ce rôle bicr-
faisant dc faire sentir à chceun qu'il
n'était pas seul el que, par conséquent, i

; Luelles.

ses préoccupations n'étaient pas celles
d'un illuminé. Elle lui fournissait un cer-
cle on causer de ses idées et lui faisait}!
entrevoir que, s’il produisait, ses œuvres
intéresseraient au moins quelques per-
sonnes. En somme, elle créait un milieu
et, pour certains, elle fut l’aiguillon qui
porte à écrire. Evidemment, les grades
œuvres naissent de la solitude. Mais une
littérature n’est pas faite que de som-{
mets, on l’oublie trop souvent.

En ce sens, elle eut, comme l’écrit M
Charbonneau, une influence décisive
sur la génération de 1895 et elle prépara
les voies aux générations qui ont suivi.

Celles-ci à leur tour annoncent les écri-
rains de demain. Le progrès est cons-
tant d’une génération à l’autre et nous
pouvons entrevoir le jour où nous aurons

une littérature qui prendra sa place, mo-
deste à coup sûr, parmi les littératures
du monde.

La période féconde de l'Ecole litté-
raire ne dura que quelques années, Fon-
dée en 1895 par quelques étudiants, la
société se réunissait un peu partout

pour parler littérature et art. Pauvres,
pleins d'enthousiasme, animés du feu de
la jeunesse, ses membres connurent dans
ces réunions intimes ce qu'ils portaient
en eur. La s'arrête, à nos yeux, l’œuvre:
efficace de l'Ecole. Par malheur, quel-

4
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Né à Boston, d unre famille pou- |
vre, son pere, ftabricant de chon-
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— a
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j 300 enfankb cetcéren
514706    
   l'arithmétique. |! voulait être |

navigateur et, à sept ons, il na-
geait en pleine mer, montait sur

une barque pcur s'exercer à la,
conduire lui-même. A neut ans, |
i! ccnnaissatt la v.e des Grands
hommes. Son pére l'envoya à:
l'imprimerie de son frère ainé ofin
qu'il vit beaucoup de livres. Al
douze ans, il tit deux ballades sur
les marins. Son père lui démon- ,

tra que ses vers étaient mauvais
et l'inc:ta à écrire en prose sur
tous les sujets. Ht se vw ‘ À ecrire :
des articles de jcurnaux, sa voie
ctait trouvee Ses orticles eurent
Un grand succès, mais son frére |
jaloux le chassa de chez lu. Dé- |

conrage, il partit pour New-York où il devient bientôt chef d'imprimerie. 11.
fut l’un des fondateurs de l'Indépendance des Etats-Unis. C’est lui qui
inventa le paratonnerre

mais l'enfant ne réussit pas dans |
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Aflaires indiennes 'ne nomi-

| Notre futur scout — car 1! le de-{nation, celle de H. W. MeGill, sur.-

 

 

‘ viendra propablement — pratiqua le igéneral adjoint et 10 augmentations ques-uns de ses membres voulurent en

faire je ne sais quelle Académie cana-,
dienne, pour laquelle ils reçurent même
une subvention du gouvernement pro-‘

vincial. C’étail imprimer au mouvement,

une direction tout à fait nouvelle et in-,
opportune. C'est pourquoi sans doute|
plusieurs s'en éloignérent. Nous ne pou-|
vons partager les regrets de M. Char-

bonneau sur ce point. Aprés deux Ou
trois ans, elle traina une vie languissan-
te pendant de nombreuses années. puis
s’éteignit doucement. Elle avait épuisé.

son utilité; elle avait remplit tout son!
rôle qui était celui d’éveilleur. Mais elle
avait écrit un chapitre de notre histoire:
littéraire. Telle est la conclusion qui

semble se dégayer des chapitres assez

diffus de M. Charbonneau.

Pierre DAVIAULT.

(1) Un vol., aur éd. Albert Lévesque.
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AU JOUR LE JOUR

Journaux de parti
Le bill de M. Church a ete adopte en Lroi-

sième lecture par la Chambre des Communes.

Le projet de loi à trois buts définis. M. Euge-

ne L'Heureux les résume ainsi dans “L'Action :

Catholique”: “Le bill 50 a pour but d'exiger

que les noms et adresses des propriétaires, ré-

dacteurs en chef, éditeurs, actionnaires, obli-

gataires cet créanciers hypothécaires des jour-

naux et pérodiques publiés au Canada soient

communiqués au ministre des Postes et publiés

dans ces journaux et périodiques, et ce deux |

fois par année, soit en avril et en octobre

De plus, les journaux ou périodiques qui pu-

blieront des articles de rédaction ou autres’

matières pour lesquels il aura été promis ou

payé de l'argent (ou autre valeur pécuniaire).

devront clairement les marquer “annonce”

Enfin, par règlement, le ministre des Postes

pourra exiger les renscignements supplémei:-

taires qu'il jugera nécessaires pour atteindre

le but de la loi’ Le bill ne donnera peut-êtrz

pas tous les résultats attendus mais l'inten-

tion de son parrain est excellente. M. Fernand

Rinfret a prononcé là-dessus un discours poi-

vre et sel, Il en a profité pour dire un mot de

la pressc de parti: “Je ferai encore remar-

quer, a-t-il déclaré, que les journaux sont d'a-

bord, et l'année durant, des véhicules d'in-

formation. L'ancien journal dc parti. qui n'ex-

posait qu'un côté de la question, est pour ains:

dire disparu; aujourd'hui le journal d'une cer-

taine réputation renseigne sur les deux côtés

Je n'oublie pas que nous avons de puissanl:

organes de partis qui. dans leurs articles de

tête, prennent fait et cause pour un parti po-

litique et dans ce domaine exercent une in-

fluence indéniable. Mais même ces journaux

s'ils tiennent à leur réputation dans la presse

doivent renseigne» leurs lecteurs: ils doiven‘

présenter les deux côtés de la question. ” Cela

devrait être. Mais cela n'est pas à coup sûr

I. arrive très souvent que les journaux de par-

ti escamotent l'information qui leur est don-

mageable. Ainsi le “Soleil” ne publie pas

grand'chose des assemblées de M. Paul Gouin

€. des “Jeune-Canada” Le journal de patli

nen :eulement nc rapporte pa honnêtement

tous les faits, miais il ne peut pa: lc, rappoi-

ter: le parti s'V oppose.

L. R.

—

“seul corps et alors nous pourrons

salut pendant plusieurs minutes, Je dc $500 ou plus par tout le Canada.
: puis dire qu’il réussit a merveille! Assurances — Aucune nomination

Ets | entre dans I jmaijs trois augmentations de $500
shun jour ii entre dans 1ass0- oy plus, à W. Dargavel. K. R. Mac-

.clation des Scouts Catholiques. 1H Gregor et C. R. Brereton.

‘ue craindra pas de bien faire son! Intérieur -- Une nomination. cel-
salut, et de chics B. 4 Jde de H. H. Rowatt. © M. G.. com-
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1790 delies, s'apercevant du gout très!
. . prononcé de son fils pour la lec- . ‘ici - Ce

BEM IA Min- FRANKLIN, ® ture, voulut en fa.re un pasteur, | breux. Voici quelques cas typiques:
Un “voyageur gratis” a obtenu $192 a Strat-

ford pour blessures subies :e 20 mais de cette
année dans un accident d'automobile.

Un ‘voyageur gratis” de Toronto à obtenu
jugement de $10,000 pour blessures subies quand

l'auto dans lequel il voyageait a capoté
Un‘voyageur gratis’ de Saskatoon a obtenu

$+,600 à la suite d'un accident d'auto.
Une femme de Winnipeg à obtenu jugement

de $5,000 pour les blessures qu'elle avait subies
en voyageant dans l'auto d’un ami.

La Cie des Tramways d'Ottawa

  

!tatïon de £500. celle de W.-R, Lit-'

   

LES PROFITS DU
"VOYAGEUR GRATIS"
Les automobilistes qui doivent payer des compensa-

tions pour les blessures subies par des voyageurs qu’ils

conduisent à titre gracieux se font de plus en plus nom-

  

  

W. Peck, le capituine E. C. Macker-
z2ie, et six commissaires de la coin

; mission des Pensions canadienne:

Cinq augmentations de 8500 e: plus
“ont été accordées dans ce ministère

Conseil Privé — Une nomination

de 85.000 et plus. A W Merriam Au-
,cune augmentation.

L'TMPRIMERIL
Lnvrimerie — Une nonnnatio:: €

O., Patenaude, imprimeur du Roi ©!
jauatre augmentations, J. O. Pate-

» ; me sous-ministre, mis a sa re*raite ,naude. J. C. Shipman P A Ge« } Souhaitons que le scout y aga- ; A : eeM \ que Det pLopaga depuis, et trois augmentations, {George Randall,
Ch . ' teur de ce bel esprit ait de nom-| LA JUSTICE Chemins de fer et Canaux - =

ronique . breux imitateurs! Justice — Deux nominations a nominations à $5.000 ou plus. C. ™.
85000 ou plus. le brigadier general, Fullerton. comnussaire en cef ac

;D. M. Ormond, surintendant des pé- ‘la Commission ferroviaire:
,mitenclers et J F. Smellic, C R.. ré- 'A. Labelle, sous-commissaire et F

feu T

; Jacques est chic. Son uniformejgistrateur de la Cour Supréme du,N. Garceau, C. R.… sous-commissaire
| Scoute N'est pas neuf, mais il est bien pro- | Canada. Six augmentation: de $500 adjoint: D. L. Dolan, directeur de
i ‘ pre: sa culotte a deux beaux plis, ses, ou plus, 2 M. M, Turcotte. A. W. Du- I'Office fédéral du Tourlzme F. <.

souliers luisent. sa chemise est Sans | clos, C. R.. G. 1. Sauvant, J. S. Row-'Lazier, ingénieur résidant de ia
DEMAIN | tache, son noeud d'épaule ne roule ! vraie Crag Ran. à Deauharnols. Aucune atamenta-

LOVE ès a sn | Bas. son chapeau a belle forme ct sa |g5,000 et plus. W. M Dickson. sous-| POLICE MONTEL
Aimez-vous la trés  iblomant. croix brille. Jacques est bien chic! ministre et H, Hereford, commissai-| La Police monté. — Unc seuit
Vous  répondez Il va rue Des Forges d'un pas dé-'re fédéral de lassistance-chémage.
“Mais, Chef, vous savez bien Que pgagé Ja téte haute comme un mon- . Ateune augmentation.

rencontre les vrais fils. Où est-Ce| tez sur la rue Hart, la première rue [plus au Dr C. Camsell,

que nous voulons en venir? A ceci,| à votre gauche, Passez & la rue!
chers frères scouts. Demain est la |
féte de notre Meére du ciel, mais’ 3 ja deuxieme rue transversale, la
c'est une fête particulière. C'est rue Bonaventure, tournez à gauche;
Marie qui souffre. C'est Notre-Dame ; la cathédrale est a quelques cents
des Sept-Douleurs. ‘ pieds de là... Je

Défense nationale — Une nomi-

nistre. Aucune augmentation.

LE REVENU
Retcnu national — Cing nonuna-

ne

demain, et essayons de la consoler.)  — Tu es bien gentil, mon garçon, | M'ssaire de l'accise-
C'est ainsi que nous prouverons qu€ ! j'accepte ton offre. icommissaire des douanes: David

; -valment ses enfants ; \Sim. commissaire de l’accisc. 22
nous sommes vraiment s Jacques céde le fond du trottoir à |fonctionnaires ont reçu des augmen-

Allons à la messe, communions et | la
disons-lui: “Je vous salue, Marie, | côtés, réglant son pas sur le sien. gle, A, L. Aucoin, A. Ballantyne.

H.-H.-A. Beaulieu, E. Boulais.pleine de douleurs, Jésus crucifié| —A quelle société appartiens-tu? ce

est avec vous; vous êtes digne de —Je suis un scout catholique, ma- NJ. Conmpion, J PFCharhonnean.

compassion entre toutes les femmes | dame, | Holtby. J. Hough, A. Laing. A. D.
et digne de compassion est aussi| Est-ce que tous les scouts sont | McCutcheon, A. C. McFec. E. C. Mc-
Jésus, le fruit de vos entrailles. | gentils comme toi? Names. Louis Mignault. V. C. Nau-

Sainte Maric, Mère de Jésus cruci-! man. D, J. Scott. H. D. Scully. Da-

fié. obtenez-moi des larmes de re-

 

—Ah oui, madame. Voyez-vous lc
: Scout est courtois ct puis “Il cst fait; Service de l'impôt sur le revenu —

pentir eL d'amour maintenant et a) pour servir son prochain”, Nous|Deux nominations, celles de C. F
l'heure de ma mort. Ainsi soit-il”. | sommes tous heureux de pouvoir | FHiott. C. R,

LA FRATERNITE SCOUTE ; rendre service à nos visiteurs et del. de A. H. Rolland, comme inspre-
“Nous qui sommes plusieurs, di- faire l'honneur de notre ville. Nous Conseil onal des Recherche

sait Saint Paul. nous ne faisons| voilà rendus. Est-ce que je puis vous Une nomination. le Dr R. Newton.
qu'un seul corps dans Je Christ”. | étre utile encore, madame? I directeur de biologie et d'agriculture.
Cogime nous sommes loin de réali-: —Merci, mon garçon, tu as été si ' Une premotion de $500 à Mlle M. S.

ser, après selze années de scoutisme. | gentil que je te récompense. Prends|

cet idéal de saint Paul. Et pourtant. cette monnaie.

chers frères scouts, n'est-ce pas le,

but du scoutisme. de prendre la

jeunesse, dc la réunir, d'en faire un!

seul corps pour la gloire du Christ.

 

—Je vous demande pardon, ma-, dehouse, sous-ministre; le Dr J. D.
dame. Si jacceptais, ce ne serait Shields, officier de révision: J. D.
plus un service rendu mais un vra. ; Hyndman, brésidcnt dé la Cour d'ap-
at a , . ; ;bel des pensions; le Jieut-coi. L. P.vail payé. Il m'a fait plaisir dc vous| leraan ie lieut-‘ol. L. PR. Laflé-

pratiquent pas leur devise, qui n'ob--

servent pas leur loi. qui n'essayent

pas de former entre cux un lien de

fraternité. mais qui au contraire‘

répandent partc”t un esprit de hai-

ne et de désordre Mais pour quelles |
raisons sommes-nous tous frères, si |

ce n’est parce que nous avons le

même idéal, que nous avons fait la |

méme promesse, que nous avons la

même devise, 1a méme loi, et enfin’

arce que nous sommes tous les en- ; — ———

ants du même père qui est Dieu. SEAVIOEEVICE CIVIL
; CIVIL — Deux nomina-

Allons! frêres scouts, rassemblons- tions par décret, à 55.000 et plus. ,

nous, Unissons-nous, formons qu'un MM. Charles-H. Bland et Adrien
| Potvin, commissaires. s.-G. Nelson
| a obtenu une augmentation de $600

Jlicut-col. N, P. McLeod. le colonel

L. H. MacKenzie. le capitaine J. 1
Grovèr. le lieut-général Sir R. E. W.
;Turner, le capitaine L, Ward, le ca-

pitaine K, C. McKay, le colonel C.

scouts, c'est toi. c'est ton C. P.. ton
S. P.. ceux de ta patrouille. de ta
troupe. de toutes les troupes,

LE
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FI'HEMERIDFES

IL Y A VINGT ANS

Le croiseur allemand “Kronprinz Wilhelm”,
la terreur du commerce dans le sud de l'At-
iantique, est entré dans le port de Newport
News, et a demandé du charbon et des pro-
visions. Il a coulé, depuis huit mois, quatorze |
navires marchands, et a échappé à la pour-
suite des vaisseaux de guerre. Le gouverne-
ment américain prend des mesures pour l'in- |
ternement de ce navire.

Grandes démonstrations à Romc
|

‘ en faveur
de l'intervention de l'Italie dans le conflit. |

A TRAVERS LES
JOURNAUX

Dans le monde des sports

LA FEUILLE D'ERABLE--Le monde dr,

sports chez nous est un peu comme celui de la
politique. en ce sens que les Canadiens-Francais | venir scout et de faire. lus aussi. del mission tu Tar, $10.000.
qui y arrivent au premier rang doivent être des
as. C'est précisément le cas de Marce] Ra‘n-
ville, de Montréal. qu’on salue partout comme la

meilleure raquette qui évolua jamais sur nos
cours de tennis. Sans refuser à la supériorité in-
tellectuelle l'attention qu'elle commande. 11 se-
rait beau dc voir nos athlètes viser aux premiè- |
res p'aces dans les concours sportifs amateurs

Cela augmenterait peut-être notre prestige au- i i
près de la race orguelleuse et pratique qui ap-

plaudit plus Jes exploits musculaires que les tra-

vaux de l'esprit. D'ailleurs l'exercice physique
systématique et bien contrôlé est un puissant

adjuvant à toutes Jes facultés, même intellec-
Notre jeunesse ferait bien d'y chercher

un dérivatif à l'ennui qui l'assiège en cès temp-
de chômage et d'oisiveté.

Le remede premier conte la milsere mate

rielle est dans le devcloppement du surbature:

RENE BAZIN.

“sir le sujet de leur

; nement être question du

    

. _ i. LU augmentation de

SCOUT PROPAGATEUR , 8500 au plus depuis sa nomination.
Hier un scout de la Troupe La-| AFFAIRES ETRANGERES — G.-

flèche filait sur la rue Royale. 1i|H. Fergusen. haut-commissaire à
semblait joyeux, d'ailleurs comme Pre et W.-D. Herridgeë ministre |

dame. Il marche posément a scsitations de $500 ou plus, M. W. An-,

(vid Sim, Roy Vail et W. R. Young. | nistère ds

| export ‘

 

1

| Alexandre et lorsque ous arriverez {Nation, le lieutenant-colonel L. R. Soldat — Deux nominations. T. Ma-
| Lafièche. D. S. O., comme sous-mi- |&ladery,

|
|
‘

i

T.

nomination, celle du major-général

J. H. MacBrien, C. B., comme com-
nous l'aimons.” sieur qui se respecte. care = Une nomination. D. habre. pÂveune augmentation de

CL Que ht arswell. surintendant intérimaire! ou plusent aussi vous avez entendu - * ; ; ie
. Sour ” 1 I won | Une damelarréte. des chantiers du gouvernement a! Secrétaire d'Etat -- Une nomina-
dire que c'est dans e maiheur q — Pourrais-tu me direc ou est; Sorel, Aucune augmentation. tion de 85.009 ou plus, celle de E. H
reconnait les véritables amis; c'est: située la cathédrale? Mines Aucune nomination , Coleman, C. R., sous-secrétaire d'F-
aussi la à plus forte raison qu'on.  _Oui, madame. avec plaisir. Mon- ; Ndi Une augmentation de $500 ou tel, Une augmentation. à J. P.

sous-minis- | McCaffrey. promu au grade do com-
mis principal,

Commission d'établissement du

directeur et W. M. Jones.
commissaire en chef de la colonisa-

tion. Aucune augmentation.
Commerce et Industrie — Une no-

m'explique {tion à $3000 ou plus, C. S. Walters, | mination a $5.000 ou plus. celle dc
En bons fils, en bons scouls, ap-| peut-étre pas bien. Si vous me per-!inspecteur spéeial; H. D. Scully, ins|

| brochons-nous tous de noire Mère, ! mettez, madame, je vous conduirai, Pecteur spécial; H. D. Scully. com- sous-ministre et quatre augmenta-
H. D. Scully. (tions de $500 ou plus.

J. G. Parmelece, C. M. G.. comine

Sm

I'XPGRTATION DE LOR

La Chambre des Communes =

adopté en deuxième lecture, en co-
mité et en troisième lecture hier.
le bill modifiant la loi de l'expor-

tation de l'or de façon À ajouter
ile nom de la Banque du Canada a

comme commissaire.

+

| la liste des Banques qui ont Ir

droit d'ob‘eni° un permis du mi-
Tineness, pour faire
Clow

 

NERFS
TREMBLANTS
Quand vos nerfs sont aiguisés.. .

quand vous ne pousez supporter le

 

à ! bruit des enfants .. . quand tout ce que
Pensions et Santé — 24 nomina-' 9 a

| tions a $5000 ou plus. le Dr R. E. Wo- |
rous faites est un fardeau ... quand
vous êtes irritable et morose . . .
essayez le Composé Végétal de Lydia
E. Pinkham, 98 femmes sur 100 disent

| en avoir bénéficié. »

7LAJETMRILE)

Il vous donnera le surplus d'è
nergie dont vous avez besoin. La vie

T. | d'être vécue.
Ne retardez pas un seul jour—-

recourez à ce remède qui vous sou-
lagera. Achetez-en une bouteille au-
jourd'hui, chez votre pharmacien.

LE COMPOSÉ VÉGÉTAL DE

Lola EEllen

Is sont nombreux ces MAUVAIS être utile. Tous les sceuts catholi-|che et E. R. Richard, mmbr de la| vous semblera, de nouveæm, digne
scouts qui  brisent la fraternité ques sont à votre service. Au revoir (Cour d'appel des pensions: le Dr
révée, c'est-a-dirc. ces scouts qui nc! madame, “ Morrison, nrésident du Tribunal de.

réalisent pas ce pourquoi ils sont Jacques salue gentiment et ! Pensions et les membres suivants de
scouts j f as de | ir ice Tribunal: Je brigadier-général H.

+ qui ne font aucun cas de a retire. F. McDonald, le major C. C. Thomp- |.“ ™ | . . It ‘ a . - -

promesse qu'ils ont faite. qui me’ Jacques, c'est chacun de nos!son. le colonel J. T. E. Gagnon. lc

 

44
sé ec saint Paul: “ Si ane . Lo ihous écrier avec saint Paul: mous | apres avoir été promu au postc | cazse

qui sommes plusieurs, rowsne a d'exeminateur, grade 4. le ler jan- | i pa

; sons qu'un seul corps ans Je Vier J. oCntrôleur du Trésor-— A
Curist : Une gopination faite, celle de Wat- 7 AolLY COMMODE

+ CRAN tson Sellar, contrôleur qui € ‘c 20€ a épale- 4HIBOU GRAVE. ment fes con 50 CENTS à

 

 d ;

tous les autres scouts. Il dégustait | XK Finlayton.reroras-Unis. otR.
du blé-d'inde sucré. lorsqu'un jeune | ministre ont été nommés à 85.000 ou ;
garcon l'arréte 2t commence a cau-; plus. Aucune augmentation de $500 i
ser avec lui. ‘eu plus dansceministère.
Le scout jugeunt le moment pro-' ; ; NANCES

pice de taire M B. A. offre sa trian «5.000 ANCES 7 8 Pominations a,
_. LU ; so. ou plus, W.-C. Clark. sous-
dise à l'ami nouveau. ct voila que | ministre, 812.000; R.-W. Breadner, |
la conversation va bon train, De! C.M.G. aviseur tarifaire. $12,000;
quoi parlent-ils? Impossible de sai-/ W--J. Reilly. surintendant des ban- :

conversation, Jueroutes. 88.000: M. A. Macpher-| json. loi des concordats agricoles. ‘
mais tout dc meme, jal cru m'aper- 36.000: J. Barnett, représentant du
cevoir que Je sujet était passion-' fédéral relativement aux régions

lurien Mossé, CPA TEA

Donat Vien, SFA
nant, car à chaque parole du scout.‘ asséchées de Saskatchewan, 87.206:
IC visage du copain s'animait. y le juge -H. Sedgewick, president

vas copain sanimait. I de la Commission du Tarif: 815.000,  
Lucien Massé & Compagnie
COMPTABLES - VÉRIFICATEURS - SYNDICS

ONTARIO et QUEBEC

29, rue Principale, Huil

Chombres: 202-203  
 

brûlait sans doute du désir de dc-; M, tr. Campbell. membre de la com- -
  Aucune ‘ 

nombreuses B. A. Il devait certai- augmentation de $500 ou plus.
dernier PECHERIJIES — Aucune nomina-

j tion a $5.000 ou plus mais six aug-
camp volant a la rivière Margue-| mentation de 8500 et plus: W.-A .

rie. ou cncore de futurs camps. €. Pound. sous-ministre, J.-J. Lamb.:

l que sais-je? Les impressions d'un sous-ministre-adjoint: D.-H. Su-

scout sont si intéressantes à enten- ; therland, surveillant de division des
dre’ | pécheries a Halifax: L.-H. Parks."

. ; surveillant régional des pécheries à
Apres un entretier d'une dizaine | Frédéricton Office biologique du

; de minutes, les amis se quittent. Le Canada. N.-M. Varter, directeur des
Scout continue sa route. L'autre. en- ' pécheries a Prince Rupert, et B.-D

! core tout ébahi. se mirant dans la ' Viadykov, assistant scientifique. dc

Ha …  St-André N.-B.
vitrine dun grand magasin local.» Bureau du gouverneur-générai —

pratique le salut scout. Aucune nomination maïs augmenta-
C'était bcau dc ic von. Il se tion de 8500 cu plus à F. L. C. Pe-

croyait seul. 11 ignorait compléic- rrira, pronsi au poste à: ‘rcrétairr-
adjoint
Imm.uralion Une nomination

dr 25.000 ni plus colle du syus-mi-

,nistre T. Magladery et une augmen-

ment qua Iin'cricur de ce masasin,

up pdUnivateur du srontisme

, lait ious ses gCotcs!

EU.    

ty
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Le journal quotidien spocia emen
aux intérêts de Hull et de la région.

Le journal qui a le plus fort tirage
dans Hull et la région.
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ULL JEUDI

POUR ACTIVER LA CONSTRUCTION.[@ billMercier relève
Lu “itualion difficile du propriétaire immobilier. -- La ten-

dance de plus en plus prononcée des gens à devenir lo-
cataires. -— Disparition des taudis et leur remplacement
par des logements salubres. — Une expérience à East-
len

On parle beaucoup dans ies journaux, aepuis un certain
iemps, de la nécessité de stimuler la construction de nou-
velles habitations. Depuis la crise en effet cette branche si
importante de l'industrie s'est beaucoup ralentie et cela a eu
sa répercussion désastreuse sur tout le reste du champ de
l'activité économique.

divers métiers directement liés à l’industrie du bâtiment
chôment et souffrent actuellement, parce qu'elle ne va pas.

Pourtant, Je besoin de nouvelles habitations se fait sentir.
Nurmalement, lisait-on récemment dans un journal, il devrait
s’en construire annueliement une soixantaine de mille dans
le pays. C’est qu’il y a toujours da nouvelles familles en quête
d’un foyer, qu'il faut remplacer par d’autres des maisons
devenues trop vieilles ou qui ne répondent plus du tout aux
exigences actuelles.

Êt combien n’y a-i-ii pas de taudis qu'il faudrait aussi
faire clisparaitre, pour ieur substituer des logements sains,
dignes d’abriter des êtres humains.

Mais i! y a ce fait évident que le propriétaire immobilier
se trouve présentement dans une situation fort peu enviable.
Sa propriété a perdu une forte proportion de sa valeur com-
merciale d'autrefois, tandis que sa valeur imposable n’a pas
diminué, qu’il a de fortes taxes à payer, taxes qui se sont
accrues et qui menacent de s’accroître encore. Dans ces
conditions, il n'est pas étonnant que ceux qui songeraient a
construire s’abstiennent. Le dicton se répand de plus en
plus qu’à l’heure actuelle le locataire est mieux que le proprié-
taire, n'ayant pas à porter les même soucis et les mêmes res-
ponsabilités.

Cela n’est pas de nature à atténuer, bien au contraire, la
tendance constatée depuis plusieurs années, à savoir que nos

gens deviennent de plus en plus un peuple de locataires.

Il est pourtant bienfaisant, à tous égards, que le nombre
se multiplie de ceux qui possèdent leur propre habitation.
C’est le moyen de les attacher mieux à leur petite patrie, de
les faire s'intéresser davantage à la cheoze municipale et de
rendre plus solide le rempart à dresser contre les idées sub-
versives.

Mais pour cela il faut rendre la construction des habita-
tions suffisamment attrayante et avantageuse. Ce qui ne
sera pas si le locataire se loge encore à meilleur marché que le

propriétaire ne peut se loger lui-même. Le fait est que l’on
n’a rien entrepris, ou peu de chose somme toute, pour en-
courager la famille à s’établir un chez-soi.

Il y,a tout de même certaines exceptions. Ainsi la ville

d'Eastvi&w, en Ontario, à quelques milles de la nôtre, qui a
obtenu de pouvoir accorder une exemption de taxes munici-
pales pour dix ans sur les habitations nouvelles et sur les
réparations et améliorations faites à celles déjà existantes.
D'après ce que publiait ces jours-.: un journal d'Ottawa, cette
mesure a eu comme conséquence heureuse, depuis qu’elle est
en pratique, c’est-à-dire depuis cinq ans. la construction de
plus de cent habitations neuves.

Comme le dit ce journal, cette initiative mérite au moins
d'être étudiée, si l’on veut vraiment qu’un programme de
construction soit mis en oeuvre dans le pays.

On ne se prive pas, même dans les villes les plus pauvres,
d’'accorder de fortes exemptions de taxes aux industries et de
les leur renouveler parfois. Pourquoi celui qui se construit

une maison pour l'occuper avec sa famille ne pourrait-il re-

cevoir quelque encouragement du même genre ?
Henri LESSARD.

ON TERMINÉLE

  

 

200 GARÇONS

POUR VENDRE DES
PALMES

S'adresser à 72, rue DU PONT.    
L’octroi fédéral de $7000 a

procuré du travail pour
un temps a 150 hommes.

  

 

Réparez vos Toits
SPECIAL i

Papier a Couverture
Tole galvanisée
Goudron, etc.

Demandez nos prix.

TAPISSERIE
Nous en avons pour tous les

oûts et toutes les bourses.
Peinture - Vernis - Vitres, etc.

J. C. BELAIR
Ferronnerie, Articles de Cuisine

221, rue Montcalm — Hull
Tél: Sher, 6168

M. A. Lavigne. président de l'As-
sociation
d'Aylmer, a fait savoir. au cours
d'une réunion de l'exécutif de ce
groupement tenue hier soir, que le
nouveau quai d’Aylmer est terminé.
La construction s'est faite en vertu
du programme des travaux public
du gouvernement fédéral. qui avait
voté 87.000, somme qu'a coûté l'ou-
vrage, Soixante-dix pour cent du
montant sont allés en salaires à des
chômeurs, qui ont pu ainsi travailler
pendant quelque temps. Un vote de
remerciements a été adressé à l'ho-

z=m= norable H. A. Stewart, ministre des
Travaux publics, pour l’octroi obte-
nu.

M. A. St-Laurent était en charge
des travaux et avait pour l'aider un
comité composé de MM. A. Lavigne.
J. GQ. McDermott. H. Routliffe et
l'échevin T. G. Lortie.

  
 

 

 

  

 

CE SOIR  
Canstont Rémy - Henry Rolland A ASSEMBLEE

DE ssoc des Petits
"LA FLAMBÉE” Doe
Représentée à | h. 25, 3 h. 35, Propriétaires

VENDEKEDS, 12 AVRIL

6 8 hres précises

SALLE LAFLECHE

Tous les petits propriétaires sont

cordiolement invités.

Th. 25, 9 h. 35.
AU MEME PROGRAMME

Robert Arnoux dons

"Martini Sec”
Représeritce 8 2 h 30 et 8 h. 30

Nouvel'as “Eclgir-Jeurnal”’
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VEND., SAM. - 12-13 Avril. || ON DEMANDE
COMMIS

D'EXPERIENCE

Warner Baxter - Conchita
Mantenegro dons

“Hell in the Heavens”

 

AUSSI Avec références comme gé-
Frederic March - Anne Sten | rant d'épicerie.

dons
S'adreser à Gédéon Monet-

te, angle des rues Du Pont

et Papineau, Hull.

“Wi Live Again”

CARICATURES.    

Quand la construction va, tout va,i
a-t-on coutume de dire, de sorte gue nombre de gens des|

QUAI D'AYLMEN

libérale-conservatrice

les droits sur la coupe

Le comité des bills publics

de Vaccidenté.
 

i tPresse Canadienne)

QUEBEC, 11—Le bill si attendu

de l'honorable Honoré Mercier en

vue de règlementer l'industrie du

papier et de la pulpe se trouve

maintenant devant la législature,

ainsi qu'un autre bill destiné à aug-

menter légèrement la taxe sur les

compagnies et sur les profits des

compagnies. ;

Les deux bills ont été déposés

hier et seront discutés lorsque la

législature se réunira Je 23 avril,

après un ajournement de dix jours

à partir de samedi.

Le but principal du bill Mercier

est d'auzmenter les taux de coupe

sur le bois de la couronne de $2.70

par 1.000 pieds de longueur à $6

par corde de 128 pleds cubes. ce qui

équivaut à $12 par mille pieds de

longueur. Le bill accorce des re-

ductions sur ces taux aux déten-

teurs de permis exploitant des usi-

nes de pulpe et de papier lorsqu'il

sera prouvé qu'ils ne peuvent dis-
poser de leur production à un prix
qui donne un profit raisonnable.

D'autres dispositions du kill ac-
cordent le droit au gouvernement
Az fixer la coupe du bois aux quan-

tités nécessaires pour remplir les
obligations réellement contractées
et de sorte que le rendement futur
de forêts ne soit pas affecté et que
soit protégé le bûcheron ou l'ouvrier

d'usine au point de vue des condi-

tions de travail et de l'hygiène.

La iaxe supplémentaire sur les

profits bruts des compagnies de 1

1-2 pour cent a 2 1-2 pour cent sera
calculée après déduction des clépen-
ses ordinaires, sans, cependant, te-
nir compte du paiement des divi-
dendes, des salaires ou commissions
aux actionnaires. Cette taxe sup-
plémentaire sera rétroactive du 15
décembre 1934. Le délai pour pale-
ment sera porté de quatre à six
mois. Les exemptions ordinaires en
faveur des chemins de fer et des
banques restent.

DROIT DE TAXER REFUSE
La ville n'a pas réussi à faire ap-

prouver par le comité des bills pri-
vês une taxe de 1 pour cent sur les
personnes travaillant dans la ville,
mais ayant domicile en dehors.
Cette demande a été mise de côté
sans prendre de vote.
Le maire J.-E. Grégoire, de Qué-

bec, a déclaré que cette taxe aurait
rapporté $25.000 par année. C'est
une bagatelle, dit-il, mais je crois
que ceux qui travaillent dans Qué-
bec devraient verser quelque chose
au trésor municipal.

Jos. Filion, député libéral de La-
val, ranpela au maire Grégoire que
plusieurs citoyens de Québec tra-
vaillaient à Montréal et que cette
ville ne taxait point leur salaire.

COMPTES D'HOPITAUX ET DE
MEDECINS

Pour proléger les comptes des hô-
pitaux et des médecins, le comité
des bills publics a adopté hier un
bill pourvoyant que les personnes
acceptant volontairement la respon-
sabilité d'un accident paieront di-
rectement à Ihp'ôital et au médecin
leurs comptes, et non pas à l'acci-
denté.

Si l'accidenté doit recourir à la
cour pour obtenir une indemnité, il
est prévu que si ie juge décide d’ac-
corder une indemnité, il devra dé-
clarer que les comptes du médecin
et de l'hôpital leur soient payés
directement, et non pas à la partie
demanderesse. Ceci est stipulé sans
mettre en cause I'hépital et le mé-
decin.

Il est également dit que tout ac-
cidenté, traité ou hospitalisé cans
une institution de charité publique.
qu'il soit admis en vertu de la loi
de l'assistance publique ou que ce
soit autrement, doit déclarer sous
serment quelles sont les personnes
qui, d'après lui, sont responsables
da l'accident et le nom de ses avo-
cats ou de ses représentants.
TAXE SUR LES POMPES A

GAZOLINE
L'honorable R.-F. Stockwell, tré-

sorier provincial. a présenté un bill
DOUr imposer une taxe sur toutes
les pompes à gazoline. Les revenus

de la taxe sur la gazoline étaient.
l'an dernier, de $4.822.400.
Ce bill imposera une taxe de $3

sur chaque pompe à gazoline dans
les villes dont la population dépas-
se $25.000 de $2 sur chaque pompe
a gazoline dans chaque localité dont
la population excéde 5.000; de $1
sur chaque pompe à gazoline dans
les localités dont la population est
moins dz 5.000,
Ic bill de M. Stockwell dit aussi

que les personnes suivantes auront
droit à une remise sur la taxe de 6
pour cent maintenant en vigueur:
Une personne dont l'occupation

habituelle est celle de cultivateur,
sur toute quantité de gazoline ache-
tée par lui bona fide et employée
par lui pour un tracteur unique-

ment dans les travaux de la ferme:
Une personne dont l'occupation

habituelle est celle de pêcheur sur
toute quantité de gazoline achetée
et employée par lui pour mettre en
mouvement un engin fixe;

Toute personne dont l'occupation
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; aux sels biliaires

favorise la sécrétion de la bile. la- ‘
quelle contribue à la digestion in- '

| testinale, neutralise les ACIDES et:
| concourt à la formation du SANG.
BILOCOLATE fait écouler la bile
dans l'intestin pour qu’elle remplisse

1

 

 son rôle normal au lieu de passer
dans le sang où elle devient POISON
BILOCOLATE prévient et combat la
JAUNISSE, COLIQUES, VOMIS-
SEMENTS BILIEUX. ETOURDIS-
8 .  CONGESTION et

| CONSTIPATION due à l'insuffisan-
jee de la bile

|

En vente partout—50c la boite.

A. R. FARLEY, Ph. Hall

s Québec
approuve un bill pour que

 

lo personne responsable d'un accident paie di-

rectement au médecin et à l'hôpital le compte

habituelle est celle d: manufactu-

rier dont la production requiert de

la gazoline, sur toute quantité de

gazoline achetée bona fide et em-
ployée par lui à cette fin.
Jean-Paul Sauvé, député conser-

vateur des Deux-Montagnes, dit que

cette remise devrait s'appliquer

également à la gazoline achetée par
les cultivateurs pour les camions
dont ils se servent pour le trans-
port de leurs produits a la ville ou

sur d’autres marchés, M. Stockwell
répondit que c'était “virtuellement

impossible” de contrôler ces cas.
AGENTS D’ASSURANCE

Pour prévenir la méthode de ven-

te à haute-pression dans le domai-

ne le da’ssurance de l'assurance,

M. R.-F. Stockwell, trésorier pro-

vincial. a présenté un bill pour
amender la loi de l'assurance.

Le principal amendement se lit

ainsi:
“Toute personne ayant un per-

mis d'agent d’assurance sur vie qui
induit directement ou indirecte-
ment un assuré de laisser tomber,
de forfaire ou de rendre, pour du
comptant ou pour Une assurance

payée cu étendue ou pour toute au-
te considération un contrat d'’as-
surance avec un autre assureur, ou
fait toute déclaration fausse cu
tendencieuse ou représentation dans
la sollicitation d’un contrat d'assu-
rance, ou force ou tente de forcer,

directement, soit Indirecte-

ment un client à propos du place-

ment de ses assurances-vie, sera

coupable d'une offense en vertu de
cette loi.”

SALAIRE MINIMUM
Un projet de loi a été déposé à

l'assemblée législative pour amen-
der la loi du salaire minimum des
femmes. L'amendement veut im-
poser de nlus graves pénalités con-

tre les violateurs. Présentement, la
pénalité pour une première offense
est de pas moins de $50 et de pas
plus de $200. Le bill fixe cette amen-

de a pas moins de $100 et à pas

plus de $300. S'il s'agit d'une
deuxième offense, le bill veut por-
ter l'amende à un minimum
$200 et à un maximum de $500. Ac-
tuellement l'amende est fixée à un
minimum de $100 et à un maximum
de $300.
L’honorable C.-J. Arcand, parrain

du bill, a dit qu'il voulait aussi in-
clure, parmi les établissements in-

dustriels affectés par la loi, les hô-
tels, les clubs et les restaurants.

Il a fait des

 

DANS UNE COLLISION D'AU-
TOS, APRES AVOIR ENFREINT
LA LOI DE CIRCULATION.

Samuel Racine, 461 1-2 rue St-
Patrice, Ottawa, a été traduit, ce
matin devant le juge H. Achim sur
accusation d'avoir causé des dom-
mages de $10 à la propriété de Os-
car Sauvé, de Hull. Il s’agit d’une
infraction à la loi de la circulation,
Racine frappant de son auto l'au-
to de l'autre à l'angle des rues
Frontenac et du Pont, hier soir.
Il a été arrété par le policier O.
Gignac. Ce matin il s’est avoué
coupable et la sentence a été ajour-
née.
Donat Tremblay. boulevard du

Sacré-Coeur. a nié être coupable
d'avoir volé pour $12 de marchan-
dises à Z. Laflèche. Le procès a été
fixé au 18 de ce mois et le cau-
tionnement a $100.
Henri Poitras. de la rue Château-

quay, à subi son procès sur accusa-
tion d’avoir, en octobre dernier, ob-
tenu pour $39.75 de crédit par de
fausses représentations. Le juge-
ment à rendre reste en délibéré
jusqu'à mardi prochain.

Funéraillesde M.

Romuald Chénier

En l'église St-Joseph de Hull à 7
heures 30, ce matin, M. l'abbé Binet,
vicaire, à célébré le service funèbre
de Romuald Chénier décédé mardi
à l'âge de 10 ans. Le défunt était
l'enfant de M. et Mme William
Chénier, 104 rue Dumas. L'inhuma-
tion a été faite au cimetière St-
Rédempteur. Outre ses père et mère
le regretté disparu laisse deux
soeurs, Laurence e* Irène, quatre
frères, René, Ernest, Aurèle et Her-
vé Chénier, ainsi que son grand-
père, M. Pierre Poirier.
Outre ses proches il y avait dans

le cortège funèbre ses oncles et tan-
tes, Mme Alfred Murray, M. Ernest
Poirier, MM. et Mmes Jos. Poirier.
Narcisse Roy, Aldéric Laframboise,
Ferd. Charbonneau, Osias Chénier
et Albert Chénier. de Masson, Zé-
phyr Chénier, de Notre-Dame de
Pontmain, willie Allan, de St-Pla-
cide. Lionel Ouellette, Omer Ché-
nier: des cousins et cousines. M. et

Mme Léopold Beaulne, Mille Irène
Charbonneau. René, Fidèle et Del-
phis Chénier, de Masson. Raoul et
Réal Charbonneau. Hector et René
Murray. Roland Charbonneau, Ro-
land et Hervé Poirier, M. et Mme
Emmanuel Gagné. G. Phillon: des
amis, M. et Mme W. Massé, M. S.
Plante, MM. E. et A. Rollin. E. Fau-
velle. S. Plante. Mmes J. Baker, P.
Lapensée, J. Charlebois, Mme vve
P. Charlebois, MM. J. Guévremont
et M. Gagné.

—_——

M. René Gratton

décédé à 36 ans
M. René firatton célibataire, est

décédé hier à l'Hôtel-Dieu de Sher-
brooke, après quelques mois de ma-

ladie, 11 était âgé de 36 ans. Né à
Hull il Y a passé toute sa vie, moins

ces derniers où {! était à Sherbroo-
ke Il laisse comme proches deux
frères, MM, Léopoid et Roméo Grat-

ton. à Hull, et une soeur, Mme A!-

dêge Chénier (Laurette). à Mont-

 

 

; réat,

Las funérailles # rent annoncées
plus tard.
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M. 0. GAGNON
DEFEND CES
LOS SOCIALES

 

La Commission des assu-
rances sociales de Québec
s’est prononcée en faveur
de la nécessité d’un plan
fédéral d’assurance-cho-
mage, dit-il.

Mettant en regard l'attitude de

l'honorable Ernest Lapointe, an-
cien ministre fédéral de la justice,
au cours de la présente session, tou-
chant les réformes sociales du gou-
vernement conservateur fédéral, et
l'attitude du même chef libéral lors
d'un banquet donné à Québec, en

janvier 1933. M. Onésime Gagnon,
député fédéral de Dorchester, a
prétendu hier soir à l'Association
conservatrice de Hull, que l'ancien
ministre de la justice n’était pas
sincère lorsqu'il déclare maintenant
que les mesures sociales de l'honora-
ble R.-B. Bennett violent les droits
des provinces et sont inconstitution-
nelles,
La Commission gles assurances

sociales de Québec a conclu a la né-
cessité d'un plan fédéral d’assuran-
ce-chômage, dit-il, après avoir lu
un passage du rapport. Comment ce
fait-il que l'honorable Ernest La-

pointe qui déclarait, cn janvier 1933,
que ce rapport était ‘un document
libéral et que tous les libéraux de-
vaient s'efforcer de le mettre en

pratique,’ proclame maintenant que
le plan fédéral d'assurance-chômage
viole les droit des provinces et est

insconstitutionnel? demanda le dé-
puté de Dorchesier. De cette attitu-
de contradictoire, vous pouvez, dit
M. Gagnon, juger de la sincérité de
nos adversaires et de l'inanité de
leurs arguments.

L'Association conservatrice de

Hull a tenu son assemblée à l'hôtel
Windsor sous la présidence de M,
Joseph Martel. A la table d'hon-
neur on remarquait Me J.-N. Beau-

champ, C.R., Alexandre Taché, avo-
cat, le maire Rodolphe Moreau, de
la Pointe Gatineau; Edgar Mallette
et Aurele Clément, de Buckingham.
M. J. Patry a présenté le conféren-
cier, et M. C.-H. Simon l'a remer-

ciée. MM. Mallette et Clément ont
également pris la parole.

LE CONFERENCIER
“S'il est vrai que les mesures so-

ciales de l'honorable R.-B. Bennett,

telles que l'assurance-chômage, la
Journée de huit heures et la semai-
ne de quarante-huit heures, ne sont
pas du ressort du gouvernement fé-
déral; s’il est vrai que ces mesures
sont inconstitutionnelles; s’il est vrai

que l'adoption de cette législation
viole les droits des provinces, pour-

quoi les libéraux votent-ils pour ces
mesure, demanda M. Gagnon.
“L’honorabie Ernest Lapointe pré-

tend aujourd'hui que l'assugance-
chômage et les autres mesures so-

ciales du gouvernement fédéral sont
inconstituttionnelles et qu’elles ne
seront pas soutenues par les cours.
Si l'ancten ministre de la justice est
sincère comment se fait-il qu’il ait
parlé autrement en 1833?”
Après avoir décrit la création de

la Commission des assurances socia-
les de la province de Québec en
1830 et avoir donné le texte de l'ar-
rété-en-conseil demandant a cette
commission d’enquéter sur l'assuran-
ce contre la vieillesse, l'assurance-

chômage. l'assurance-maladie, l'as-
surance-invalidité, l'assistance aux
mères indigentes, les placements de
familles, l'assistance aux familles
nombreuses, les conditions hygiéni-

ques dans les fabriques et autres

problèmes, le député de Dorchester

continua: “La commission présenta
son rapport en décembre 1932. Dix
jours plus tard, au début de jan-

vier, un grand banquet avait lieu
dans la ville de Québec, offert par
les libéraux à l'honorable Macken-
zie King et à J'honorable Ernest La-

pointe. L'ancien ministre de la jus-
tice a fait alors un grand discours.
D'après un journal libéral de Qué-
bec, M. Lapointe disait de ce rap-
port que c'était “un document libé-
ral. Ce rapport, ajoutait-il, fait
honneur à notre province et les
libéraux devraient l'étudier et tra-
vailler en vue d'assurer l'application
des principes éclairés qu'il renfer-
me.”
LA COMMISSION DES ASSURAN-

CES SOCIALES
“Or que disait ‘ce document libé-

ral’? La commission a-t-elle dit
que l'assurance contre le chômage
devrait être établie par les provin-
ces? A-t-elle fait des observations
contre la prétendue tentative du fé-
déral de violer ies droits provin-

 

Revision

La revision des listes électorales
fédérales de la circonscription de
Hull aura lieu. du 15 mai au pre-
mier juillet prochain, sous la direc-
tion de Louis de G Raby. registrai-

re d'électeurs et officier reviseur
pour le district électoral de Hull
Durant cette période de revision,

M. Raby établira son bureau d'of-
ficier reviseur, au bureau d'enregis-
trement du comté de Hull. 190, rue

Principale, où “I sera disponible de 10
(h. de l'avant-midi

sauf les jours où après le ier juin
prochain. i! siégera comme cour de
revision à Un autre Heu de ce dis-
trict électoral, aux heures et en-
droits ci-après.

Pour la durée de la période de
revision ci-dessus mentionnée, M.
‘Raby siégera. comme cour de revi-

 
| Sion. à des epoques successives, de
dix heures du matin à quatre heu-
res de l'après-midi aux endroits

(suivants:

  

électorales fédérales

Elle aura lieu dans la circonscription de Hull,
du 15 mai au ler juillet.

jusqu'à 4 h. de
l'après-midi. chaque jour ouvrable,|

ciaux en établissant une loi d'assu- ,
rance-chômage? Non, le rapport

dit à la puge 203: ‘Est-il possible

de concevoir l'organisation de l'as-

surance-chomage sur une base pro-
vinciale dans un état fédératif
comme le nôtre? Oui, et l'exemple
du Queensland (Australie) et des

cantons suisses est là pour nous

dire que cette possibilité existe.

‘Toutefois, la prudence élémentaire

conseille de donner un caractère fé-

déra! à l'assurance-chômage. Il est

urgent d'étendre les charges socia-

les sur l'ensemble Qu pays. Autre-

ment, les provinces participantes se

trouvent dans un état d'infériorité

injuste par rapport aux non-parti-

cipantes. 11 ne faut pas oublier

que les charges sociales doivent être

incorporées dans le prix de revient

de la production. Les provinces ne

jouissant pas du privilège de la pro-

tection tarifaire, les Industriels éta-

blis dans les limites de celle-ci ou

celle-là doivent nécessairement vi-

ser à la péréquation des charges

sociales, s'ils ne veulent pas se

faire les uns aux autres une con-

currence intenable, et, dans l'occur-
rence, déloyale.

“Ce rapport de la Commission

des assurances sociales, instituée
par l'honorable L.-AÀ. Taschereau,

rapport que M. Lapointe proclame

‘un document libéral”, conclut donc

à la nécessité d'établir un système

fédéral d'assurance-chômage. Com-

ment M. Lapointe peut-il mainte-

nant soutenir que cette mesure de

l'honorable R.-B .Bennett est in-

constitutionnella, après avoir dé-
claré être ‘un document libéral” le
rapport qui se prononce en faveur
du plan fédéral de d'assurance-
chômage? Cette attitude contradic-
toire montre quelle est la sincérité
des Jibéraux et l'inanité de leurs
arguments.”

REPROCHE A TASCHEREAU
M Gagnon reprocha au gouver-

nement Taschereau de n'avoir pas

mis en pratique les recommanda-
tions de la Commission des assu-
rances sociales de Québec. Contre
les mesures sociales du gouverne-
ment fédéral, parce qu'ils sont à
court d'arguments, les libéraux in-
voquent que cette législation vio-
lera les croits des provinces, dit le
député de Dorchester. Le parti con-
servateur a fait beaucoup pour le
maintien des droits provinciaux, M.
Gagnon rappela l'attitude des con-
servateurs, opposée par les libéraux,
sur la question des droits des écoles
catholiques au Manitoba, en 1896. |
“Cette année-là, le parti conserva- :
teur, dirigé par un protestant, est .
allé à la défaite pour avoir voulu|
maintenir les droits des catholiques
au Manitoba. dit-il” Aux libéraux, |
le député de Dorchester reprocha de
voter pour des mesures sociales

qu'ils critiquent.
La loi d'assurance-chômage, pour-

suivit M. Gagnon, ne vise pas à
faire disparaître le chômage, mais
à le prévenir. Si cette loi avait été
votée, ilya douze ans, le peuple en
aurait beaucoun bénéficié durant
cette crise. Mais, les libéraux, pen-
dant qu'ils ont été au pouvoir, se
sont contentés d'inscrire cette me-
sure à leur programme sans ne rien
faire, déclara le député de Dor-
chester.

CET AJOURNEMENT
M. Gagnon expliqua me, si le

gouvernement demandait Un ajour-
nement plus long que d'habitude,
c'est pour donner le temps au gou-
vernement et à la chambre d'étu-
dier le rapport de la Commission
Stevens, 4 peine déposé aux com-
munes. C’est un rapport de 450 pa-
ges, dont les recommandations tou-
chent à la revision d'un grand
nombre de lois importantes. II ne
s'agit pas d’effeuiller ce rapport et
de légiférer à la hâte, mais de ré-
fléchir avant d'agir. Toute la légis-
lation sociale de M. Bennett est
destinée à redresser les abris du ca-
pitalisme.
Retournant à l'attaque du régime

libéral, le député de Dorchester dé-
clara que les libéraux n'ont rien
fait contre la création des cartels,
pullulant sous leur administration.
Ce n'est que, sous l'administration
de M. Bennett. que les premières
enquêtes ont été faites, dit M. Ga-
gnon,
L'enquête Stevens a déjà donné

des résultats, d'après Le député de
Dorchester. Celui-ci cita le cas des
producteurs de tabac qui, en 1933,
avaient été forcés d'accepter treize
sous la livre, alors que, en 1934, ils
ont eu trente-deux sous la livre. Il
mentionna encore que le gouverne-

mnet avait pris trols cents actions
en vertu de la loi des poids et me-
sures,
En mémoire d'Armand Lavergne

sur demande du président de l'As-
sociation conservatrice, l'assemblée
a gardé le silence pendant une mi-
nute. Des condoléances ont été
adressées également aux familles
de l'honorable juge Louis Cousineau
et Isidore Goulet à l'occasion de
deuils récents.
pr

LE BEURRE
Laprairie-Napierville, demande le
nombre des inspecteurs qui sur-
veillent la fabrication du beurre
pour voir à ce qu'il ne soit pas fal-
sifié. M. Vincent demande aussi
des renseignements sur la quantité
du beurre failtfié depuis 1931,

 

 
 

des listes

 

‘a) en la cité de Hull. du quin-
zième jour de ma: au premie- jour
de juin 1935;

(8) au village de la Pointe-Gati-
neau, le quatrième jour de juin
1035.

(ec) ay village de Gatineau,
cingième jour de juin 1935.

(d) au village de Ste-Rose-de-
Lima, le sixième jour de juin 1935;

‘es au village de Masson, le on--

zième jour de juin 1935:

«fi en la ville de Buckingham,
iles douzième et treizième jours de
Juin 1935;

(8) 4 Notre-Dame-de-la-8alette,
le dix-huitiéme jour de juin;

(th) & Val-des-Bois. le dixpneu-
vieme jour de juin 1935:

M) à Notre-Dame-du-Laus.
vingtième jour de juin 1935:

‘j* en lo Cité de Hull. du vingt-
cinquième jour de juin au vingt.
neuvième jour de juin 1945.

 
le |

le  
 

 

Coucher du soleil 6.35—Coucher ‘de lalune 2.32
QUARANTE-HEURES

Couvent d'Ayimer: 10, 11 et 13 avril.
Couvent de St-Eugène: 11, 12 et 13 avril.

FETE

 

DU JOUR — Notre-Dan:e de Pitié

Carnet

Mondain
L'hon. T.-G. Murphy, ministre de

l'Intérieure et surintendant général!
des Affaires Indiennes, et Madame
Murphy, partiront la semaine pro-
chaine avec leurs deux enfants pour
Colborne où ils passeront la saison
de Pâques avec les parents de l'hon.!

Murphy, M. et Mme A.-A. Murphy.
. [J °®

Lady Floud, épouse du haut-com-
missaire anglais au Canada, recevra
à déjeuner demain.

° °. LA

Sir Robert et Lady Borden sont
revenus d'Atlantic City ou ils ont
passé quelque temps,

e . »

Les députés libéraux aux Com-

munes, qui sont de naissance
ou de descendance écossaise, ont
assisté hier soir à leur banquet
annuel à la suite Québe:

Château - Laurier. Les invités
étaient au nombre de 80. M. William
Duff, député de Antigoniush-Guys-
boro, présidait.

° e e

M. et Madame Hector Charles.
worth partiront mercredi prochain
pour Toronto ou ils passeront la

saison de Pâques.  
Parmi les passagers de marque|

ayant quitté New-York le 30 mars

à bord du “Paris”, de la Compagnie ;
Générale Transatlantique, on comp-;
te les suivants: Madame Yvonne
Printemps et M. Plerre Presnay, cé-
lèbres artistes français; Madame

Lotte Lehman, célèbre cantatrice:
M. Hans Clemens, ténor au Metro-
politan Opera, et Madame Clemens;
M. Vladimir Golschmann, chef d'Or-
chestre, et son épouse: M. Eugène
Berthiaume, président de La Presse,

de Montréal; M. David Libidins, di-
recteur des Ballets russes de Monte

Carlo; M. Georges Ducros, champion
de ski nautique: Alexandre et Clo-,
tilde Sakharoff, célèbres danseurs:
Madame Eugène Mirabaud et Made-
moiselle Jacqueline Mirabaud, pa-
rentes de Son Excellence la Com-!
tesse de Bessborough. femme du
gouverneur général du Canada; le:
comte et la comtesse de Kergorlay:|
le comte et la comtesse du Bourg de
Bozas; le comte et la comtesse de
Cramayel; M. J.-Casimir Lambert,
de Bruxelles, et sept ingénieurs du
New-Jersey se rendant à Plymouth.

° e ®

 

Parmi les passagers de marque
ayant quitte le Havre le 3 avril, à

bord de 1"“‘Ile-de-France”, de Ja
Compagnie Générale Transatlanti-
que, on compte les suivants: le mar-

quis Melchior de Polignac, le baron
H.-C. Hahn, M. et Mme W. Burpee,

de Montréal; MM. Jacques Laurent,
Léon Brun et Charles-H. Lechatelier,
ingénieurs des Aciéries de la Marine
et d'Homécourt.

» » *

M. et Madame Lester-H. Clayton
partiront la semaine prochaine pour
Westmount, Qué., où lis passeront la
Pâques chez M. et Madame Alan
Macdougall Jones, parents de Ma-
dame Clayton.

° * .

Madame Peter Heenan, de To-
ronto, et ci-devant d'Ottawa, reçoit
à l'heure du thé aujourd'hui à sa
résidence. à Toronto.

» . .

Pendant son séjour à Victoria, C.
A. Son Excellence le Gouverneur
Général a été l'invité d'honneur à un
banquet donné par le gouvernement
provincial.

: ° » .
Lady Fiset, qui était à Ottawa

Avec son époux, Sir Eugène Fiset,

député, est maintenant à Québec,
en visite chez son gendre et sa fille,
M. et Madame J.-F. Ross.

° LJ .

Lady Turner, qui était en visite
chez son gendre et sa fille, M. et

Madame J.-Gordon Ross, est partie
avec son mari, Sir Richard Turner,
pour un voyage dans les provinces
maritimes.

2 * .

L'hon. Charles Stewart est revenu
hier soir de Toronto où il a passé
quelque temps.

° e .»

M. Alex. Dufresne. de Montréal, a
passé quelque. jours à Ottawa et
s'est retiré au Château Laurier.

. LS LJ

Madame Pierre Casgrain, de Mont-
réal, qui était de passage à Ottawa,
est retournée à sa demeurc. Son
époux, le député Casgrain, passera
la fin de semaine à Montréal.

. LJ *

M. S.-J. Hungerford, de Montréal,
se retire au Château Laurier pen-
dant son séjour dans la Capitale.  e ®

Dans votre course aux emplettes
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Pantalons en Serge

$2.95
Un aubaine sans précédent.

PURE LAINE.

Spécial à

Aussi grande vente à réduction dans les
PALETOTS,

SOUS-VETEMENTS, LAINAGES, CHE.
CHAUSSURES, HABITS,

MISES, ETC., ETC.

CANADIAN MEN'S WEAR
105, Chemin de Montréal

   

Messieurs, ordonnez votre HABIT et

votre PARDESSUS pour Paques
FAITS SUR

SEULEMENT UN PRIX
Tous les plus nouveaux échan-
tillons sont maintenant a vo-
tre disposition, au prix de

SCOTT WOOLLENS|
LUCIEN MICHAUD, geront

11, Deuxième Rue Est, Cernwali, Ont

135,Deux magasins

 

dégustez notre appétissant lunch eb
notre délicieux thé daprés-miat.
Venez les essayer. Aprortez ches
vous une boite de nos savoureuses
{rlandises pour les enfants, Kar-
son's, 49. rue Rideau. Rid, 3254
re

SUBSIDES AU CHARBON

La Commission fédéra.c du coms
bustible annonce qu'en vertu d'un
décret ministériel. le gouvernement
a décidé de changer les conditions

de ses subsides au charbon de ln
Nouvelle-Ecosse expédié dans Que-

bec. Dorénavant. le gouvernement
payera la difference de pris lorsque

le charbon des Etats-Unis se vend
moins que le charbon neo-ecossa.s
àtout point d'arrivage dans la pro-
vince de Québec. Cette entente rem-
place l'ancien tarif de 1-7 de sou le
mille par tonne su !rs expéditions
de charbon de Nouvclle-Ecosse en
Québec. L'ancien tarif reste cepen-
dant en vigueur quant aux livraie
sons de charbon à l'Ontario.

ELUS MEMBYES DE
LA SOCIETE ROYALE

M. Jean Charbonnes:. avocat de
Montréal, et M. Maurice Hébert,
publicist* de Québec, viennent d'ê-
tre élus membres de la Société Rove
ale du Canada.

———eee

RETRAITES
PASCALES À

CORNWALL
La retraite des dameset des
demoiselles sera suivie
de la retraite des

hommes.

LE PREDICATEUR
(De notre correspondant)

CORNWALL, 11. — Les retraites

pascales sont commencées à l'égl-
se de la Nativité de cette ville, ct
le prédicateur est le R. P. Desro-
ches. Cette semaine c'est la retrails
des dames et des demoiselles el ce
sera ensuite le tour des hommes,
Plusieurs confesseurs étrangers prè-
tent leur concours aux prêtres de la
paroisse.

VISITEURS
M. Albert Chevrier est allé À

Alexandria, 1a semaine dernière en
voyage d'affaires.
Mme E. Périard a passé quelque

temps à Alexandria chez des pa-

rents et amis.
M. William Longtin, de St-Isido-

re, était en visite chez des parents
cette semaine.
Mlle Laurenza Bourdon, de Val-

leyfield, a passé la fin de semaine
ici en visite chez des parents et des
amis.
M. et Mme Frank Leroux, d’A-

lexandria, ont passé quelques jours

ici, chez des parents.
M. Paul Taillefer, de Glen-F-

bertson, est venu passer quelques
jours ici récemment.
MM. Lucien Levac, Ernest Th(-

riault et A. B. Charlebois sont allés
à Montréal. dimanche, pour visiter
leurs parents.
M. Laurent Brisson. de Moose

Creek, était parmi nous cette se- |
maine.
SALON DE BARBIER-COIFFURE
Mme L. Piquette, qui tient le sa-

on de Barbier et Colffeur “Rosebud”
des plus sanitaires à Cornwall, au
No 1 chemin de Montréal, offre un
nouveau permanent jamais encore
vu à Cornwall, le permanent à va-
peur et sans chaleur. Pour appoin-
tements, téléphonez 1861-J.

SALON DE COIFFURES
Mma Georges Barney, 507 Deu-

xième avenue-est, en face de l'hô-
pital Général, qui tient un Salon
de Coiffure des plus modernes, an-
nonce à sa nombreuse clientèle
qu'elle vient de se procurer la ma-
chine à permanent “Eugène”, la
plus nouvelle sur le marché, la-
quelle donne la plus grande satis-
faction et garantit les nouveaux
modèles de colffure. Pour appointe-
ments, appelez 1469.

D. CHALIFOUX
Magasin de mercerie et coupons

laines. etc… dont les lignes sont les
plus complètes à Cornwall, vous in-
vite à visiter gon magasin avant de
faire vos achats de printemps. Les
prix sont très raisonnables. et les
marchandises sont des plus grandes

nouveautés et des meilleures. N'ou-
bliez pas D. Chalifoux, 701 Chemin
de Montréal.

 

Cornwall, Ont,
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Radio-Concerts

  

Les programmes ot les remsetgnemer.ts radiophonique
que nus puñbons S‘us sont Lramamis par les postes et
tes compagnies de radio S'1) arrive qu'on programme ne
soit pas trradié à l'heure mentionnée ou qu'un renseigne
ment soit fneznet. Le Droit n’en pest être tenu
responsable !
 

 

CA ET LA

LE REVEREND PERE DIEUX
Le Révérend Pere Dieux, de !'O-

raloire, prédicateur du Carême, à
Notre-Dame de Montréa!, donnera

son dernier entretien sur la spiri-
tualité à Radio-Canada, :e jeudi,
11, à 8 heures, L'éminent predica-
teur  commentera, le Vendredi-

Saint, à CROM, et, par relais, aux
autres stations de T.8.F. du secteur

français de Radio-Canada, les Sept‘
Paroles du Christ, de Dubois, chan-
tées par la Chorale et la Petite Mai-
trise de Notre-Dame.

L'ABBE LIONEL GROULX
Notre historien national, l'abbé

Lionel Groulx, professeur à l’Uni-
versité de Montréal, occupera la
tribune universitaire de Radio-Ca-
nada, le jeudi, 11 avril, à 9 heures
pm. Sujet de la causerie: “Un chof
de 30 ans.”

 ey
 

|| LE MUSIC HALL

 . . .

La causerie agricole, donnée aux
postes du secteur français de Radio-

Canada, ce soir, sous les auspices du
ministère fédéral de l'Agriculture,
portera sur le sujet suivant: ‘’L'his-

toire de la mite dans les vêtements.’ Une photographie-surprise de Helen
. + © Jepson, la charmante vedette du

“Music Hall” de Paul Whiteman

Le Quatuor à cordes CRCT, To- irradié tous les jeudis soirs a 10
ronto, fera entendre à 8 heures 30, heures sur le réseau NBC
ce soir le “Quatuor à cordes, opus (WEAF). Mlle Jepson siffle avant
18, no 4", de Beethoven, au cours d'attaquer une nouvelle chanson

MUSIQUE DE CHAMBRE

de l'émission “Musique de Cham- afin de bien situer la clef.

bre”, irradiée de Toronto sur le ré-

seau national de Radio-Canada.| ford, de Windsor, et qui sera enten-
C'est la cinquième pièce de l'opub| due à 7 heures ce soir au réseau de
18 de Beethoven qui est exécutée j'est de Radio-Canada.
au cours de cette émission. Une si-
xième sera probablement interpré-
tée au cours de la prochaine. L'Opus
18 a été composé pour le Comte
Razumovski. l'un des plus ardents
admirateurs de Beethoven. !

. ° e

La causerie universitaire anglaise!
sera irradiée de Vancouver par le
réseau national de Radio-Canada à
neuf heures ce soir. Le professeur
F.-H. Soward, de l'Université de
Colomble Anglaise parlera de Mus-! eau NBC-WEAF.

{l'est de Radio-Canaca.

. - .

Radio-Cansda présente sur son
réseau national ce soir, de 9 h. 15
à 10 heures, trois émissions d'é-
change international, Les deux pre-
mières viendront de Détroit et Ja
troisième de New-York, et toutes programme. ee …

sont relayées Par le 'éseau NBC. Angell Mercado el son orchestre

Un excellent programme sera pré-
senté à dix heures ce soir au réseau
national de Radio-Canada au cours soir au réseau NBC-WJZ.

 

de l'émission "Melodic Strings”, di-' gp connalssant les occasions
d'achats qui se présentent cha-:
que four, vous tirez de votre

or dollar toute la valeur qu'il soit
Orlando, joueur d'accordéon, ct possible d’en tirer. Les annon-

rigé par Alexandre Chuhaldin. On
en trouvera le détail Gans une au-
tre colonne.  De! Adams, soprano connue, seront
les solistes au cours de l'émission CCS VOUS disent où et comment
“Curtain”. dirigée par Jack Rad- acheter.

 

 

Pourquoi les victimes de la
nervosité, de l’insomnie et de

l’irritabilité
ont besoin de la vitamine “B” que la nature a

mise dans la Farine d’Avoine   C’est par milliers que les gens adoptent un délicieux déjeuner
—de Quaker Oats, parce que 1c de cette farine coatient=

plus de Vitamine ‘ ” que 3 morceaux de levute fraîche.

   

       

   
   
  

  

 

 

  

   
  

   

 

JE NE SUIS PLUS NERVEUX
NI IRRITABLE DEPUIS QUEJE
MANGE DI LA QUAKER OATS
RÉGULIÈREMENT; MON
APPÉTIT ET MADIGESTION
SONT AMELIORES /

EN VITAMINE B

== 2=
=“ ©

lcde 3 morceaux
Quaker égale delevure
Oats fraiche

Les enfants doivent avoir
de ia Vitamine B. Néan-
moins ! sou valant de ia
délicieuse Farine d'Avoi-
ne Quaker comporte plus
de vitamine que 3 mor-
ceaux de levure fraiche.

    
   
  

 

N'EST-CE PAS MERVEN-
LEUX, PAPA, D'AVOIR DB
L'ENTRAIN ? HIER, LA
MAÎTRESSE M'A OIT:QU'EST-
CE QUI SE PASSE EN TOI?
TU N'ES PLUS LA MEMES”    
  

   

 

 

 

| La demoiselle charmante .. Daquin

| Make me over, mother April ..

| BarmyLL .. Millboeck

 

! (Ross)

 

| (Ross)
i Isle of Capri ............

; (Deutsch)
| pygmation et Galathée .. R. Graves!

- Liebeslied .......... Fritz Kreisler

Unautre programme de nouveauté
sera présenté de London. Ont., sous

la direction de Russ Gerow, à 8 _y !
heures 5 ce soir, par le réseau de Un extrait des oeuvres de Whiteman

! Prémo chinois .... ....….

Conrad Thibault, baryton; Lanny
Ross, ténor: Muriel Wilson, sopra-
no, et Kathieen Wells, contralto,
seront entendus au cours du concert
irradié à 9 heures ce soir par le ré-

. * * :

Helen Jepson, soprano du Metro- |
politan Opera, chantera plusieurs
pléces connues ce soir, à dix heu-
res, au réseau NBC-WEAF. Plu-
sieurs autres artistes sont aussi au  
mexicain, ainsi que des solistes, se- :
ront entendus à 9 heures 30 ce

‘Suite miniature ..... . O'Donnell

 

 

 

Comment les médecins attribuent maintenant une grande partie de la
nervosité au manque de celte nourriture pour les nerfs

5 MÉDECINS disent qu'une importante Vitamine “B”. Ce
grande partie de la nervosité n'est pas tour que cet élément

n'est qu'une simple forme de faim! soit nutritif pour les nerfs, car 1l
Parce que la plupart des diètes réagit aussi contre la constipe-
manquent de cet élément nutritif tion et stimule normalement
vital pour les nerfs que la déli- l'appétit!
cleuseQuaker Oats contient en 3 Riche en energie

Un cent de ce dejeuner d'éner- La farine d'avoine cst une des
gic abondante contient toute la

|

"OUtritures fondamentales de la
précieuse Vitemine B” de wois "ture. Elle fournit les substances
morceaux de levure fraiche! minérales essentielles à la vie telles
oo ; ; uele ter, le phosphoreetla chaux.

Faites cet essai de deux semaines Des minéraux qui refont un beau
Commencez Ja journée, demain, sang rouge et riche. Faites-vous de
avec une assiettée de cette appe- la chaleur et de l'énergie pourla
tissante Quaker Oats, le moyen journée. Commandez de la Quaker
naturel de veus procurer la toute Oats aujourd'hui. A toute épicerie.

QUICK

QUAKER OATS
BELLE VAISSELLE ANGLAISE— Si vous aimen ia baile vausselle— ei quelle es: ia 1n'aime pas AlssELLE ia Quaker8; dans ie paques marqué “CHINA WÂRE"chaque paquetCONLIENS 1 Morceau de va11161l6 portant une nouvelle scène en bleu et blanc.

|! La douleur disparait promp*2-
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|

|

  

 

 

PROGRAMMES
DETAILLES  

ROMANCE ° |
David Ross, diseur; l'orchestre de

Emery Deutsch. Ce soir, a 8 heu-
res, sur le réseau CBS (WABC).

torchestre)

. Bliss Carman
(Ross)

I give my heart, de "La Du

(Deutsch)
Could beauty be done to death ..

Ceeee Doolittle

My silent love ...... Dana BSuesse
(orchestre)

The constant lover .. Sir J. Suckling

(Ross)  
torchestre»

The willowleaf .. .

(Ross)

* - -

QUATUOR A CORDES
Le quatuor à cordes de CRCT.

Toronto, présentera à 8 heures 30

ce soir sur le réseau national de
Radio-Canada:
Le quatuor a cordes. op. 18. |
no 4, de . ......... .. Beethoven

° e -

MELODIC STRINGS
L'orchestre a cordes sous la direc-

tion d'Alexandre Chuhaldin, ce
soir a 10 heures sur le réseau na-
tional de Radio-Canada et le re-

seau NBC (WJZ).
L'ouverture de “Fra Diavolo”

mineur, no. 2 ...... Germiniani  . e . I

LE MUSIC HALL DE PAUL
WHITEMAN

Le Music Hall de Paul Whiteman.;
irradié ce soir à 10 heures sur le ré-|
seau NBC (WEAF). met en vedet-,
te Helen Jepson. Bob Lawrence,

Johnnie Hauser, Durelle Alexander. |
the King's Men et l'orchestre.
Flowers for Madame ... Orchestre

a) A little white gardenia
b) Orchids in the Moonlight
¢) So red the rose

 

I wont dance ........ ... Ramona
To come ...... - Ramona|
Pleurez. pleurez mes yeux,
du “Cid” ........ Helen Jepson|

The image of you . Alexander et|
Hauser|

Alone tcbacco road .... Lawrence
Spring fantasy .. Jepson. King's

Men et orchestre.|

Dark town Strutter's
Ball .................. Teagarden

Put on an old pair of
shoes .......... the King's Men|

Once upon a midnight
Le La as see the King's Men

Soon .. .. . . .. Orchestre
Pale moon .... ...... ... Jepson’

———rmmm

ENTRE AUTRES
CE SOIR . . . ‘

6.00—Plaisir de Paris (CRCM).

6.15—Musique classique (CKAC) |
6.30—Armand Girard, basse, et or-

chestre (NBC—WJZ). !
7.15—Le Curé de Village (CKAC-,

CKCH). '
7.30—Mario Cozzi. baryton (NBC- |

WEAF). |
Le chanteur des rues (Ar-
thur Tracy) (WOR-WGN). :

8.00—Petite Symphonie (WOR)
5.36—Qualuvr en do mineur —,

Beethoven (CRC). ‘
nor: Murial Wilsôn, sopra-
no: Conrad Thibault, bary-'
ton, Kathleen Wells, contrai-
to (NBC—WEAF).
Conférence Universtaire

(CRCM)
9.00—Show Boat. Lanny Ross, té-

10.00—Paul Whiteman: Helen Jep-
sen, soprano (NBC-—WEAF-;
CFCF\.
Melodic Strings (CRC).

(V.P.D)

!

}

|

 

ment, puis vous pouvez
enlever le

COR
Versez du FREEZONE sur ce cor
douloureux. I! cessera tout de sui-|
te d'être douloureux: puis vous
pourrez bientôt l'enlever avec vos

doigts. Vous serez enchanté! C'est
si facile et il n’y a pas de dou-

leur. C'est comme un «charme
chaque fois. i
Une petite bouteille de FREEZONE
ne coûte que quelques sous en |

toute pharmacie et est suffisante ;
pour cnlever tous les cors durs ou
moi: et ies callosit:. Essayez-le! |

FREEZONE

 

Lachose CHIC! AMINCISSANTE!
la plus commode
i A

Publié par

LAURA |. BALDT, AM.
Plusieurs années durant. professeur

adjoint des Arts domestiques.
Collège des instituteurs,

Université Columbia,
New-York,

Uneleçon illustrée de con-
fection de robes accom-
pagne chaque patron.

Les robes tailleur d'une conception
sobre sont très avenantes pour les
tailles fortes. Vous serez enchantée
de celle-ci au colet souple. C'est un
modèle d'une réalisation facile. Re-
marquez aussi qu'elle est ceinturée
seulement au dos pour amincir le
tour de taille.
Le style No 3152 se présente dans

les tallles 36, 38, 40, 42, 44, 46 et
48 pouces de bustg. La taille 36 exi-
ge 3% verges d'un tissu de 39 pou-
ces avec M verge d'un tissu de 39
pouces.

Envoyez 20 cents en timbres ou
argent (argent de préférence) pour
le patron. Ecrivez lisiblement votre
nom, adresse et le numéro du style.
N'oubliez pas de mentionner la
grandeur que vous désirez.
Notre nouveau livret de modes du

printemps est publié. Il est joli-
ment illustré en couleur. Voyez les
nouvelles conceptions printanières.
Soyez au fait des nouveaux tissus.
Commencez votre jardin suivant un
plan bien agencé. Confectionnez
p:usieurs chics nouveaux vêtements
a peu de frais.
Le livret de modes ne coûte que

15 sous. Le livret et le patron en-
semble 35 sous
Adressez vos commandes au Ser-

vices des Modes, Journal “Le Droit".
Ottawa, Ontario.
Er

8.00—Causerie.
8.05—"Say it with music”
8.30—Muaique de chambre
9.00—Orchestre Waddington et

Les.
10.00—Melodic Strings
10.30—Orchestre Bisset.
10.45—Nouvejlea
11.00—Orgue. Dr Harrison

CKCO—OTTAWA—]01e
6.00—Concert.
8.30—Alrs vifs.
6.43—Orchestre.
7.00—Musique symphonique.
7.15—~Musique de danse
7.30—Hazel Crawford, contralto
7.45—Orch. Rex Battle.
8.00—Musique du vieux temps.
8.30—Mina Catrns, pianiste
8.45—Doreen Smith, contralto.

universitaire--Vancou-

 

  

LES GRANDS
RESEAUX

CCR
5.00-—Marches militaires.
5.15—"Lohemgrin' de Wagner (disques

phonographiques).
5.45—Cotes des Bourses de Montréal et

de New-York,
6.00—Annonce de l'heure,
8.00—Chansonnettes francaises
6.10—"Plalsirs de Paris”.
6.30-—""Fundy Fantasy’.
7.00—Annonce de l'heure,
7.00--Conférence par M. Fernand Mo-

rin, sous les auapices de l'U. C.
C. Sujet: “Le mariage de l'ha-
bitant".

715—"Curtain”.
7.30--Billy et Pierre -- sketch humo-

ristique.
745—Service de nouvelles. en fran-

cals et en anglais, pour les ra-
diophiles des centres ruraux.

| 8.00—Conférence par le Révérend Pére
Dieux, prédicateur du Carême à
Notre-Dame de Montréal.

8.1i5—‘Say It With Music”.
8.30— Musique de chambre.
9.00--Annonce de l'heure.
9.00—Conférence par M. l'abbé Lionel

Groulx.
9.15—-‘The Diplomats’.
9.30—Ben Pollack et son orchestre.
9.45—Relais.
10.00—L'orchestre Chuhaldin
10.30—L'orchestre de Billy Bissett, de

l'hôtel Royal York.
10.45— Radio-Journal (bilingue).
11.00—Annonce de l'heure.

. . .

NB CET CBS
5.00—Le congrés national des parents

et des professeurs (NBC) WEAF
WMAQ.
Instrumentistes (CBS) WABC.

5.15—Vera Van, chansons (CBS) WABC.
Wooley the Moth (NBC) WJZ.

5.30—''Sugar and Bunny” (NBC)
WEAF WMAQ.
8inging Lady (NBC) WJZ.

5.45—Dek Tracy (CBS) WABC WBBM.
Willie Bryant, Orchestre (NBC)
WEAF.

8.00— Buck Rogers (CB8) WABC
Nouvelles: Orchestre Geo. Duffy
(NBC) WEAF.
Orchestre Ferdinando (NBC) WJZ
WENR.

6.15—Orchestre de danse (NBC) WJZ.
American Vocational Ass'n Talk
(NBC) WEAF WMAQ.

6.30—Nouvelles: Orchestre Leith Ste-
vens (CBS) WABO KLRA.
Nouvelles: Marv Small, chansons
(NBC) WEAF WMAQ.
Nouvelles: Orchestre et basse
(NBC) WJZ WENR.

645—Ie programme de la beauté
(CBS) WABC.
Lowell Thomas (NBC) WJZ.
Billy et Betty (NBC) WEAF.

700—Myrt et Marge (CBS) WABC
KLRA.
Orchestre Gene Marvey (NBC)
WEAF.

115—Just Plain Bill (CBS) WABC
WBBM.
Spécial (NBC) WJZ WENR.

7.50—Benav Venuta, chansons (CBS)
WABC.
Molle Minstrel Show (NBC)

Buck Rogers (CBS) WBBM
VFEM.

7.45— Tune Twisters (NBC) WJZ
WENR.
Boake Carter (CBS) WABC
WBBM.

8.00—Romance (CBS) WABC. .
Fleachmann — Rudy Valiée
(NBC) WEAF WMAQ.
Orchestre et solistes (NBC) WJZ

830—Spécial (NBC) WJZ.
Edwin C. Hill (CBS) WABC
WBBM.

000 Maxwell ‘Show Boat” (NBC)
WEAF WMAQ.
Death Valley Days (NBC) WJZ
WLS.
Walter O'Keefe, Ted Husing. Or-
chestre Glen Gray (CBS) WABC
WBBM.

9.30--Les Pennsvivanians de Waring
(CBS) WARBC WBBM.
Tours (NBC) WJZ WENR.

10 00-—T.2 Music Hall de Pau! Whiteman.
Lou Holtz, comédien NBC:
WEAF WMAQ.
Melodic Strings (NBC) WJZ.

10.30—Eccnomlics in a Changing Social
Order (NBCY WJZ.
Iles brigadiers Hedit (CBS)
WABC

10.45—Ia votx du croisé (CBS) WABC
WBBM.

11.00—Graham McNamee (NBC) WEAF
Orchestre Bergin (CBS) WABC.
Orchestre Bob Chester (NBC)
WJZ NCFL.

11 15—Orchastre Meredith Willson
(NBC) WEAF.
Little Jack Little et Orchestre
(CBS) WABC.

11.30—Orchestre Renard (CBS) W, BC
VEBPM
Orrnestre Manny La Porte (NBC)
WJZ.

12.00—-Orchestre de danse (NBC) WEAR
Crchestre Herbie Kay (CBS)
WABC WBBM.
3handor, violoniste: Orchestre
de danse (NBC) WJZ WENR.

1230—Mencing in the Twin Cities
(NBC\ WJZ WMAQ.
Orchestre Dennie Thomy>nn

WABC.(CRS8
Orchestre Reichman (NBC)
WEAP
————

 

| HORAIRE
 

Jeudi, 11 avril 1935
POSTES CANADIXNS
CRCO—OTTAWA—B0

8.006—Déje. -
9.00—V'alses
9.30—Mus que de danse
10.00—" Les amis”.
10.30-Mme Aitken et H. Lapp
11.00~Orchestrs
11.15—Nouvelles
11.30—Variétés
12.00—Easy Quarters.
1215—Musique, température.
1.00—Blatterphone.
130—Orchestre Rex Battie
5.00—Concert.
5.13—Opéra
6.00-—Misique de danse
6.15--"The Monitor" — Nouvelles
6.30—Fundy Fantasy.
7.00—Curta:n
7.30—Biliy et Pierre
745—Orchestre Rex Battle

| NBC (réseau rouge; (WEAF)

|

 
; Vendredi, 12 avril 1935 

9.00—Causerie

8.15—Les Diplomates
8.30—Orch. Pollack.
10.00—Orchestre de l'Alexandre.
10.30—Orchestre du Gleniea.

CKCH—-HULL— 1310
8.00—Horloge musicale
8.30—Intermède.
10.30—Pour vous,
11.30—A la bonne heure.
12.,45—Chansonnrtte française
1.14—Programme = 1a soirée
115—Fin d'érrission
5,45—Thé dansant.
8.00--Heuvre du crépuscule
6.45—Paris chante.
7.00—Causerie de l'U. C. C
7,15-—Ie curé de \iilage.

7.45--Radlo-loupnal.
8.00—Causerie Agricole (CCR).
8.05—Conférence-Le Rév
8.30—Musique de chambre.
9.00-—-Conférence
9.15—Planiste.

10.00—Poémes
5=Orchestre du

10.45 Radin-journal
Standish Hall
(Radio-Canada)  

 

    
 

 

  

 

LES RESEAUX

NBC (réseau bleu) (WJZ)
WJZ. WBAL WBZ, WBZA
WHAM. KDKA. WJR. WENR.

 

WEAF: WCAE, WTAM. WWJ,
WLW. WGY, WJAR. WHO,
WMAQ. WOW. WTIC. WRVA,
WSM.

Columbia Broadcasting System

(WABC)
WABC: WNAC, WGR, WKBW,
CKLW, WCAU, WBBM, WPG,
WHAS, KMOX., WLBW WBT,
WCCO, CKAC, CFRB.  
 

7.15—Le curé de village
7.30—Le quart d'heure du bonheur et

de ia galeté.
T45—Les deux copains.
8.00—Specia! ’
8.30—Par dessus les toils.
8.45—Musique de danse.
2.00— Variétés.
9.30—Fred Waring
10.30—Spécial,
10.45--Musique de danse
11.00—8port.
11.05—Musigu eds danse.

CFCIT-—-MONTRKAL—800
8.00—Revue métropolitaine
8.30— Bourse
700—Onrle Troy
7.30—Orch. De Courcs
7.45—Sports.
8.00—Rudy Vailce.

9.00-—Orchestre Kramers
8.350—A être annoncé.
9.45—Soliste.
10.00—Le Music Hall de Paul White.
man,
11.00— Hockey
t1.02—].es Nouvelles
11.15—Orehestre de Meredith
11.45—Orch. de danse.

rretre rater.

POSTES CANADIENS
_ CRCO—OTTA WA—330
145-—Progremme religieux.
8B.00—Déjeuner.
9.00—Valises
9.30—Musique de danse
10.00—Les amis.
10.30—Mme Aitken et H Lapps
11.00—Orchestre
11.15—Nouvelles
11.30—Variétés
11.57—Heurp sxacte
Midi—Musique et pronostics
12.30—Causerie.
12.45—Musique
1.00—Blattnerphone.
1.30—Orchestre Rex Battle
5.00—Chant.
5.15—Concert.
5.30—Valses.
5.45—Opérettes.
86.15—L'oncle Jerry.
6.30—Orchestre Ray Dawe.
7.00—Musique du vieux temps.
130—Billy et Pierre
7.45—Nouvelles sportives.
8.00—Rainbow Revue,
8.30—Programme de Hamilton.
9.00—Orchestre et solistes.
8.30—Up to-The-Minute.
10.00—Le Trio Lyrique
10.30—Orchestre Bisset.
10.45—Radio-nouvelles
11.00—~0Orchestre Fogarty.

CKCO—OTTAWA—1010
8.00—Mélodies.
6.30—Atra-vifs
8.45—Orchestre.
7.00—Musique symphonique
7.15—Radio Camera Club
T.30—A être annoncé.
7.45—Musique hawaYenne
8.00—A. Mulligan, contralto.
8.15—8tudio.
8.30—"Bits of this and that”
9.00—The Melody Maids.
8.30--Lyman Perkins. baryton.

1106—Musique de danse. © M. Adelar Mantha a laissé »4

10.30—Pour vous, Mesdames.
11.30—A la bonna heure. | ———
12.00=-Ottawa et Hull en Parade
12.43--Chansonnettes françaises. HAMMOND, Ont.
1.15—Intermède 11 avril

10.00—Le Trio Lyrique| ;
10.30—René Marier. violoniste _ "
10.43-—Radio-journai (Radio-Canada). Marie-Paule-Aldona. Parrain  e
[1 00—Orchestre du Standish Hal.

10.00—Circus Night in Silvertown

1030—Oreh. Frank Black—Jane Fro- famille ont ssé la fin de semaine

11.00-——Ies nouvelles
11.15-——Jesse Crawford. fred.
11 30-—Orchestre de danse M. et Mme Lucien Paquelle et

ere.

Nous somme heure : d'aprendre que

M. Jules Quesnel est en bonne voie

de g'érison, à la suite d'une grave

maladie.  --Gu récemment la

eeLucienBourgeauit a passé FA U S S £ S D E N T $
une semaine 4 Montréal.

pour quelque temps.
M. Paul-Erile Montreuil est parti Votre dentier ve

pour aller s'établir à Amos. GRATIS maintient - il ferme-

et leur oncle, M. Arthur Bédard, de FRAIS la nouvelle et meilleure poudre à
Rouyn, étaier.t parm nous samedi|| denture—FASTEETH.
dernier. Ils ont rendu visite à M.

et Mme Césaire Charron et à M. est pure. Elle garde la

yLudger Bédard. PA ACHETEZ CE
  9.45—A être annoncé.

10.00—Orchestre de l'Alexandra. |
10.30—Orchestre du Glenlea.

CKAC—MONTREAL—730 |
5.20—Chant.
5.30—Programme du foyer,
6.15--Programme inusical.
6.25—Heure récréative.
7.00—8pécial.
7,.15—Le Curé du village.
7.30—Trio de l'hôtel Queen's
tiei. l'Henrs provinciale

CKACHMONTREAL—730 9.00—Variétés . Pr
8.15—Musique classique. 0.30—"Hollvwood Hote," — (CBS). sq Appétissante Ww. RB. BUCKLEY LTD.
6.25—Heure récréative 10.30—Variétés. FORONTO
7.00—La voix musicale 11 00- Sport = mo
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LE SIROP BE MAIS
“LE CÉLÈBRE ALIMENT
PRODUCTEUR
DENERGIE”

Un Produit de THE CANADA STARCH CO. LIMITED
Ecoutes V'émisalon “SYRUP SYMPHONIES" diffusée lo Lundi de 8 à 5.30 p.m

    
  
  
   

    

CKCH—HULL—I2168.00—Horloge musicale. |beurrerie pour vemr travailler dan
‘notre vil .ge.

    

  

   

   
5.45—Thé dansant.
8.00—Hevre du crépuscule
6.30—Radio-Petit Monde.
7.00-—La renaissance campagnarde.

  
A M. et Mme Gilbert Butler (Be

atrice Charbonneau), une fille. ne:

‘ le 2 avnl. baptiseée le 7. sous lu:
1.15—Lecuré de village. noms de Marie-Laura-Evelyn. Par-
7.45—Radio-Journai (Rallo-Cansda). rain et marraine, M. et Mme Raoul
8.00—Studio. Lecompte. porteuse, Mme J MW
8.15—Le vieux Quebec (CCR) Charbonneau
8.30—Rad!o-Carnaval . : ,
92.00—Studio. A M. et Mme Wim. Leonard Alice
9.30—Orchestre de danse Lavictoire). une fille, née le 5 avril

baptisée le 7. sous les noms de

    

     
   

   

   
   
  

      
  

  marraine. M. et Mme Ernest Lavic
CFCF-—MUNTRKAL--680 toire.

830.Bourse métropolitaine M. et Mme Rolland Therrien. a
j Lac des Ecorces. passeront quelque:6.45—Causerie

706—Oncle ‘Troy. jours chez M. le curé Albert Rou

  
  

  
  

  
    
    

7.30—‘Three Scamps” thier.

Pa annoncé M. et Mme Ernest Seguin d'Otta
8.30—Théâtre Princesse. wa et MM. el Mmes Albert Tessie!
8.43—-La Docteur X et A. Laplante, étaient dimanche.

9.00—Béatriceaten Boys. chez MM. Maxime Richer et J. Car
9.45-—Orchestre Lajoie. rière.

M. et. Mme Omer Lalonde et leur

    

  
  

man, contralto.

 

chez M. Alphonse Gélineau. d'Al-
    
     

 

leur fillette Alice é.alenl dqunanche
chez Mme J.-B. Dottc.

ST-ANDRE-AVELLIN M. tt Mme Rorveén Chénier. Rénal
— et Claire d'Otiewa, passaient lu fin

ST-ANDRE-AVELLIN. 11. — de semaine chez M. A. Gendron.

    
  
  

   
   
 

 

   

 

Si vous avez des   
   
     

     
M. Joseph Deguire est à Otlawa Essayez cette Nourelle

Poudre Perfectionnée

 

    

 

  
  

ment en place? BiMM. Aurèle et Antonio Charron

 

non, essayez À NOS

  Un échantillon d'essai gratuit éet prêt
pour vous ches le pharmacien. FASTEETH      

bouche saine et l’'halcine
inodore. Calmante et
agréable, elle tient le
dentier si ferme que per-
sonne ne peur s’aperce-
voir que sous sves des
faueses dents. la quan-
tité d'échantillons étant
limités, voyez donc votre
harmacien AU-
OURD'AUI.

Si cet echaruillon ne
vous plait pas, 1otre
pharmacien a lo permis-
sion de vous remettre
Uargent pave pour le
Jormat regulier.

Miatribtteurs pour le Canada:

   

      
CREME GLACEE

Appelez Q. 161
  

   
   
  
  

    

  

  Délicieuse et 8

 

    
 

 

  

Pas de paiement a compte-—mais

cela n'est que la moitié de la bonne
notre Mode

METER-ATOR vous ne payez qu”
15 sous par jour.

vous épargnez ce montant et plus--

et vous utilisez votre Kelvinator et

en jouissez tout en le payant. tor.

La Manière idéale

Voici la maniére idéale pour pos-

séder un Kelvinator. Pas n’est be-
soin de vous inquiéter au sujet d’un
fort acompte ou de grosses mensua-
lités Pas d’embarras et pas d'aug-

LE SEUL MAGASIN

A OTTAWA

ETALANT LES

KELVINATORS 
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elf notre Mode
1 C cr Bit exclusif

i METER-ATOR

par jour { |
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Procurez-vous votre KELVINATOR Maintenant Voici le Mode

procurez-vous
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189, RUE SPARKS
OTTAWA

 

  
   

 

 
   

  

mentation de votre budget domes-
tique Déposez simplement 15 sous

par jour dans le METER-ATOR
(un peu plus pour les modèles plus

Songez donc - gros). Vous ne manquerez jamais

l'argent et vous ne tarderez pas à

acquitter ainsi le prix du Kelvina-

Plusieurs nouveaux modèles

Voyez les nouveaux modeles 1835 et
votre Kelvinator

maintenant. 18 nouveaux modeles |

— une grosseur et un genre pour

chaque famille et chaque bourse.

RITES
C.W. LINDSAY & CO. LIMITED

PIANOS RADIOS ORCANS

  
  

    

   

    
   

    
    

   

   

  
  

     

  
     

   
  

    

  

    
  

   

  
     

 

 

 

brievement

Pas de paiement a comp-

te — choisissez le modèle
que vous désirez —- nous
l’installerons— vous dépo-
sez aussi bas que 15 sous

par jour, suivant le mo-
dèle que vous choisissez.
L'argent est perçu une
fois par mois—et lorsque
le Kelvinator est acquit -
té, le METER-ATOR est
enlevé. 
ES

   POUR PLUS AMPLES

 

       
   

y § RENSEIGNEMENTS,
1 ECRIVEZ OU TELEPHO-
ls NEZ A    

QUEEN 5726-5727

  
  

  

 

  

    

 



  

  
   

  

  

       

  

            
  

retertdetestimere

rightvilleconclut saison — Marcil monte sur le trône
JES LIO

club fraternel

de mardi.

BEL ENTRAIN

ovection du clul des Lions
v'aiile ferme pour que la grande

+ de hocioy qu'elle monte avec

concours des ns professionnels
ports un vi? gnecés,

- ensagoment fra certes Éépu-

dung nos nnfitles sportives.

"y ve.ru en effet “voluer sus la
T''uditoritan quelques-unes

- plus ErfMioi.tes vedottes di sport

won, dey girs qui ont particip®
nln sôvle mondiale et qui

utront À ce gala ura atmosphe -
de championnat international.

l'eshibition de mardi soir

sous les étendards des repré-
ntants de presque toutes les ligues

€ fessionnelles du continent: il en
lut de la ligue Nationale, de l'In-
“ationale, de l'Ouest, de la Cana-

- Américaine, de l'Association
uéricaîne et de la Hçue Centrale.

Jamais a-t-11 été donné à nos
«vtifs’ l'occasion de voir à l'ocu-

«une telle combinaison.
Et si Chose est possible, c'est que

fils de la Capitale portent par-

ttn romence de notre sport na-

ne

sole

ord

vén-

Pour un trophée

. . a

CHIE Cotter, président des lions,

;sentera tn frophé aux vain-

hrnrs, A la conclusion du mate,
joururs seront les Invités du

> à un banquet cn Paôte]l Alex-

va
° . -

Bronk Boucher et l’unch Proad-
nt arbitreront la bagarre. Ce sont

x trOuplers très populaires dans

parages,

. LJ .

Eddie Cmellette, Sammy Godin et

and Matte se feront valoir au

its dé la randonnée.

° .

Frank Calder,

;» Nationalc, a été invité à mettre

rondelle au jeu, T1 viendra «i

< occupations le lui permettent.
e e °

Tommy Gorman arrivera à Ot!a-

L vendred! et s'abouchera Immé-

atement avec les directeurs des

ans, C'est Tommy qui fera la sé-

“tion des Équipes.

»”

 

 

local
compte sur l'appui des :
sportifs d'Ottawa et de
Hull pour le gala sportif

DANS LA REGION

*

président de la U-

  

Choses du domaine universel qu'il est bon

de connaître.

 

Par Gil.-O. Julien

 

NS ONT |
ONFIANCE EN
NOTREELEMENT
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LEROY PARMELEE, deslanceur
New-York Géants, s'est fait mal-

mener mercredi dans une exhibi-
tion Cleveland.

WHITEHEROS DF
CETTE BAGARRE

| SON CIRCUIT DONNE AUX I-,
| GRES UNE BELLE VICTOIRE;

SUR LES ROUGES DE CINCIN-:
NATI |

aver
  

J
a

e
s
—
—
e
s
0

DURHAM— Le circuit de White.
après que Morgan eut obtenu une|
passe. a permis aux Tigres de bat-
tre Cincinnati, pa~ 3 a 1. dans un
! match-exhibition disputé ici mer-

credi.
Paul Derringer

seul coup en quatre périodes.
le double de Rogell et le
d'Owen produisirent le
point des Tigres.

LE RESULTAT

n'accorda pas un;
mais |

simple :

premier|

Cincinnati 000 000 100 0—1 5 0
Détroit 000 010 000 2—3 4 O-

Derringer. Herrmann et Lombar-
di: Rowe et Cochrane.

ROCHESTER GAGNE
PARC AVON. en PFloride— Les.

Ailes rouges de Rochester ont battu
Columbus. par 6 à 5. dans une exhi-;
bition qui eut lieu ici mercredi.

Les vainqueurs comptèrent
leurs points dans les cing manches ‘
ane Janra Jim Moonev. |

|

tous 

  

L’Arbrede la Science |

|

|
 

Mia prenière monnaic pontificale
1: probablement frappée vers l'an .
6. sous le pape Adrien ler.

  
® - -

Le son voyage à unc vitesse de

N57 pieds 13-100 à la seconde.
  
  

  

   

   

    

  

ÿl'as de carreau signifie quelque-

is, dans le lang'ge populaire de

‘ance, le ruban de la Légion d'hon-

ur.

" * ° .

C'est Aucus Martius, quatrième
: légendaire de Rome, qui fit
euser dans le mont Capitolin la |
‘emière prison de Rome. Il régna

:-on, d? 640 à 616 avant Jésus-
ist,

‘ta divinité supreme du Shinto, ou
5 igion nationale de Nippon, s'ap-
0 Amé-no-mi-naka-noushi-no-
avi, ce qui signifie "Le Dieu mai-
- du centre auguste du ciel”

« * .

“On x vécemment décerné en Afri-
«e du Sud les premiers prix jamais

ferts pour des tomans écrits en
neue zouloue.

e LS e

21 5 a dang lile de Stromboli un!
ican en éruption depuis 1912.

PALYRES ne; TAINS

est, Destouches qui 8 écrit:
1a moitié des humains rit aux

/ ‘pens de autre!
. * °

FOLIES-SENTIMENTALES

-! Passant. va “dire a tes concilayens
jc ie peuple continue d'avoir faim
ndant que les oles du Capitole !
aonusent & des casse-téte!

a
i
s

d. . r
l

Et, surtout, n'eublicz pas que la
nversation bruyante des sots nel
> donne pas raison!!

.

LE 11 AVRIL
LU . e

1689—Couronnemen. de Guillaume
I et de Marie.

e - La

1713—La France appose sa signa--
re au traité d'Utrecht qui lui
lève plusieurs possession en terre
nadienne. Les signataires de ce
uté sont la France, l'Angletrre.
Hollande. la Savoie et le Portu-

. .

17686—Un incenc . détruit la plus
ande partie de la ville de Mont-

: ia3---Le colone!
GE cans le Haut-Canada une cam-

i sue contre le vice ct pour l'obser-
ver du d_manche

y)

i A

i |

i

Simcoc decien-'

1857-—Johiistown. dans le Haut-

Canada, cesse d'être un port doua-

nier. I} est connu aujourd'hui sous

le nom de Cornwall. i

1848—Sir Edmund Head est nom-

mé gouverneur du Nouveau-Bruns-

wick.
. . >»

1848—Jolm-A. Macdonald

tres citoyens de Kingston

le club Cataraqui.
- = «

1871—Les Communes engagent le

pays dans la construction d'un che-

‘min de fer transcontnental. Les

‘travaux sur la voie du Pacifique Ca-,
nadiens ne commencent qu'en 1882. .

* - »

1885—J -E, Dixon court en An-
gleterre 50 mille. en 6 h. 18’ 26" 1-53.

> . e

1894—Nai.sance. a Montreal, de

“Happy” Fraser, golfeur bien connu|
qui a décroché le championnat ama-

i teur du Canada cn 1922

et au-

iondent

| 1912—Mike* Gibbons et Jeff |
Smith font à New-Lork match de :
dix assauts sans décision.
‘“

i 1914—Eddic MeGoorty met Dave |
Smith hors de combat au dixième
assaut dun match oui »e lieu à!

Sydney. i

!
1909—Naissance. à Joliet en MiI-

\chigan, de Bill Storen. qui vient d'é-
jtre nommé instructeur de rugby à

 

l'université Western.
e - +

19237 —Maxie Rosenblcon bat

| Frankie Schoell. dans ur match de

(quinz" assauts out a lieu à Buffalc.

1927 —Hooc Burger, met Bick Bra

dy hors de combat au troisiéme as-’
saut d’un match qui n lieu à Eureka
‘en Kansas

1927—Young Stribang mr. Jack
Melrcse hors de combat au deuxie-
me assaut d'un match qu* s lieu a

i Memphis.

1930—Le feu détruit lc biockhaus
ique Lévis avait construit en 1755

| daans l'ile Ste-Hélène. Vaudreuil v
‘tira le dernier coup de fusil avant la
capitulation de Montréal en 1760.

e ° .

1931—Décis de P.-E. Lessard.
d'Edmonton. sénateur depuis ie 5
septembre 1923. |

; 1935--Le soleil se lève a 5 h. 39,

là la Nouvelle-rléars et se couche à‘
:6 h, 24. TI se lève à 5 h. 35 à Mem-
|phis et se couche à @ h. 28: 1 se
leve à 5 h 40 à Indianapolis et se
couche à 6 h. 33: ! se lève à 5 h.
14 à St-Paul ct se couche à 6 h. 39.

 

(83. Temps. 49 secondes

eeeee

[OTTAWA PERD !
 

MONTREAL— La YŸY M H. A
de Montréal. a triomphé du club:
Morrisburg-Waddington, d'Otta-|
wa, au pointage de 27 à 16. dans |
la premiére partie d'une
qui conduit au championnat de:
ballon au panier intermédiaire
du Canada ‘

1 : —
‘

— ye
 

  

 
PEU HEUREUX

LL LANCEUR DES GÉANTS Es-
SUIE UNE FESSEE AUX MAINS
DE CLEVELAND

TONIA EN C à.GAS N.o—Les In- |
;dins de Cleveland iombèrent sur |
| Rov Parmelee pour un total de
anze coups sauis, dant le circuit
d'Odell Hale ci battirent les
, Géants. par à à 2. dans une exhibi- ©
tion de balle donnée ici mercredi. |
+ Lou Berger contribua un triple. :
; deux doubles vi un siunple au total |
| de Cleveland. i
! Le resultat :
* Cleveland (Av 011010200—3 1! 1:
New-York IN.» 0010100002 8 2

Batteries: Hildebrand et. Myatt:

| ning.
mnermt 1

LES COURSES
EN MARYLAND

VICTORIOUS ANNE PREND LA|
MESURE DE WINTER SPORT|

|
i
!

|
!

—ILCHESTER CAUSE UNE

SURPRISE

BOWIE— Voici les résultats des;
courses de mercredi au parc Prince-

Georges:—
Première Course

1—Mr Pete, Fallon, $8.60. 6.10.
3.80. 2— Evening Chimes, G. Wat-
son, sie.60. 5.60. 3— Happy Easter, |
Booker. $3,20. Temps 1'17“ pour six’

i furlongs.
Deuxième Course

1— Suba Gilbert $13.40. 9.30. 2.30.
2—Paradun, Mere 851.70, 4,10. 3—
:Gum, Fallon, $2.10. Temps, 115"
4-5 pour six turlongs.

Troisième Course

1— Deliberate. Lynch, $5.20. 3,80 |
2.90. 2— John P -W., Merritt. $31,50.‘
15,20. 3— Playfu! Tour. J. Renick.

4-5 pour
! quatre furlongs. 1

Note— Le pari double que por-!
taient Mr Pete et Deliberate a rem- |
boursé $31.60. ]

Quatrième Course
1— Victoricus Anne, Merritt. s21.- |

90, 6.10. 3.60. 2— Winter Sport, Bej-
shak. $3,20, 2,40. 3— Sainte Louise, |
Pollard, $3.80. Temps, 49 secondes‘
2-5 pour quatre furlongs.

Cinquième Course

1-— Ilchester. Jones, $11.40. $6.
, $3.70. 2— Midshipman. Lynch. $4.40.
2,70. 3— Aladdin's Dream, Pollard.
$2.50. Temps, 1°51" pour un mille |
1-16.

Sixième Course
1—Black Falcon, Coucci. $5.60.

3.10. 2.90. 2— Maddening. Merritt.
$3. 82,90. 3— Infilec, Lindberg. $5.50.|
Temps, 152” 4-5 pour un mille 1-16.

Septième Course |
1— Boocap, Lynch, $5.20. 3.10.

2,20. 2— Pencader. Reid, $4.40. 2,60. ;
3— Idle Flirt, C. Smith. $2.30.

 

Temps, L'52” 3-53-5pourun.mille 1-16

DETROITBAT
(ARS DE LOUEST

 

L'OLYMPIQUE PREND LES DE-
VANTS DANS LA PETITE SE.
RIE MONDIALE — MOFFATT
FAIT DEUX POINTS i

VANCOUVER — l'Olvunpique de

Détroit à pris la mesure de Vancou-
ver, œu pointage de 5 à $, pour nbte
vir l'avantage dans la petite série

mondiale. C'était le dé.
bat du concours,

Tes Lions ont gagné la prernière

joute, par 5 à 1, 24 Détroit a triom-

troisième

phé, 4 à 0, dan le deuxiune enga-

gement, ll fallut une période sup- |

plémentaire pour bâcis. ‘e matel 1

de mercredi. |
Moffatt enfila deux pointe au |

compte de l'Olympique, toulston,|
Wiseman ct E. Roche se partageant
le reste. Smith, Hextall, et Dyck

comptérant pour Vancouver.

Les Alignements
VETROIT—N, Smith, Foster et,

Wililamis; centre - W. Kfrea: King |

et Anderson.
VANCOUVER - la, Hocbregs ;

cr Hutton: centre -J vr Kirk;
et Hextaii, |

Subst. de Deisoit--D, Tioc se EL

. Roce, Wisemen, Roulston =: Mof-!

fut. !
Subst. de Vancouver atin.

O Neil, Dyck et Mctariane

Arbitre—Amby Moran,
irre Période

i Détroit Roulston (isitreat 15 35°
Puanitions— F.. Roche. Williams

Ze Période

--Vanvenver, Smith Flo

1-—Vancouver, Hextal
(Smithy 2. iso

!--Detroit, Wiseman . 18,377

l'inition — Anderson.

3e Période
5 -Vancouver, Dyck (ONSiD T4"
6—Detroft, Moffatt (Kilrea) 15°32

Punition—F Roche «10 min).

Surtemps
T—Détroft, EE. Roche (Rilrea) $177}
S—Detrolt, Moffatt |

(Wiseman).... TANT
Punition—Kilrea. ;

Same

SUCCES ANGLAIS ||
LIVERVOOL, - 1;

batty

[
2

 

Ausleterrs +

les Galles par 21 à 11

|

ba
|
+
 

3 1 i - !
A Ottawa. le -lei} se lève à 5 h dans un matet de roubs inter

26 fl se couche A 8h 42 A PAU onal ant eat hie del neeeredt.
op

A / ay A a >} ;
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LE ler COMBAT!
|

|
série j ;

|

ROY DARMELEE

Parmezlec, Gables ei “Mancuso, Dan- | ,

cau profit de ses honnes oeuvres mé-

| rite

pensants,

: vOUrs À cette séance. Bt, noublions

- rire. Cette <ictoire de mercredi soir
Anois porte

RITEEYCA pr g ' Lu Jon

yew pp

 

LES ARBITRES DE LA PARTIE

 

 

   

 

 

FRANK BOUCHER, des Rangers PUNCH BROADBENT. d'Ottawa

Ces deux ouvriers ont bien vouiu prêter leur concours au club des,

Lions pour arbitrer le grend match professionnel marde prochain à l’Audito-

rium.
—

 

| La ligue Indépendante fait ses
| préparatifs pour Ja saison

mercne prochcin, don, :u saile te 10 ou
assembièe de réorganisation de lo ligue de
Tous ceux qui s'intérezsenr à ce groupe

sont cordialement invités à cette session.
Les clubs qui veuient chtenir des franchises

On annonce pour da
: Monument National, une
“balle molie Indéperdai.e .

sont priâs oe os abou-
cher incessamment avec M. Rod. Larocque cu M. Edgor-A. Beculieu.

sous la bannière de l'Indépendante: c'est un circuit solide qui ayant

fait ses preuves dans le passé saura bien doter encore notre public de
sport de colibre sunérieur.

—

 

 

La oramecr——_bop o— Ti

|CAMPBELL N’EST
PAS SATISFAIT!

LUNDRE=  - Malcolm|

Campbell a annonce meréred
qu'il tenterait encore cette eu

née d'atteindre une vitesse de |

800 milles à
Oiseau Lieu.

sir

 oj
re
a
t
i

—e
b3

ce
rn

#5
m
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LEY RANGERS EN
SERIE FINALE
‘ILE BATTENT LES COEURS

DANS LA REPRISE DE LEUR
MATCH MI-FINAL.

 
| GLASGOW -- les Hungers ont
batty les Heurt par Z à 0, dans

ta reprise de leur match mi-final

Qui conduit au championnat de bal-

lon d’I£cosse. Une foule de 90.000 per

| soanes vit les équipes aux prises.
fe: vainqueurs disputeéront mainte-

punt a coupe a Hamilton, le duel
enif avant lieu Jo=u co20 courant.

MAURICEPAPASSE

 

 

OL DECLASSELATLABELLE DANS
LE TOURNOI DE BILLARD

HULLOIS. — MICHON L'EM-
PORTE SUR NOEL.  

i
1

|

I}:
+

Ï

La direction ‘'attend que cinq ou six équipes s’enrôle.st cet été

|

F

 

  
 Pere

Le Golden Gate se

fait couronner parle

 
 

  

 

 

  

 

| ont enregistré mercredi, aux dépens

de Washington. leur septième vic.

! toire sur des cluts de la ligue Amé-

| ricaîne. fix triomphèrent, par 7 à 4.

après avoir enfilé trois points dans
le premier paragraphe.

T.éonard et Munns furent solides
, dans la case

Le résultat

l'appui de tous les, gens bien

Nous encourageuns fortement nos

lecteurs et amis à prêter leur con-

pas qu'en plus de contribnrer au

succès d'une oeuvre mériteire, nous

sommies assurés de passer une soi- ;À ~ Ann” -
rée des plus agréables. ; Brooklyn (Ny 568 020 101.3

ee Washirgton (A) ONG 202 000-4 1 ;
Batteries — Léonard, Munns,De vrais Tigre

gres , Munzo ct Phelps; Coppola. Weaver
Musset] ct Bolton.

ENCORE EGAUX
BELFAST — Glentoran et Larne

ont encore fait partie étais dans la

Ce tuupeau de Halifax qui dis-

pute présentement le championnat
amateur de l'Est canadien au Royal
de Montréal n'entend certes pas à

à ercire que la sache des

"Hovis nest bas des pine facites “eprise «e leur match pour la coupe
En fret tes soenmplons de Onder de ballon d'Irlande.

puutiaivhi Livn se Guuver le bec Aucur; point ne f1 compic.

J [Xd { ,

   

| Jean-Paul Maurice a pris la tête
{du concours de billard qui se pour-
suit à Hull, sous les auspices de la

ligue transpontine.
Il s'est hissé au premier rang par

suite de la victoire de 250 à 62 qu'il
a remportée mercredi soir sur Ar-

{ thur Labelle, du club Legault.
Les gars jouèrent à la salle Le-

gauli: Labelle. débutant à vive
allure. nrit une avance de 54 à 8,

 

 

 

  

  

Tctau 963 “toen 2772000
| + 4 CREMERIE MOYNEUR
M. Auger Co 178 177 1FR-- als
J. Waite 0 170 182 TM
1. Dempater 208 204 186— oa i
R Sarault 168 1fA 100 424

*R. Ledur :80 192 142 314

Totaux #09 9182052322
| Lafrenière gagne 3 parties.

PRAA

AYR UNITED A
| EU SAREVANCHE

GLASGOW~/AvrvrUnited a battu
, Falklrk. par 3 à 1. dans la reprise
d'un match de foot-ball oue Falkirk

{avait le 9 mars gagné par 3 A 2
mais la commission de ballon
d'Ecasse annula après enguêtr
Dans une autre foute. St-Johns-

‘ene battil Hamilion. au pointage
tc Jal

 

 

AUler CROCHET eset

 

 MARCIL

  

A SOIRÉEDESLIONSSUSCITEUNVIFINTÉRET

  

ENLÈVE
LA PALME CHEZ

I bat le clan Lemieux de

eure aves wl LES TAPAGEURS

194 points dans le match
décisif de l’année — C. Leclerc reussit le plus
haut total de 639 — Mlle Y. Miron fait un
pointage de 608.

; C'est à l'equipe Marcil aue revien-
‘nent cette année les honneurs dans
la ligue des Tapageurs. Le brillant
troupeau a décroché les honneurs
grâce à la victoire qu'il a rempor-
tée sur l'equipe Lemieux dans lc

; match décisif disputé sur les allées

ide Ste-Anne.
Les champions empilerent 4.027

points contre 3.833 pour conserver. à

Mle Dignard . 197 !9C 135- 428

Ed. Jetté 150 192 206— 548

Mlle Laframbol:e
115 108 106-- 323

P. Lemieux 184 21” 188— 585

Mile Larose 129 236 142— 507

R. Schryburt 174 197 149- 3520

Mlle Raymond 154 143 150— 447
 

1193 1393 1247—3333

 

ila conclusion des hostilités. unc Folaux

: marge de 194 points. L'EQUIPE MARCI

: ©. Leclerc se fit valoir avec un Mme J Galipeau —

total de 639 et une série de 252 : 125 81 126— 33]

Mlle Y. Miron contribua 608 au R-A. Julien 109 196 133— 488

| pointage des vainqueurs et Mlle § Mlle S. Bureau 165 182 244— 591

Bureau fit 591. J. Galipeau . 139 160 106-- 465

P. Lemieux tut le cou des vam- Mlle E. Lecompte

cus; il roula 585. avec une série de . . 56 229 195— 480

213. Ed. Jetté tapa 548. R. Schry- C. Leclerc 214 252 173— 639
burt 520 et Mile Larose 507. Mlle Y. Muon 209 218 181— 608

Voici le résultat officiel: — E Marcil 120 210 154— 484

L'EQUIPE LEMIEUX —— —

C Richer 190 114 190— 475 Totaux . 1187 1528 1312-4027
  

 

 
 

Le Roval rencontre

un maitre sur

glace de Halitax
qe = == ==

Les gens des Maritimes se
! remettent dans la course

au championnat ama-
teur. Lawlor et Lennon

brillants.

LA SITUATION EST
| TRES INTERESSANTE

HALIFAX — Le Wolverine de Ha-
| lifax a triomphé mercredi du Royal

de Montréal, au pointage de 4 à 2,
pour égaliser la série qui décide du :

| championnat de hockey amateur de

il'Est canadien.
Les locaux, grâce au bon travail

de Lavigne, Lawlor et Lennon eu-
la haute main. En

des Montréalais
rent toujours

fait. la situation
iest loin d'être rose.

Mosher donna à Halifax une mar-

:ge de 1 à 0 en première session, puis
iLawlor et Lennon portèrent le poin-
jtage à 3-0 au début du deuxième

; paragraplie.
Farquharson enfiia alors le pre-

“mier point des Royaux, mals Hud-

ison, combiné i Lennon. riposta une

minute plus tard.

 

“un autre point aux Roryaux,
LES ALIGNEMENTS

WOLVERINE ROYAL

| Buts
1 Bubar Séguin

défenses
i Graham urray

‘Lavigne Taugher
centres

| McGashen Farquharson

ailes
‘Lennon St-Germain

t Hudson Neville
substituts

Ferguson Mundey
»Mosher Watson

-Lawlor MacQuisten |

Shields K. Murray|
Arbitres: Jack Duggan et Georges,

Foster. d'Ottawa,
ire Période

1—Hahfax, Mosher
Lawlor! . Co 622"

Punitions: Munuey. Lavigne.

2¢ Période

. 2—Hall.ax, Lawlor 17267
,3—Halifax. Lennon 306"
4—Montréal. Faruharson

(Neville .,...... 12°26"

| 5—Halifax, Hudson
‘Lennon, . 13’ 44"

! Punitions- Taugher. Shiclds, Mun-
ley. 2,

3e Période

:&— Montréal, 1 eville . 1'14”
i Punitions: Shields, Ferguson, Far-
I quharson, Taugher. Lawlor, 4.

Arrèts

Séguin 10 14 7-31
;Bubar ....... 2 8 14—24

 

 

ICLE SPORTOSCOPE )
reel

Descamps, l'hom-| FEU François
Carpentier,me qui fit Georges

* | avait débuté dans la vie dans le
role dun bouffon de cirque forain,

| LA coupe de Newmarket. une des

 

mais Maurice se mit à faire des
séries de 39 et 31 et le soit cut
vite fait de lui sourire, Jean-Paul.

C an e /ri htvi obtint la décision, par 125 à 62.
e La jJutte devait se continuer chez .

Roussel. salle de Maurice. Labelle,
move découragé, refusa d2 remplir son -

. 42 © engagement. avec le résultat que.
Il bat le Toxi Boulevard dans le match qui décide du par défaut. il céda les honneurs à

championnat de la ligue de quilles de Wright| Son adversaire. zu pointase de 179
ville. — L. Legris et E. Renaud brillent d’un vif NOEL BATTU
A > . + M. Michon, de la salle Sezuin. a ,
éclat chez les Chauffeurs — Lojambe réussit pattu Léo Noël, de la salle Mont. |
une belle série: pour le Golden Gate. calm, par 250 à 219, après un com-

Leu em bat acharné. Ce résuitat laisse trois

Le Golden-Gate. continuant son excellente besognc sur les allées B. hommes ex acquo en deuxième pla-
et B. a battu Je Taxi Boulevard par 3811 à 3757 dans le match décisif. de Voici les plus hautes sérics de la
la ! igue de Wrightville pour s'assurer le championnat de la saison 1934- soirée:

1935. Maurice—39, 31. 20. 14.
Les vainqueurs ont gagné quatre des six parties qui furent jouées. Labelle—16, 12, 12.
Ce fut une conclusion sensationneile. Le Taxi enleva la premiere Michon —24, 23. 22, 21, 18, 16. 16

partie; le Golden-Gate prit les deux suivantes, mais les Chauffeurs ga- 15, 13. LS
gnèrent la quatrième pour égaliser les chances. Les champions se firent Noël—28. 19. 19. 17, 16, 14, 12, 11,

; ensuite valoir deux fois de suite. quoique leur marge dans le dernier en- 11.
sagement ne fuL que de huit points. LE CLASSLMENT

. Legris a roulé le plus haut pointage de 857. avec une série de 187 G. P. Pts.
E. Renaud fit 805. Elzéar Lajambe a réussi une série de 186. J.-P. Maurice . . 2 1 741

Voici le résultat officiel:— Léo Noël . . . 1 1 459
LE RESTAURANT GOLDEN-GATE M, Michon 1 1 459

C. Dupont . . 139 111 147 130 142 129 - 798 {E Schnobb . . . 1 1 452
L. Ducharme Co 146 116 149 106 144 117— 778 A. Labelle . . 1 2 428
|G. Gagnon . ... 100 79 .. Co . . — 179 PARTIES CE SOIR
Æ. Bertrand . . ng 131 125 105 167 116— 742 Emile Schnobb contre M. Michon.
;A. Mason . .. ., . 85 106 135 131 143  130— 730 Arthur Labelle contre Lfo Noël,
E. Lajambe = . , 159 186 108 131— 584 —_——

Totaux . 368 543 715 638 "04  623—3811 fr
LE TAXI BOULEVARD * À

J.-B. Levergneux . 9 9 121 163 101 118— 697
E. Renaud . . ... 122 141 150 153 154 105— 805 |
!3, Laramée . Ce 6 145 99 105 101 110 122— 682
L. Legris IN 170 105 113 187 133 149— Bot

O. Tessier . , Ce 113 101 112 141 133 121— T21 |

Totaux 646 539 601 725 631 6153797! es
Le Golden-Gate gagne quatre parties et enlève le championnat. ILS ENLEVENT DEUX PARTIES AU

CLUB DESROSIERS ET PRENNENT
—_ LA TETE DAN" LA SECTION “B".—!

rer — LAMARCHE FAIT LE PLUS HAUT
| | TOTAL.

A l’Ombre du Sobranié | son wn.pt, a Be. e C:a$85 ç: mbre du dobranie | Ct ème VESect'on APETe 200
Interiigues:—

| , +. G. r

de Sport [jpgob
i]

|

Les Raguetteurs 12 T s

ES. ee La il

|

Lafrenière

.

... .. 17 5 it

== SS) |oseUT 8 EE
| Par‘ail.0. Sutien “Voi ct ‘maintenant los résultats des

; plus rérents envagemen:s:—
ee cet2 : L'EQUIPE DFSROSIFRS can

Les l'apageurs. joveux groupe de sà lead oo Ja fin du couvours. Les |! Dr Desrosiers 5 1a a |

quilleurs viennent de conclure eur | guerriers des provinces maritimes! P. Durocher 148 234 235— 618

campagne par le couronnement ¢e | sont de sais Tigces, |R. Bégin 226 203 167 506
I'équipe Marcil, «uly champion, , - - ° 6 Séguin 163 122 _le2= 4444:

Cette ligige a droit à l'adnaration . La fin du chemin ; Totaux . ‘912 71 899272
du publie d'Ottawa, car elle véunil | UT LES TAPAGFUns

dan ses cadres l'élit: de autre po- , Ales Cenne, Tétog au 1x sétie | P. Prihois ’ ew po
pulation canadienne-française, C’est mondiale entre Montréäl et Torun- (Ed. San = 262 et ess
une asscmblée de véritable sportifs ;to, annonee qu'il prendra définiti- Ed Jette |. 156 174 177— 503
t sportives au sin d laquelle en| avr retraite. , | Eug. Jetté 193 168 204— 565

sait faire régner la plus franche e vétéran « el ss revanche: il
gaieté, tout en s'exercant ssine- | a démontré à ceux qui ce moquaient TaTapareurs ésgnent Shaman
ment, | de lui ce dont il est capable, Après L'EQUIPE PARADIS

. Bravo, duiv equipe Mars. L:avo, SON tviomphe, Alex mérite bien de Geo. Pelletier .... 232 289— 691

Tapageurs jouir d'un reposrnésmérité. SoApads 137 bed 18 as

Toot
! A. Défayette 79% 203 200.- 632

Une belle !igue "J.-E. Parad's 199 121 230— 539

La :1güe de balle Indépendunte sc LES DODGERS Totaux LES mraegerns=90

réunira ces jours-ci pour réorga- | ‘P St-Amand .…. 170 207 197 ~ 56%

niser ses cadres et continuer le trae | J. Croteau . 138 131 133 419
vail si bien commencé f'été deunier. ‘ 15 Stamand 123 158 222— we

“es -Amand 198 174 200-- 66
C'est une ligue franchement ca- Lamarche 243 214 248— 710)

nadicnne-française qui mérite l'en- | le "878929 1110-2917La ren ' Toraux 7 i

les sportifsfontdesronspou Maly\ ! Seu LEQUITT LAFRENIFRE
qu'elle connaisse Cet été des sup. BROOKLYN TAPOCHE WASH- M. Valois 190 944 _ qu= à Classiques du turf anglais. fut 1me-

cis encore plus vifs que l'un dernier INGTON — LES LANCEURS :C. tafren:ère 186 188 100.- anal litué par 1° ro Charles 11 en

Séance méritoire DES DODGERS SONT SOLIDES, ! Mes:oge 195 1m 142- “22 1663.
Le gala sportif que monte mardi . ENS =LE varaque 230 fue a Gâ7 DO

svir à l'Auditorium le chub des Lions | WASHINGTON =" Tes Dodgers ff Lachance 225 - 225° Le palmage artistique ct a
:1honneur à Tokin. capitale du Nin-
pon. ou s'élève une vasir patinoire

; à glace artificielle.
. +e

IL s'est fait au cours des dix
| dernières années cing fois pus de;
records «d: natation que de nim.’

| porte quel autre grort
®

| TONY Canzeneri et Fidele Lea|
"Barba. qui se taillèrent une belle ;
renommée dans le domaine de la
boxe. étalent autrefois porteurs de |

| jouJournaux. Le sport leur a créé une |
fortune imposante.

.

“KING Giancy détient le record
des points enregistrés par un joueur
‘de défense au cours d'une même.
<aison dans la ligue Natioraie 11

compis en 1929-1930.
leurs d'Otijawa, 17 bute et

 

Neville donna en troisième strophe!

sous les cou-
donna.

23 paz-cs pour un tetal de 40 points.
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CHAPHAN FAI
DUBONTRAVAIL

IL FAPE AVEC ENTRAIN FT LES
YANKIS REMPORTENT UNE

BELLE VICTOIRE

KNOXVILLE- Bon Chapman

frappa doeux doubles el trois sim-

ples en cina cfforts et les Yankis

bafouèrent l'équipe locale. au noin-

tage de 9 à 4, dans une exhibition

de balle qui cut lieu ici mercredi.

Les Ncw-Yorkais bafouërent trois

lanccurs pour un Loial de dix-sept

coups sats.
LE RESULTAT

New-York (A) 020 101 320—9 17 1
Knoxville . 310 000 000—-4 8 1
Broaca, Van Atta ét Dickey,

Blethen, Lanning.

‘PRIMO CARNERA À
PAYE L’AMENDE

NLEW-YORK inno

; puglliste poids-lourd, # piryé

credi cn cons de circulation
ainende de cing dollars pour

fait un <.rare fMéra] avce son aufo-

“mobile.

Scoit ct Head.

Carnerds

mer-

une

aveonr

fpr

BLUE BEARD CEDE
A MME FAIRBANKS

LOUISVILLE ‘fau I

Lanks, d Indianapolis, vient d'aclies

ter le pur-s<angz Dine Board que we

I. Cos n ins rit 1 derby du Ken-

Sue,

po Faire

eee=

Pour tout ce que vous avez À

tendre ou à louer, servez. vous

des PETITES ANNONCES

CLASSEES.
 
  

$ $ Ë ê 3 $ :

3s
e

Grande nouvelle

en Chapeaux !
LA

NOUVELLE

FORME
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HAROLD TEEN

Le veritahle collegien:

 

LONG GIBRALTAR

2% 3 .65 |

Qualites garanties.

+

|i
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Jrat(eps.
na

2 Magasins: 164, rue Sparks
et 209. rue Bank.
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d'Otar:

3
3
0
0
5
0
D
D
O
O
S
U
S
D
O
O
V
N
O
O
V
A
D
N
D
V
O
V
D
U
U
O
T
P
U
V
O
O
D
O
S
2
D
V
V
O
S
D
O
S
D
O
O
I
O
S
D
E
S
S
R
S
S
O
O
U
S
U
V
V
U
S
L
V
L
O
S
O
S
S
V
L
S
S
V
S
D
S
S
S
S
D
S
D
U
S

3 : ° $ : : ;

 

P
B

P
p
E
E
S
E
E
N
E
I

a

      
  

od
)



| Ré

 

'EBILL WEIR
ADOPTE HIER
EN I LECTURE

Une somme de $1.000.000
sera dépensée en quatre
ans pour soulager les
régions desséchées.

UN COMITE
Nombreux députés en fa-
veur du projet. Cina ré-

vions de réhabilitation.

- LE BILL
Le bill du ministre de l'Agricultu-

re, M. Robert Weir, pourvoyant au

rétablissement des zones de séche-

resse et d'amoncellement des ter-

res dans les provinces du Manito-

ba, de la Saskatchewan et de l’Al-

berta, a été adopté en première

lecture, hier, aux Communes.

Toute la discussion se fit sur la

résolution précédant le bill, Cha-

cun des députés qui a porté la pa-

role, soit du côté des conservateurs,

soit du côté des libéraux, a parlé

en faveur du projet.

Les orateurs furent, outre M.

Weir, MM. John Brown, libéral de
Lisgar, Errick Willis, conservateur
de Souris, C.-E. Bothwell, libéral
de Swift Current, le Dr T.-F. Don-

nelly, libéral de Willow Bunch, H.-
A. Mullins, député cnoservateur de
Marquette, W.-G. Weir, député li-
[béral de Macdonald, et l'hon, W.-R,
Motherwell, député libéral de Mel-
ville.
Le bill de M. Robert Weir affec-

te $750.000 cette année et $1.000.000

pour les quatre années suivantes, à
la réalisation des projets de réhabi-

litation.
Un consecil de rébabilitation agri-

coles des prairies sera nommé et
etudiera les moyens les plus propi-

ces à prendre pour atteindre le but.
Le ministre partira pour l’ouest dès
l'ajournement du Parlement et inau-
gurera le programme de réabilita-

tion.
Les grandes lignes de ce program-

me ont déjà été arrêtées.
du comité sera surtout de voir à
l'exécution des détails,
On projette d'établir cinq régions

de réhabilitation, dont trois en Sas-
katchean, et une dans chacune des
deux autres provinces. Chacune
comprendra : : milles carrés de ter-
rain où on fera l'épreuve des métho- !

des propres à sauver le sol.
» ‘Une cinquantaine de postes de dé-
monstration seront établis et on
choisira les meilleurs fermiers des
régions pour faire ce travail de dé-
monstration. On fournira à ceux-ci

des graines de semences nécessaires
et on les paiera tant l'acre pour leur

travail. On tentera de changer cer-
taincs terres abandonnées en pâatu-
rages. On plar':ra d- arbres. On
construira un millier de petites di-
gues sur les fermes pour conserver
l'approvisionnement. d'eau. Les pro-

priétaires de pareilles fermes béné-
ficieront des conseils du ministère de
l'Agriculture à propos de la cons-

truction des digues. On construira
aussi de grands barrages afin de
conserver de l'eau pour le bétail et
pour l'irrigation.
des graines d'herbe pour restaurer
les pâturages là où la pluie peut fai-
re pousser cette herbe.

LE COMITE
! Le comité conseij sera composé
d'un président nommé par’ décret
ministériel, d'un représentant des
cultivateurs de blé des régions af-
fectées dans chacune des provinces

de Saskatchewan et.du Manitoba.
d'Alberta, d'un représentant des êle-

veurs de bestiatix de Saskatchewan,
d'un représentant des ranchers d'Al-
berta, ces deux derniers venant aus-
si des régions de sécheresse, d'un
représentant des compagnies d'hypo-
thèques du Canada, d'un représen-
tant de l'Association des Banquiers
canadiens. d'un représentant du C.-

P.R. et d'un rerésente | du C.NR.
de deux représentants du ministére
fédéral de l'Agriculture et d'un re-
présentant des ministères de l'A-
griculture de chacune des trois pro-
vinces intéres. cs,
Aucun membre du conmuté nc re-

cevra de paiement ou d'émoluments

pour ses services, mais il recevra le

Montant de ses dépenses, de voya-

ges ou autres. Le ministre a le droit

de nom--r (temporairement tout

technicien et professionnel qu'il ju-

gera a propos. Les salaires ct dé-

pences de ces hommes seront fixés

par décret ministériel.
LES ORATEURS

M. John Brown, libéral de Lis-

gar, dit qu'il est en faveur du prin-

cipe du bill. Les metures prv-

jetées, cependant. telles que vons-

tructions de barrages, réservoir.

d'eau, ensemeucement d'arbre, €

d'herbes, ne lui paraissent pas ab-

solument sûres comme reniède à la

situation.
M. Errick Willis, conservateur de

Souris. parle des régiors de secirc-
resse du Manitoba. I! est tres im-
portant de rétablir ces zoncs ei
c'est maintenant le temps de com-

mencer le travail.
Le Dr Donnelly. libo0. capriir

l'opinion que méme st ces Lravaux

remédiateurs atteignent pas plei-
nement leur but. on aura AU Moins

procuré du travail au
Les autres députés mertionnés

plus haut approuvèéren. aust ja

mesure.
LE BILL

Loi pourvoyant au recdDuis:€.en.
des zones de sécherc.… et d'amon-
cellement, des terres duns les pro-
vinces du Manitoba. de ia Saskat-
chewan et dé l'Alberta.
Sa Majesté. sur avi. ci: du con-

sentement du Sénat et de la Cham-.

bre des communes dt Canada, dé-

crête:
1. LA présens Lui peus être citée

sous le titre: Loi sur le retablisse-
ment agricole des Prairies,

2. En la présente loi et dans tout
réglement établi sous son empire,

à moins que le contexte nexige une
interprétation différente. l'expres-
sion “Ministre” signifie le ministre
à- l'Agriculture

$. «1» Le gouverneur cn conseil

habilitati
     
  

peut instituer un comité qui sera‘
connu sous le nom de Comité con-!
bultatif du rétablissement agricole:
des Prairies, ci-après appelé “le Co-|
mité”, dont les membres exerceront
leur charge durant bon plaisir.

(2) Un des membres du Comité,
sera nommé président par le gou-'
verneur en conseil.

(3) Le Comité comprendra
2) Un représentant des produc-

teurs de grains du Manitoba dansi
Jes zones de sécheresse et d'amon-;
cellement des terres: 

La tâche|

On fournira aussi.

chomeu: .

b) Un représentant des produe-
teurs de grains de la Saskatchewan|
dans les zones de sécheresse et d'a-
moncellement des terres:

c» Un représentant des produc-.

teurs de grains de l'Alberta dans les
zones de sécheresse et d'amoncelle-

; ment des terres: i
; d» Un représentant des éleveurs
de bétail de la Saskatchewan dans!
les zones de sécheresse;

e) Un représentant des agricul-!
teurs d’Alberta connus sous le nom
d'Alberta Range Farmers pour les

zones de sécheresse: |
f) Un représentant des compa-

gnies hypothécaires du Canada: |
g) Un représentant de l'Associa-'

tion des banquiers canadiens: ‘

h) Un représentant de la Compa-;
gnie du Chemin de fer Canadien du
Pacifique et un représentant des|
Chemins de fer Nationaux du Cana-!'
da;

|

!
i

 i

Deux représentants du minis- |1)
1 ere fédéral de l'Agriculture: et |

ji» Un représentant du gouverne-'
| ment de chacune des provinces du
Manitoba, de la Saskatchewan et de.
l'Alberta.

14) Le Comité doit instituer des
recherches et donner des avis con-
sultatifs au Ministre sur les meil-
leures méthodes à suivre pour assu-
rer le rétablissement des zones de
sécheresse et d'amoncellement des
terres dans les provinces du Mani-
toba, de la Saskatchewan et de I'Al-
berta. ainsi que pour développer et
favoriser, à l'intérieur de ces zones,
des systèmes d'économie rurale,
d'arboriculture et d'approvisionne-
ment d'eau qui procureront la sécu-
rité économique, et il doit faire au
Ministre les observations que le Co-
mité peut, en l'espèce, juger oppor-
tunes.

(5) Nul membre du Comité ne
recevra de payement ou émoluments
pour ses services, mais tous les frais
de voyage Ou autres dépenses réelles
raisonnables se rapportant aux tra-
vaux du Comité doivent être rem-
boursés auxdits membres.

(6) Le Ministre peut nommer
temporairement les fonctionnaires
techniques et professionnels et au-
tres employés qu'il juge nécessaires
et utiles à l'application des disposi-
tions de la présente loi. Les traite- |
ments et dépenses de ces fonction-;
naires et employés seront fixés par
le gouverneur en conseil.

(7) Le gouverneur en conseil peut
établir les règlements nécessaires ou
opportuns pour l'exécution et le
fonctionnement effectifs de Ia pré-
sente loi, ainsi que pour l'accom-
plissement de l'intention et des!
cbjets de cette même loi.

(8) Aux fins de la présente loi.
il doit être attribué et versé. à
même le Fonds du revenu consolidé
du Canada, une somme de sept cent
cinquante mille dollars durant l'an-
née financière 1935-36 et pour
chaque année financière d'une pé-
riode additionnelle de quatre ans,
tel montant d'au plus un million de
dollars qui peut être nécessaire pour
continuer et étendre les travaux
entrepris sous le régime de la pré-
sente loi.

(9) Le Ministre doit présenter au
Parlement, chaque année, un rap-
port sur toutes les mesures prises
en vertu de la présente loi pendant
l'annéc financière précédente.

ON CRAINT UN 2e
MARATHON.

(Suite de la 1ère page)

 

 
 

| Le en deuxiéme lecture a 5 h. 30
mardi apres-midi.

LES GALERIES BONDEES
La séance d'hier soir était un an-

Li-dénouement des passes d'armes
qui ge sont produites entre les deux
chefs au sujet du billet. immédiate-
“ment avant l'ajournement pour le
(souper. Les spectateurs qui bon-
daient les galeries trouvèrent le

{ temps long quand la Chambre s'oc-
i cupa ennuyeusement de la seconde
{lecture de huit projets de loi. Les
{ esprits s'’échauffèrent toutefois, jus-

te avant l'ajournement. quand Léo-
pold Macaulay, conservateur de
; Forx-Fud, attaqua le projet de loi

‘du ministre du bien-être, David
"Croll, pour amender lu loi électo-
ralr.

M. Macaulav déclara que le bill
était une tentative “lâche” pour
nuive au fonctionnement de la loi.

‘Il fit avouer & M. Croll que l'a-
;mendement aurait pour effet de
laisser en suspens un protét contre
| l'élertion de Charles-W. Cox, libé-
jral de Poit-Arthur. Les conserva-
teurs forcèrent un vote sur le bill,

.vui fut appuyé 45 à 13 en deuxième
weave.

Peu de temps après minuit,
“ivemnement déposa une série de

vraiets de loi. Le principal était le
“i'l de M. Croll qui empêchera tou-

"tr rumiaeipalité deentreprendre des
, dépenses en capital sans l'autorisa-
j tion de la commission municipale.
Le refus de la commission ne s'ap-
plicuera pas quand les électeurs au-
«ont arprouvé toute entreprise par
Cov ve général, dit le ministre

IF. DUES, HENRY-HEPBRURN
M. Hionr, rappela que les mem-

bres de su famille étaient en Cham-
are, mardi soir, et l'exhortaient à
ventre à la maison. Il di* qu'il

 
le,

donnerait la Chambre pour de bon
6 les membres du gouvernement le
désiraient, dit qu’il s'occupe du pre-
mier ministre ‘qui m'a trompé Ce
propos déliibéré hier soir”.
Le ministre des mines, M. Paul

Leduc, voulut que la remarque fut
retirée. rnais le premier ministre
se contenta de lui dire: "Ne vous
inquiétez pas, je sais de qui elle
vient.”
DECLARATION DE HEPBURN
“II dit que je lui écrivis un billet

pour laisser entendre que le bill de
l'énergie ne serait pas étudié en
comité,” dit M. Hepburn aux jour-
nalistes après l'ajournement pour
le repas du soir, “et que par suite
de ce billet, il se rendit chez lui et
ne put participer à la discussion sur
la mesure quand elle fut présentée
au comité. Et bien, s’il peut produi-
re ce bout de papier et prouver à
la Chambre que je n'ai pas men-

tionné le bill de l'énergie parmi les

autres bills que je lui avais laissé

entendre viendraient en comité, je

démissionnerai immédiatement.”

ARRERAGES D'IMPOTS
Les autres projets de loi présen-

tés par M. Croll pourvoient à la

consolidation des arrérages d'impôts
de plus d'un an par les conseils

municipaux de façon à permettre

aux contribuables de les acquitter

pendant plusieurs années, à la dimi-

nution de 10 à 6 pour cent les puni-
tions pour le retard à payer les im-
pots et à la constitution officielle

du ministère des affaires municipa-

les, qui a été créé récemment.
Le procureur général A.-W. Roe-

buck présenta une mesure pour pro-
longer d'un an la loi d'assistance
aux débiteurs d'hypothèque et aux
acheteurs. Un autre bill laisse à la
discrétion du lieutenant-gouver-
neur-en-conseil les nominations à
la commission des compensations
ouvrières et leur durée. La législa-
tion sera rétroactive à octobre der-
nier pour rendré valides des nomi-
nations faites par le gouvernement

à la commission.
Dans une troisième mesure. M.

Roebuck veut réorganiser les com-
pagnies en donnant aux obligatai-
res le droit, sujet à l'approbation
des tribunaux, d'assumer les compa-
gnies en banqueroute en acceptant
autre compensation que celle en
espèces.

Le bill du ministre de la voirie

T.-B. McQuesten pour dégager les
propriétaires d'auto de la responsa-
bilité des blessures subies par des
“voyageurs gratis” (free nassengers)
a été adopté en deuxième lecture.
Les autres bills pourvoient à des
changements à la loi des hôpitaux
de maladies mentales, aux prêts
aux entrepots frigorifiques, à la
prohibition des rabais par les dis-
tributeurs de lait eù à l’appe!l à un
juge de la cour supérieur d’un dis-

tributeur ‘dont le permis aura été
refusé ou annulé.

FRAIS DE LA VOIRIE
M. Henry et M. Macaulay, deux

anciens ministres de la voirie sous
des régimes conservateurs, critiquë-
rent la mesure du gouvernement
faisant assumer à la province tous
les frais des routes provinciales. M.
Macaulay critique aussi la mesure
de M. McQuesten qui enlèvera le
droit de poursuivre un automobiliste
qui nous transporte à titre gracieux,
M. Macaulay préconisa l'assurance-
automobile obligatoire.

La Législature a adopté en troi-
sième lecture la loi, 1935, du réta-
blissement de l‘Algoma Steel Corpo-
ration, Limited, qui autorise la com-

 

  

magne vera représentée:” c'est à

cela Que se résume l'opinion des
milieux nætionaux socialistes in-
fluents au sujet de la conférence de
Stresa. Toutefois on ne parvient

pas à dissimuler à Berlin une cer-
laine nervosité et le discours pro-
noncé hier aux Cormmunes par Jomn
Simon fut accueilii avec froideur et
même méfiance, On espérait mieux

de l'Angleterre. On crovait que le
secrétaire du Foreign Office péné-
tré de l'impression personnelle
d'Hitler qu'il avait subie à Berlin se

ferait d'une manière vu d'une autre
l'avocat de l'Allemagne à Stresa On

espérait que cette conférence s'ac-
comoderait pratiquement de l'éga-

lité des drtits pour l'Allemagne et
que l'Angleterre s’emploierait
son mieux à faire accepter cette s0-
lution. On avait même tablé un

instant sur le gens des réalités que
l'on veut bien concéder ici À Mus-
solini En somme on croyait que la

France se trouverait demain à Ste-
sa plus ou moins fsolée en face de
l'Angleterre et de l'Italie.

John Simon tint à rappeler hier
aux Communes la déception que lui
avalent causée les conversations de
Berlin. Loin de définir la position
de son gouvernement dans le sens

qu'attendait Berlin, il fit preuve de
la plus grande réserve, Cela & suffi
pour déclencher îci une certaine
nervosité. On redoute que l’Angle-

terre, loin de s'opposer aux efforts

des pulssances qui tentent d'orga-

niser la paix et la sécurité d'après le
système collectif auquel l'Allemagne

est Opposée n'apporte une attitude
de neutralité bienveillante on Que
même n'aille pas plus loin. Dans ce
cas, dit-on, Stresa auralt manqué

son but. Ce ne serait plug une con-
férence d'information. Les hommes
d'Etat réunis à Isolabella retombe-
rajent dans les pires méthodes de
l'ère de Versailles À laquelle l'Alle-

magne mit fin par le geste du 16
mars 1! est évident, souligne-t-on à
Berlin, que de tels procédés ne sau-
raient conduire à Ja paix en Eu-
rope, car celle-ci ne saurait être

organisée sans l'Allemagne et en-
core moins contre elle.

L'inquiétude se concentre sur les
deux points concrets: leg accords

prétendus qui seraient déjà con-
clus entre la France et la Russie
et auxquels participeraient la

Tschécoslovaquie.
Toute combinaison de ce genre

sera considérée A Berlin comme une
alliance menaçant directement l’AI-
lemagne. On 5e demande aussi à
Berlin dans quelle mesure les hom-

mes d'Etat réunis à Stresa élabo-

reront une ligne de conduite com-
mune sur la suite 4 donner 2 la
plainte portée par la France a la

S. D. N.
Les milieux politiques berlinois

sont animés du plug vif désir de se

servir de la plateforme de Genève
pour poursuivre des objectifs nou-
veaux qu'ils se fixèrent sur la base
d'égalité des droits. On parle beau-

coup de l'article 19 du pacte de la
S. D. N. et des possibilités d'une
révision pacifique des traités. Si

l'atmosphère dans laquelle l'assem-
blée de Genève accueille la plainte

française est désagréable pour l’A]-
lemagne, celle-ci se voit privée des
possibilités politiques que lui ou-
vrirait son retour éventuel à la &.

D. N-
C'est tant pis pour Genève, décla-

rent les milieux officieux de la
Wilhemsirasse, car s'était sa der-

nière chance. pagnie à émettre 26.390 de ses parts!
privilégiées à une valeur de $100

chacune au pair, à la Trusts and:
Guarantee Company de Toronto
comme syndics de la propriété.
Le premier ministre a annoncé

hier la démission de M. Frederick
Noad, sous-ministre des terres et.
forêts qui sera remplacé par M. W.-!

C. Cain, secrétaire de l'hon.
Peter Heenan.

RAPPORT DE WILLIAMS |
Le rapport annuel du major-:

général V.-A.-S. Williams, commis-
saire de la police provinciale, a été
déposé hier à la Législature. Le
rapport critique le manie des auto-
mobilistes, qui croient que la limite
de vitesse de 35 milles à l'heure est
flexible. Cette inanie est responsable
d'un bilan de tragédies qui devient
une *“calamité nationale.” Les auto-
mobilistes se doivent à eux et au
public de pratiquer la prudence, Le
nombre des mortalités a augmenté
de 127 en 1923 à 153 en 1934 (par
suite d'accidents d'autos:: celui des
meurtres de 11 à 15: celui des homi-
cides involontaires de 24 à 85.
Le nombre des noyades fut moin-

dre en 1934. soit 164 au lieu de 201
pour l’année précédente. En tout il
v Cub 649 morts violentes l'an der-

nier comparativement à 654 en 1933.
La sûreté provinciale a traduit
17966 personnes devant les tribu-
naux, 1.574 de moins qu'en 1933. Il y
eut moins de vols. On note égale-
ment une diminution dans le nom-
bre des violations de la loi des
liqueurs, soit 2.419 en 1934 ou 577
de moins qu'en 1933. Il v eut 520
violation de moins de la loi de cir-
culation. Le total de ces violation en
1934 fut de 9.843.

SALAIRES MINIMUMS
Le rapport annuel de la commis-

sion des salaires minimums a aussi
été déposé hier. Le président A.-W.
Crawford déplore le fait que les sa-
laires minimums sont généralement
acceptés comme salaires équitables.
Les patrons pratiquent cela depuis
trois ans au point que les : mployés
ne gagnent nas assez pour conser-
ver un standard raisonnable de vie.
Appuyée par le gouvernement. la
commission fait ‘ observer la loi
rigoureusement pour maintenir les

salaires de toutes les femmes. Du
ler novembre. 1933 au ler octobre.
1934, 11 v eut 64 causes en cour.

t

 écrivit alors un billet au premier
; ministre lui demandant queis se-
raient les bill; dont la Chumdre

pourrait être saisie. Il affimna que

dans sa réponse M. Hepb.un n'u-
vait pas mentionné !2 bill Jde l'éner-
â.
“Si le bLU de l'énergie avois ele

cscationné, dit-il, je n'aurais pas
cueé à quitter la Chamure.”

“Je vous dis que vous ne dite. pas
*: vérité.” répondit le premier imi-.

“nistre. eu soutenent que le oill de
‘énergie était mentionné dans sa
‘éponse à l’ancien premier ministre
“Un aomme qui n'a pas plus le

nrincipes que cela ne devrait pas oc-
wiper le fauteuil de premier riini.--
ire.” répliqua M. Henry.
“Vous 1gnorez re que c'est! qu'un

principe, de relancer M. Hepourtu.
* J'aimerais que les règlements de la
Chambre me permissent de vous

‘dire ce que ic pense de vous.”
“Il n'v 8 pas assez Ae Mots dans

dont sept furent renvoyées. 30 reti-
irées sur paiement des arrérages
| avant le procès. 24 complétées avec
amendes globales de $1.075. un juge-
ment renversé. un mandat d'arres-

‘\ation émis et un procès remis. Au
. cours de l'année 790 personnes por-
ièrent des plaintes. La commission

perçut des arrérages de salaires de
564 patrons pour 1.601 femmes et
jeunes filles, au montant de $5i.-

+

L'Allemagne est

méfiante..
“Suite de la 1ère page’
  

pour l'Europe ‘t À laquelle Un gruu-

pement d'Etats se hasan: sur un
print de vue nécensatroment limité

| cherchera à régler le problème de
“la sérurité européenne qui ne peut

être résnlu que par le travail com-
la langue anglaise pour exprimer ; mun.
ce que ‘e pense de vous.” s'empres-
se de répondre M. Henry

M. Henry. déclarant qu'il aban-.

EE IK /

Les socialistes
| Hornà qu'one conférence qui

| mentations statutaires.

LES SALAIRES
DE $1.200. ..
(Suite de la lére page)

LES AUGMENTATIONS
Il fut question aussi des aug-

M. Ernest
Lapointe, ancien ministre de la
Justice souleva la question. Il dé-
clara que les fonctionnaires qui de-
puis deux ou trois ans n'ont reçu

aucune augmentation statutaire se
trouvent avoir contribué beaucoup
plus au trésor que ceux qui ont su-
bi la simple déduction de salaires.

M. Rhodes fait observer que les
augmentations statutaires étaient,
à l'origine, attribuées aux seuls em-
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LA MORTDE
L. DAOUST FUT
ACCIDENTELLE

C’est le verdict rendu à l’en-
quête du coroner hier
soir. Le constable est

exonéré.

LES TEMOINS
Léon Dsoust, 38 ans, pensionné à

76 rue Waller, a succombé à des
blessures qu’il s'était infligé lui-
même accidentellement en résistant
à un officier de police. Tel est Je
verdict rendu hier soir par le jury
réuni en enquête au poste de police
au sujet de la mort tragique de M.
Daoust. Le jurv & exonéré de tout
blame le constable Lloyd Stevenson,
de la police d'Ottawa, qui figura

e sé

:la suite que se produisit le corps-à-
:corps fatal.

  

Vaudreuil, Hull. à raconté comment
Daoust avait tenté de s'emparer de;
son taxi sur la rue Sussex. Il avertit
le constable Stevenson et tous deux
partirent à Ja poursuite du fugitif
qu'ils atteignirent sur la rue Geor-
ges. C'est à cet endroit que le carps
à corps s'engagea entre Daoust et
le constable. L'officier Stevenson a
déclaré dans son témoignage que
Daoust arracha le revolver qu'il por-
tait à la ceinture sous son uniforme,
Trois coups furent tirés. Le dernier |
atteignit Daoust à la tête et 1
s'Affaissa, Le sergent-détective Au-
brey MacDonald et le sergent-major
John Barlow ont raconté la visite
que Daoust avait faite au poste la.
veille. Il avait voulu se constituer|
prisannier, mais on n'avait rien a!
lui reprocher dans le moment. Il fut
conduit à l'hôpital, pour y être soi-
gné, et fut ensuite libéré. C'est par

 
Les autres témoins furent les sui-

vants: Mlle Grace Lavergne, 19 rue
Augusta: M. Omer Daoust, 196 rue
Bolton; J.-C. Overbury, 442 rue
Cooper, le détective Edgar Kedey, le
constable Bernard Murphy, Bernard,
Milks, 76 rue waller, et le docteur!
J.-L. Lamy, qui exécuta l'examen,
post-mortem. Le Dr Lamy attribua
la mort à des hémorragie cérébra-
es.
—— dans le corps-a-corps avec Daoust,

sur Ja rue Georges. près de la rue
Mosgrove. aux petites heures du

matin, vendredi dernier. Le jury a
aussi opiné que Daoust avait souf-
fert momentanément d'aberration
mentale. Il s'était emparé du revol-
ver du constable Stevenson et fit
feu à trois reprises, la dernière balle
l’atteignant à la tête. Il mourut un
peu plus tard à ITNôpital Général,
rue Water.
Le coroner J.-E. Craig a présidé

l'enquête, Mtre J.-A. Ritchie, C.R.,
substitut du procureur général, a
interrogé les témoins. Me Lorenzo

Lafleur représentait la famille
Daoust. En résumant les témoigna-
ges rendus, Me Ritchie a déclaré:
“Il n'v a apparemment rien qui
indique que Daoust a mis volontai-
rement fin à ses jours. I1 semble
évident toutefois qu'il souffrait de
quelque affection mentale ce soir-

là. Chose certaine, le revolver n’é-
tait pas entre les mains de l’offi-
cier quand les coups de feu furent
tirés”. Après avoir délibéré pendant
quelque temps, le jury rendit un

verdict de mort accidentelle, et exo-
néra l'officier de police de tout:

blame.

LES TEMOINS
Plusieurs témoins furent interro-

gés a l'enquête. Léo Mason, 26 rue
EEE

ployés qui le méritaient par leurs|
bons offices. Depuis, dit-il, cette :
méthode s'est corrompue et l'idée
s'est répandue que ces augmenta-

tions étaient questions de droit. Ce:
qui est faux. En tous cas, M. Rho- |
des promet d'étudier la chose pen-
dant le congé de Pâques avec ses
confrères.

M. VENIOT
M. P.-J. Véniot, ancien minis-

tre des Postes, fait observer que
les augmentations statutaires sont

promises et stipulées sur les bul-

letins que la Commission du Ser-
vice Civil affiche lorsqu'elle an-

nonce des concours. Or, lorsqu'il
était aux Postes, il dit que la Com-
mission avait le droit de statuer
sur les augmentations à ses em-
ployés, après examen. Ce droit a

été enlevé à la Commission et il
devrait être remis en honneur. |
M. Rhodes fait observer que cer-

taines augmentations statuaires ont

été, en fait, accordées. Il est sûr
qu'il y a eu des injustices flagran-

tes. Il espère voir le jour où le bill
de déduction ne sera plus nécessai-
re.
M. Chevrier parle aussi de la né-

cessité de restaurer le mode d'aug-
mentations statutaires et de pro-
motions. M. Angus MacInnis, dé-
puté travailliste de Vancouver-Sud,
abonde dans le même sens. Il par-
le de cas où les fonctionnaires tem-
poraires ont reçu des augmentations;
alors que des fonctionnaires perma-
nents n'en ont pas reçu. M. Rhodes,
promet d'enquêter sur ces alléga-

tions. '

 
, St-Georges.

Ottawa s'oppose |

au bill Strachan  
‘rera jusqu'à

LE SLSTEME DE TROIS PELO-
TONS POUR LE SERVICE DES |
INCENDIES COUTERA $125.000 |
DE PLUS A OTTAWA. |

Le maire Nolan a dit que la ville
d'Ottawa s'opposera à la mesure
présentée hier à la législature d'On-
tario obligeant les municipalités de
10.000 âmes et plus d'adopter un
service de trois pelotons contre les
incendies. Si le bill est adopté, la
ville d'Ott wa devra dépenser $125.
000 de plus par an:.ée, a-t-i] dit.
M. Nolan doit saisir le bureau des

comissaire de la question à la sé-
ance, cet après-midi. Ottawa pos-
sède actuellement le système de deux
pelotons. Le nouveau système fe-

rait disparatre les lits des casernes
de pompiers et obligerait les pom-
piers à porter l'uniforme pour leur

huit Heures de service et à être
Sans cesse en service. I] faudrait
aussi reviser la caisse de pension.
La position de pompier est im-

portante et très recherchée, dit le
maire. D y a présentement 1.000
candidats à ces positions, Les pom-
piers reçoivent $1.400 par année et|

leurs vêtements. !
M. Lorenzo Pichette, président de

la succursale 162 de l'union inter-
nationale des pompiers, dit que la
majorité des pompiers sont en fa-
veur du bill Strachan. La mesure a
été présentée par M. Ian-T. Stra-
chan, député libéral de Toronto-

 

 

 

Intervention qui

retardera...
(Suite de la lère page)

aujourd'hui et le bill}! lui-même
pourra subir immédiatement après
sa troisième lecture et être envoyé
à la chambre”. Après que le séna-
teur Dandurand eut fait observer

que le renvoi à aujourd'hui ne re-

tarderait pas, en somme la passa-
tion du bill, celui-ci fut renvoyé à
aujourd'hui. Les sénateurs de

l'Ouest protestérent toutefois con-
tre le délai apporté par le sénat à
la passation de ce bill qui est pour

eux d'urgence. “Retarder la passa-
tion de ce bill, déclara le sénateur
A.-B. Gillis, conservateur de White-
head, est une chose très sérieuse.”

L'ENSEMENCEMENT
Le sénateur R.-B. Horner. fit ob-

server que les cultivateurs de la

Saskatchewan attendent la passa-
tion de ce bill pour obtenir les
avances indispensables à l'ensemen-
cement de leurs terres. !

Le sénateur Calder, conservateur|
de Régina. suggéra la passation
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LA JOURNEE
PARLEMENTAIRE

La Chambre n'a siège que pen-
dant l'après-midi. Petite séance qui .
ressemblait à une fin de session.
On s'est occupé de bills peu con- |
tentieux et de résolutions qui ap-
paraissaient depuis longtemps au

La besogne a été rapi-
de. On a adspté aussi des amen-
dements proposés par le Sénat aux
bills qui avaient été antérieure-
ment votés par les Communes. Il
s’est produit un froid lorsque M.
Duff a refusé de voter un douziè-
me provisoire des crédits. M. Duff
n’est pas du tout de l'avis que l'on
doive avoir un long congé à Pâques.
On semble d'opinion que l'on sié-

vendredi sculement.

Pourquoi forcerait-on les députés à
revenir lundi prochain pour quel-
ques séances? Puisqu'on a décidé
d'ajourner, vaut aussi bien ajour-
ner tout de suite et ne reprendre
les séances qu'après Pâques.

QUESTION
DE TITRE

Les députés ont approuvé une
suggestion du Sémat—il s'agissait
de la présidence du conseil écono-
mique que le gouvernement se pro-
pose de créer—à l'effet que le titre
de “prime minister” n'existait pas

officiellement au Canada. Au lieu
de dire, dans le bill, que le prési-
dent du conseil économique sera le
“prime minister”. il faut dire “first
minister”. En francais, il n'existe
pas de difficulté: nous disons, dans
tous les cas. le premier ministre.
Nous devrions peut-étre dire, com-
me en France, présirent du conseil
Sir George Perley a pourtant cité
un cas ou l'on avait employé le ti-
tre officiel du “prime minister”.

CREDITS ET

Sir Gcorce Perley, premier mi-
nistre-suppleant, a fail savoir qu'il
ne pouvait donner la date exacte

de l'ajournement du Parlement à
Pâques. Le gouvernement, a-l-il
dit. a l'intention de faire adopter
autant de législation que possible
evant d'ajourner pour un mois ou
cing semaines. Le ministre des
Finances, M. E.-N. Rhodes. a de-
mandé à la Chambre de voter les
crédits nécessaires aux dépenses du
service public, pendant le mois de
mai. M. Ernest Lapointe, ancien
ministre de Ja Justice, a dit qu'il
n'avait pas d'objection au bill mais
M. William Duff, député libéral
d'Antigonish - Guysboro, a refusé
d'y consentir à moins que le gou-
vernement n'annoce la date du
congé de Pâques. On s'attend à ce
que cette daie soit annoncée au-
jourd'hui. Mais le bill n'a pu être

 

des amendements hier et la remi-

se du bill à aujourd'hui.

Le sénateur Landrum

conservateur de Winnipeg, suggéra
que le gouvernement pourrait fai-

d'importantes économies en four-|
nissant l'assurance à prix coûtant;
aux cultivateurs, en percevant lui-,
même les primes, et en assurant lui-

même les risques sur les prêts con-
sentis par la commission du prêt
agricole.
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| AJOURNEMENT

 
; l'assurance.

MeMeans, ; \# séance fut levée et renvoyée a

 

approuvé, étant donné le défaut de
consentement unanimo.

SALAIRES DES
FONCTIONNAIRES

Le ministre d:s Finances, M. E.-
N. Rhodes. a présenté un bili pré-
levant un impôt de 5 pour cent sur

les revenus des juges, des officiers
de l'armée. de la inarine, de l'air
et de la police montée. Ce bill a êté
présenté en même temps que crlui
fixant à 5 pour cent, seulement, la
déduction sur les salaires de fonc-
tionnaires qui reçoivent plus de
$1.200. On sait que le ministère est
oblige d'avoir recours au subter{u-
ge de l'impôt pour réduire les sa-
laires cs juges. des officiers de
l'armée et de la marine et des
membres de la police montés, ces
sulaires etant fixes par statuts. Un
débat a eu lieu sur la question des
salaires des fonctionnaires.

DANS LES CAMPS
DE LA COLOMBIE

Un groupe d'ouvriers a quitté le:
camps de concentration de la Co-
lombie anglaise. a répondu M.
Grote Stirling. ministre de la Dé-
fense nationale, à M. Ivan Macken-
zie, libéral de Vancouver-Centre.
M. Stirling a dit que sur les 4.400
hommes dans les camps de la ré-
gion centrale, 1.700 sont partis. Un
certain nombre a gagné Vancou-
ver. Lorsque ces hommes ont quit-
te les camps, ils ont cessé d'être
sous la juridiction du gouverne-
ment fédéral, a ajouté M. Stirling.
C'est maintenant aux provinces et
aux municipalités à s'occuper d'eux.
On ne peut obtenir à Ottawa de
renseignements précis sur leurs
meuvements. Il croit comprendre,
cependant, que la Colombie anglai-
=e et la ville de Vancouver maitri-
sent la situation.

LA BANQUE
DU CANADA

Nous avous regu lier la descr p-
tion. en français, du nouveau billet
de $25 que la Banque du Canada
émettra à l'occasion du jubilé du
Roi. ‘Une lettre, adressée aux ré-
dacteurs en chef et aux correspon-
dants parlementaires des journaux
de langue française. contenait tous
les details désirés. Cette lettre étail
signée par le sous-secrétaire de la
Banque, M. L.-P. Roy. Voilà qui est
très bien. La Banque du Canada
prend peu à peu le caractère bilin-

gue qu'il lui faut avoir en Ce pays
bilingue. Toutes les nouvelles de la
Banque doivent être en français et
en anglais. On s'éviterait bien des
désagréments si on voulait ne pas
l'oublier dans l'avenir, non seule-
ment à la Banque du Canada mais
dans les autres services du gouver-
nement fédéral.

mrEE

nouveau genre d'affaires, celui de
Sur cette observation

aujourd'hui,

A l’Ecole Normale

 

Les vacances de Pâques commen-

ceront la semaine prochaine à l'E-
cole Normale de l'Université d'Ot-

Le sénateur Dandurand conclut'tawa. C'est ce que nous apprenons
le

vernement se lancerait dans
débat en indiquant que le gou-|du R. P. René Lamoureux, O. M. I,

un ‘principal de l'Ecole Normale.
 —
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MAIS QU'EST-CE |
QUI TE PREND
DONC 

J'ESSAIE D'ATTRAPER TON
CAFÉ — IL EST PLUS LÉGER
QUE L'AIR ET QUAS|
INVISIBLE

  
  

   
  

  

| NE PO

POURR

    

SERVIR UN CAFÉ AVEC UN
PEU PLUS DEF COULEUR ET
DE CONSISTANCE, QUE JE

 

URRAIS-TU PAS ME
TEMPS QUE
J'ESSAIE—
J'ESSAYERA]

    

   

AIS BOIRE?

IL YA LONG

 

    

 

  

   
   

    

  

 

LE LENDEMAINMATIN]s'Ai MiS PLUS DE CAFÉ ET
L'A} FAIT BOUILLIR PLUS

“2 —<Concremes © ESTh ASSEZ FORT? J

 

EST FORT — IL MA
RENVERSÉ! ;

  

 

 

 

 

   

   

  CE N'EST PAS DE MA
FAUTE — J'AI FAIT CE
QUE TU M'AS piT —   

  

 

 

J's

 

  
UIS AU DESESPOIR,  T'INQUIET

 

       

 

MAMAN—NOTRE
MENAGE EST MENACE SONT DES
PARCE QUE JE NE QUAND ON
SAIS PAS FAIRE bu B
LE CAFE
   

 

CHERIE —LES HOMMES
E PAS, ve

COMMENT SERA
NEA+ T1|Le CAFÉ CE SOIR? L+
ON CAFÉ! VAS-TU ME SERVIR

QUELQUE CHOSE
DE BUVABLE ?

|

    

   

   

     

  

 

ATTENDS— TU

VAS Y GOÛTED!

 

  
  

  
  
  
  

 

COMME DE JUSTE—
C'EST OU CAFÉ!
MAIS COMMENT
AS-TU FAIT ÇA? cainpte, cest celle à lagnelle l'Alle-

 

 

  
    DU DON CAF    C'EST MAMAN QUI M'A MONTRE—

ELLE DIT QU'ON FAIT TOUJOURS
AVEC LE CAFE DATE

  

  
  

 

Le café s'altère très vite après la
totréfaction, développant bien
vite une buile rance qui lui faic
perdre sa saveur riche et sa con-
sistance. Il provoque alors de
l'irritation nerveuse, et vous cons-
tatez que la moindre contrariété
vous met hors de vous-méme. intacte. C'est un

Evitez cela en achetant du Café  breuvage sain et sti-
Daté Chase & Sanborn. Il est mulant. En boîtes
livré d l'épicier sans délai,avecia d'une demi et d'une
date de livraison indiquée sur livre.
chaque boîte, de sorte que vous

Torréfé ot mit en bottes au Canada

 

savez à quoi vous eo tenir.
nous faisons de si fréquentes li-
vraisons, que pas une bolte ne
reste en magasin plus de 10 jours.
La saveur du Café

Daté Chase & San-
born est complète,

Et
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' «+ WINNIPEG, 11. — A la suite d’un ; à … M. Marshall Rathwell, préfet de| : to

1 ; «rapide mouvement d'expansion qui | Le rapport de la Cie. Canada Wi- Cumberland. s'est engagé à cons- | v ~ = IENT . …. fruse d -
{ RODUITS SUNT OEUES FLECHIT * i fit hausser les prix de 1 5-8 à 1 3-4, re and Cable pour l'année terminée truire sa part dès l'an prochain. si | SERVICE DE BANQUE MODERNE ET EFFIC . ruin oe

< ‘de cent sur le marché des grains de : le 31 décembre 1931 cause une aug- |le canton de Gloucester veut faire ! 117 ancées de {ructueuses opérations
! Winnipeg, les options du mois de mentation sensible dans le; profits la sienne,

1 | mai atteignirent 90 1-4 cents le mi- et le u.aintien dune forte bulance L'assistance a accepté Ces pro-
D i : not, un nouveau sommet pour la du bilan. Le président affirme que positions avec enthousiasme, sou-| “

| - 4 saison courante. les résultats sont meilleurs que pour |haitant quo les travaux commencent : ç "CC S à 1°17 7 EN no

———— ’ ee Les nouvelles défavorables au su- aucune autre année depuis 1931, |le plus tôt possible, Les préfets des | 6 SUCCURSALES à OTTAWA et les ENVIROFS

jet des récoltes d'hiver dans le sud- tout en soulignant qu’ils sont en- [deux cantons conféreront sous peu
- ; . ”e ouest des Etats-Unis, la hausse des core sous le niveau normaï et que |avcc le dévuté du comté de Rus- ;

Les marchés du beurre ot Le siropd érable est 150. prix sur les marchés internationaux |le volume de transactions néces- |sell, le Dr Arthur DecRosiers,| 5;

us ' e e 2 . ct l'exportation de 500,000 minotsi saires pour donner des profits tout d'Eastview. L'entreprise couierait |
des oeufs sont p tte $ 0 a $ de blé canadien encourageaient les|a fait satisfaisant n'a pas encore environ $10.000, partazée sort |

fermes. le gallon. trafiquants a acheter. été ateint. entre les cantons intéressés,
comm A la fermeture. les options n'a- Les profite de transactions pour + rmsee _—

+ TT LES FLEURS valent perdu que trés peu de leurs! l'année dernière étaient de $197.395 ! LES ESCROCS ! , ‘ 4 °
+ MONTREAL, 11. — Le beurre ct . | gains précédents à la suite de ventes! contre 371,692 pour l'année précé- | 4 ran , JOIIN-B. WW00DS E x C C ] ] en Le s ers ectives
les oeufs s'affermissaient sur le, Les arrivages d'oeufs furent tres à Dvofit: mai à 89 5-8 et juillet à 90 dente ct une perte de $253,666 pour F IREN1 PLUS ER « ‘ P ; P —

BE ‘ marché des produits de Montréal considérables sur le marché des|1-8. C'est la premiere fois depuis| l'année 1932. L'addition d'autres re- | : + . RES [EE RAYE DE .

* tandis que les prix de patates, du {produits et, bien que la demande le mois de septembre que le blé at-! venus de $21,820 la déduction de dans le nord de l’Ontario
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prix l'argentbondit

fromage et des
vraient statlonnaires.

LE BEURRE
Le beurrc au wagon ou en lols

partiels, 22 1-3 à 22 3-4 cents la li-

vre pour le No 1 pasteurisé.
Les arrivages: 269 boîtes.
Le beurre solide vendu en petite .

quantité aux déta‘llants, 23 1-2 à A
cents; le beurre en moule 24 1-2 à

25.
LES PATATES

Les patates: Québec No 1, de 50à | de volailles.

55 cents: Québec No 2, de 45 à 55,
cob, |

Nouveau-Bruns-
cents; Nouveau-Brunswiclk,
de 57 à 62 cents:

volailles demeu- |

 

 

teint 90 cents le minot.soit ascz bonne, les prix ont bais- a
Même ces ventes tardives furentsé de 2 à 3 cents la douzaine pour

itous les qualités.
“ Le sirop d'érable et les viandes
{sont les vedettes du marché local
i d'aviourd’hui. L'activite cost assez.
! considérable et la demande est pres-
que équivalente à l'offre.

; Tous les prix sont demeurés sta-
tionnaires sur le marché das viandes.

meture le marché était ferme, Dc-
puis le 12 mars, les options de mai
ont avancé de 6 3-4 cents et les
options de juillet de 7 cents.

Surtout en raison de la rareté
des pluies dans les régions du sud-
ouest balayées par les tempêtes de

  
sait lavance la plus considérable:
21-2 cents. Liverpool accusait un

| gain de 1 3-8d.

Le sirop d'érable arrive en plus | Les prix des blés en concurrence
grande quantité de jour en jour et | sur le marché international étaient

les prix ont de nouveau fléchi d'une | aussi à la hausse. Le blé ‘’barusso”

‘la section des pores. On offrait éga-
lement une quantité considérable

absorbérs sans difficulté et à la fer- |

: Les arrivages furent nombreux dans: poussiêre, le marché de Chicago fal- |!

9
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£160,000 pour déprAciation, des dé-

penses $52,520 pour déplaccment
d'usine et 3250, pour les honoraires

! des directeurs, laissaient une balan-
‘ce de 36,656 pour l'année. Après la

faible déduction de $55,000 pour dé-

préciation en 1933 la balance n'é-

tait que de $4,398. T.u balance pré-

| cédente (tait de $77,345, ce qui lais-

se une balance de $83,97% sur
bilan des profits ct pertes de cettc

année.
A la fin de l'année 1954, le capi-

tal net en circulation se comptait

an total de $2,120(259 contre $2,21S.-

972 à la fin de l'année précédente.

| Cette diminuatitn s'explique par le 

LE DROIT OTTAWA JEUDI
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sur tous les marchés
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DE $500.000
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LE COLONEL PIDGEON DIT QUE
CINQ AUTRES “FINANCIERS”
D'OTTAWA SERONT ECROUES.

On mande de oronto que le colonel
D.-F. Pidgeon, enquêteur en chef de
la commission provinciale des va-
leurs, a déclaré aujourd'hui que ie
“ring” des vendeurs de valeurs à

haute pression à Ottawa a volé le
public au montant de plus de 8500.-
000 depuis deux ans, “La situation
à Ottawa cest généralement des plus
mauvaises,” dit le colonc! Pidgeon.

Des accusations pèsent actucllement

 

  

        
 

 

SA PROFESSION
(Presse Canadienne"

LA COUR D'APPEL DONNE RAI-
SON A LA LAW SOCIETY OF NORTH-BAY, 1!. Le colonel
UPPER CANADA CONTRE L'A- , Malcolm Lang, président de la com-
VOCAT DE HAWKESBURY. ;mission du chemin de fer Témisca-

— | mingue et Nord-Ontario. a prédit
TORONTO, 11.—La cour d'apyel aujourd'hui en rentrant d'un voya-

d'Ontario a hier accordé l'appel de |ge d'inspection générale que ce sera
la Law Society of Upper Canada une année sans précédent pour le
du jugement de l'hon. juge J.-C.J : . uord de la province.

Makins, lequel suspendait un décret Particulièrement heureuses sont
de la cour rayant le nom de John- jes perspectives de rétablissement

banoods. avacateohaya dans les mines d'argent de Cobalt,
la province d'Ontario. dit-il. Les ceintures auriféres plus

acvelopper constamment et je croix
qu'il y aura une activité considéra-
ble autour de Gowganda si le prix
de l'argent demeure à son niveau ac-
tuel.” dit-il.
“Du point de vue de l'or, la si-

tiation n'a jamais été mellleure,
continue le colonel Lang. Les bonnes
perspectives sont nombreuses. L24

bailleurs de fonds ne manquent pas
et des hommes de premiere force
seront nombreux pour remplir les
positions. C'est surprenant aussi de
constater le nonvre de gradues 
 

 

 

 

wick. mtn. de 60 à 65 cents: Ie réci irop se vend de l'Argentine état coté à T5 1-4, 4. at d' inc à Leaside, [Sr Charles-J. Tulley. ancien candi- M ; . ou moins établies vont jouir dun! d'universités et de sigh-Schools qui
"du Prince-Edouard, de 63 a 68 cents; Tageahr hid sur ie ha de Liverpool avec un décent gentdrepe dat à la mairie, sur T.-H. Fitzge- | wip Juge-en-chet suppléant, Lien. renouveau. se sont faits chercheurs d'or. D'au-

‘Us du Prince-Edouard, le sac deiion, L'offre du sucre d'érable, qui à | Bain de 1 cent sur le prix de mardi.| qoynière était die 63.26 du velume 20 GeOrge-H. Gay, V-H. Mortis, Cendré la semaine. à l'audience. que | __ Les nouvelles propricics vont setres suivront l'exemple cet été.”
» 90 livres, 75 cents. été négligeable depuis le début de la | Le blé de l'ouest australien gagnait a'affaire ang oe A15 et William-J, Irvine. Cinq autres I: 1 serait arcordé ene Que mme voue

Les palates nouvelles des Bermu- 10 Se p ide. 2 3-8 cents à 87 | d'affaires de 1931 contre 415% en |courtiers ou vendeurs seront accusés appel serait accordé. Le jugement
des: no 2, $2.15 à $2.35. et no 1, $2.40 saison était beaucoup plus considé- : « L rae. tre ln blé Canada’ 1933. à brève échéance. dit que la Law Society Act charge [qu'une balle ait mis fin à la vie de de la Colombic-Anglaisc par Lord

«250 In ca 5 * 7" yrable ce matin. | La marge entre in blé Canada ge “Ces escrocs, dit le colonel Pid-, Cette société du devoir d'excre-r Harry Korhonen, avant que sa mal-'Bessborough.  Gouverneur-Généra]
à $2.50 la caisse de 50 livres. s à - . |

* Malgré le vent froid qui sifflait au- | NOrd no 2, coté à 94 7-8 cents, et.
LES OEUFS re lee Gta oid a a

tour des étalages. les fleurs naturel-, le blé “barusso” n'est plus que de’
Les prix du gros, au wagon ou 1 les sont devenues l'une des vedettes| i3 5-8 cents. déduction faite de ia

lots partlels, sont: A, gros. 18 1-2 | régulières du marché et l'offre sem- | taxe douanière de & cents. Le blé
19c; A, moyens, 16 à 16 1-2c: et C,'ple être aisément absorbée par les | de Fouest australien n'est que 7 7-8,

 :1a Ciscipline parmi
procureurs. Quand les “benches”
décident. qu'un avocat est indigne
de pratiquer le droit, la cc" doit
automatiquement de rayer du ta-

les avocats €t [son eut été détruite par les flam-;du Canada, qui est arti aujourd'hui B
‘mes. Deux coups de feu furent en- pour l'est, après uno tournée dan:
tendus au moment où on aperçutjl'ouest.

de la fumée à la maison. Le défunt, Lord ”.sshborough parlé hicr a
j aurait fait a des amis la déclaration 'un banquet avant sun départ pour

geon, ont mangé les économies de
personnes âgécs. La plupari des vic-
times avaient de 75 à 80 ans, Le
plus fort montant qu'ils ont arraché|
à une seule personne fut de 550.000.

 Le marché des produits

.. MONTREAL, 11, — [es vcufs,

 

  
15c. € eur 5 i c le prix cana-. À, | d , coma re ; | au Ad u | son
Les arrivages: 1,305 caisses. achet PRO AT TIERS Cots plus faible que le p  qros, 18 1-2; à 196. A, moyens, 16: ‘Je puis dire qu'ils ont volé les fem- beaudesavceats. C'est purcment ‘suivante: “J'ai des ennemis, eL Culgar,, Régina, V.! niprz et Ot-

A-i, gros . . . . . 282 FODUITS LAITIEHS “Un facteur considérable d'affer-:% 17:A. poulettes, 135 à 15!:; BD, Mes d'une façon sans précédent.| Cu quelque jour vous trouverez mon ca- (awn,

A-1, moyens ...... eevee... 26c|Beurte la livre . 1000 22 A 250 cement furent los grosses expor- 16%: & 175 CL 15%, {Plusieurs institutrices et une dame. | ? : ‘ davre. —
; anc Crême, pinte . L00< - AUC | MUSSEMC (rent les grosses es | rer No 21% 4 20'% contes, des mi ; dans la vie so- | Grave maladi - i vo re TAA ; ‘ :A, GTOS . 341105 0 04 0 2 SC VEUFS ‘tations de blé canadien. surtout au, le brurre: No 1, 21 2A Tile cents,[GES mieux connues al À la vie 5 | € & «IC ; Tree N M. HEPBURN ET LE CONGRES

A-Moyens, . . .. 2.0... DC... Luivos repéciaux et extras Royaume-Uni. Depuis le ler avril, | Le Fromage: le fromage d'autoni- ;ciale et pour sa bh lanthropie sont Lor I] | INVITAT ION | DES MAIRES
A-poulettcs Cee ees ae la douzaine . . ‘48 à 20e: 3.000.000 de minots furent vendus | pe oa i 3-4 s. ct le fromage d'é- au nombre Ces viet mcs. el | OT Jundonald \ GC ARDINER -

. 1110 a € A Ae J 1 : à l'étrancer. ‘téà -4. 108 cing hommes, contre lesqpels ! 4 a . Le ,

C. 18c À-—Morens «frais premiers) 14 a 16€ | Les grains au comptant ne furent: Les patates: les patates de Québec : des mandats ont été émis à Ottawa, ‘ yi : 4 Presse Canadienne

 

frais de) .

VIANDES
LE FROMAGE : ; A-—Poulette( 13 a 15¢

Le marché du fromage se matu-. ane:
‘dent au niveau établi récemment, ; A8Neau
Les arrlvages d'automne de (ro- | Quartier de derrière .

mage d'Ontario no. 1 se vendent; Quartier de devant
12 & 15e -

8 ayclaib]

 

 

aucunement influencés par Vactivi- {DO 2. 40 a 45c.; le. patates, no 1.1 sont accusés d'avoir vendu des vus,
‘té du marché des options. Les gains |de Guébec, 50 à 55c.; les patates dulleurs sans un permis de la com-

rffectués par les grains buts à la, ‘Ç | '

suite de la hausse des prix du blé, de l'Ile du Prince-Edouard, 63 à 68c,

|

aussi necusé de fraude,

diminué: !

 

 

N, -Brunswiek G2e; les patates

 

 

des Tulley est
Flusieurs

mission valeurs.

des vendeur, à haute pression font

LONDRES, 11
comtz de Dundonald qui fut com-

; mandant de la milice canadienne de
.1902 à 1904. cst gravement malade a

 

(Presse canadienne)

Le douzième (Presse GpAnadi mie:
REGINA, 11. Une invitation

d'assister à une conférence des msi-
| ves et des premiers ministres pro-

TORONTO. 11. — Le premier mi-
nistre Hcpburn attend l'invitation

: pour l'étudi~r avant de prendre sa
décision au sujet de la conférence
convoquée par les maires du Domi-

 

 

 

 

   

 

 

 

 

 

 

       

 

 

 

. ; _. | furent considérablement TORONTO, 11,— (PC) Les prix isa rési 4 gf TES . ‘ 2 avril :
c° 11 1-2 à 11 3-4 cents: les arriva- | rot 8-1 i par des ventes à profit de la der-; du gros des produits. fournis par la affaires sans perinis depuis 1927 et! à eedeWimbledon. 0 CSL | \inciaux. à Montréal. a éto reçue mienpour hoe ç Montréal.
ges d'été de 12 1-2 à 12 3-4 cents © Le als niere I ‘Cie White étaient aujourd'hui: ‘1928, “Le ring. dit Didgeon, von- | oo ane MNICE GALS. par le premier minisire J.-G. var-‘ ee En COMTEy : . ; Quartier de devant ..... .. 4-5, niére heure. : ' Poa ; ° Ja ila guerre des Boers avant 8a nomi- | cle ; = Croprdi. Mentaire sur une conférence aus

Les arrivages: 30 boites. ; ' i t_ | Les oeufs: A. pros, 15c la d Chait souvent du stock en échange ; diner de Saskatchewan M. Gardi ! ‘
LES GRAINS ; Quartier de derrière . . 8-0 y Prix au comptant. € : À. gros, Ihe ouz.: >’ {mation comme commandant de la 1e croit voir acs-ster à | !Mporlant” sans savoir qui la con-

; ; Boeut:— { BLE: Ko 1. dur 887: No 1. nord,\ A, Moyens. 13c:; la d.: B. 12c. la d.:; pour des billets où des hypotht- | milice canadienne I ner ME croit pas pourvoir Ris Sie voqu et dans quel but”. dit-i] au-Bié Nord, No ! .........…. . 96e Carcasse 7 A 8c 885;: No 2, nord, 855;: vo 3. nord. Blt: C, 12c. la douz. | ques. Le stock ne valait abrolu- { - *, ; cere conférence. au on £: propcse urchin , . À

‘ 2 inane, 2c = PTE este No 4. nord. 767,: No 5, #854" No 6. IH qi vd ; ap. . 2! in ane ttre cor a — de tenir le 22 avril. ath.
Blé nord No 2 foe Quartier de devant . 5 8 6e: peotin 6714: sur voie. 89:No 1, d'aur, La crème à fouetter: No 1. 23: ment ritn. Dans plusieurs cas,les, K } no a-l il eral —
Picotin. No : 1e eee VOB ti derr;è 195$. la pinte; No 2, 21c la pinte. { Cscroes Ne remettent pas même ornonen d-t-} , | .
Orge. No 3. CW. ..40+s0an00c.. 35C Quar! er de erricre 98 100) AVOINE: No 2 ew 431, No 3 cw.| Le beurre: No 1. 23e tn livret {les valeurs en retour de l'argent, | oo, 24 APPF I DF 1 OR D ‘Presse associée !
Avoine No 3. cw. .... .. . . 50c! OIC Jeger |. n'eotin extra 1 38%: No 1, plecotin. Ne 2, 124, ldes billets on des hypothèques, Une f ele dSSassi a “7 Qu EW-Y i i- ‘ : . Carcasse . 11 a H 1-76 (255, - No 2 pientin, 7515: NO 3, pico- , 2 . _ ; des hypothe : adssadssiiie .. ; NEW-YORK, 11 — Le comité deFarine de blé du printemps: | pags: -P la: p ar 0; ats . 3 YE

= ui p | tier de devant 8 à 100 ! tin 220. + role. 525; Les patates de l'Ontario, bac le compagnie prétait l'argent À des! B¥ SSBOROL ( I reve des étudiants annonce au-

ont A $2.85 Quartier de “derrière LS À 160 ORGENe 3ew. a7: No 4. cv.|Sac. taux d'usuve, l'intérêt allait oe 11 EST POSSIBLE DIR, LAIT ES Jut ‘quetout indique que 150.-
Iére marque .....… $2.80 a $2,65: _— : IR “ 129, No 5 ew, 1144: No 6. CV, 40%: FRUITS ET LEGUMES qu'à 20 et à 15 pour cents Pari 7 5 SN tae 4 au J. CATT nes anne! { ; in ve
Nième marque $2.60 à 82.65 | Porc lourd.— sur vote 47% TORUNTC a 1 . p ] ETE AVANT L'INCENDIE DE SA (Prrsne Canadienne V00 étudiants feront demain une
Au baril $2.55 a $2.60 Carcasse ...... AR Tc à 991 TIN: No 1, ew 140No 2 cw. r Ro) ro, 11. “= (P.C) Les | suite de Ja première partie de nu- MAISON. * VANCOLVER, 11, — Un appe' cu heure de grève nour protester contre
En sacs de juie, Hivrasen or. i. Quartier de desant Gea To 13870 No 9 et 4 cw. 124%: sr voie, ; PIX du gros des fruits et des lé- !tre enquête trois personrer ont pri ‘faveur de l'unité de l'empire € d° la gnerrr A New-York seulement,

vors points de In réglon moins p | Quartier de derrière 12-13; Lora E No 9 cw Sn ETDS fournis par lu maisonW hite ravoir $10.000 de leurs placements | KIRKLAND LAKE, Ont. #3 — I la conservation des institutions dé- 50,000 étudiants quitterajent leurs
cents ‘ar sac pour commandes au‘ Veau:— Les Options: CET Oe et Cle, deme uraieut stationaires au- | faits de hrmne foi. Une personne | est possible, ai dire de la police.‘ mocratiques a été fait aux citoyens | classes à onze heures du matin.

a comptant ! Carcase .. 211: a ic our. Ferm, JeUrd'hui. j même remboursée pour emdren | vou — — emer
4 ; | ler de dev 4 à ;: pLE- ; es 83.100."Farine de blé d'hiver: : Quartier de devant 4a oc BLE RT po rpg 3 4» ' 1 _ me en

Qualité de choix en ‘ots paritel | Quartier de derriére .... 7 à ge RHR 8375-89 90-90", VOTE DE GREVE| bb: I |
cu baril . . . . . 8420 à $430° VOTAILLES | AVOINE - J. > "NX un La contrebande 6 : :Qualité de choix en Poules,dv ie Ba de MEE- > = AU MENMIQUE Ll torités Ne remettez pas à demain
lots divers. au baril 54,50 à 54.70 - s, ' Comer 475 - 47” * SE “tes

L Farine de mais olaac ver baril 1j DNSOIN, AVOINE, PARLE TE #1 4% PLUS DE 40.000©TSONNES DE- ere a ort ce que vous pouvez faire aujourd’hui”A “ye: a 5 N 3 A2 4 . . LE Ns : . + Realeon fate... 8550 À 8560  POIN.A $10 a SII MRL 20 wy 141 | CLARCRAIT LA GREVE. M. L. GENDRON C. R. PRETEND
; TT A voi ; . Jute _ ‘ 2% ; — ; ANA.

96.05 à 9725, AVoine. minot 40c à 43c =. STI associé QUE LES AUTORITES C a
oo rouge .... aT F.llle, tonne. ...... S150 a $8 MaroC AN 53a 4 MEXICO. 11 : Assocleetédération : DIENNES ETAIENT AU COU- RENEZ la question du déménazement. par car

case aa …. . 0.40 ; > i - en ä ‘ ’ , == Le 4 ' - , . . ;

Gry blanc Pres $30.25 A $31.25 | all tress LEGUMES se | Jutllet ot 54 générale des ouvriers et des paysans. ‘ Den’ DE LA CONTREBAN bie. Vous déménagerez probable! vers, °, Jer [

(Prix la tonne, sacs compris, = All, Lresse, chac. . : ; _ . qui con.nte plus de 40.000 membres. ‘ i nar -- Mails, cest aujonrd hui le tempz de faur
\raison dans la région au taux de Atacas, pinle . .…….…...10 à 12c’ ja voté cn faveur d'une grève géné-, . : vos arrangements pour avai tre ox met Lo

: 04 . : 3 . . * = RIE MONTREAL. 11 -- M. Taoen po US « PM avoir vafre <ersics ferfoque dan” votreMontréal. moins 25 cents par ton-| Betteraves, gallon lic | Le niveau du marche | rale au Mexique. A moins que 16s | Gendron, ©. TL. dan son plaidoyer nouvelle demeure
ne pour commandes au comptant: Betteraves, poche co SLA difficultés en diverses partis d is |. 6 à Vonanête nréti fire | ’

a. - ; . . . . ee et rn mere se ÊTSCS parlis du Pass | dr défense à l'enquête préliminaire |Grains, sacs pour brasserie. $22 la{ Carottes. gai. 10c: poches =. . $100- ne soient réglées. on croit qu'un ap- ; { En vovtonne, au gros: $24 la tonne au! Choux. chac 5 4 10c NEW-YORK. Il. — Cotes moyannes oe i > a P- ‘sur la soi-disant affaire de contre- A1 Voyant a (“la aujourd pui, detain pe Vols INGUIF C4 pas Au Sie

détail” OS ; la douzaine 50e lex titres representatifs des services pel à la grève serait fait d'ici quel-|jande de cing willions de dollars. jet des choses que vous auriez dû faire aujourd hus. Calert .. | publics de la Bourse de New-Tork:— ques Jours, Douze chefs OUVriers. déclare gue les exportations de ’ ; ’ nr aul ’

Avoine roulée sac de y0 (Ivrez : Céler 81 géauet toc: douz 31.00, tnd Ferr S.p dit-on, ont été tués samedi par des | liguesr ont été faites du Canu-t Cala pent vi arai ; ; Le MR:

Hesde faite, % $285 compris lc! Pères pinte 10e ; Mercredi 526 205  254|€splons du gouverneur Villareal. da anx Etats-Unis à Tr ennnalssan- or tn tat voitem onsve mpl ptefe bo priseas s 2.85. . le . . Mardi “29 203 256! tr oo Lo . Vous | SPER i SOIL peu, et vous vous rendez compte que c'est une recom-
. tlevbages. 3 raguets . 1 es ce des autorités canadiennes ous . 201 .. .

FoNe2okir $14.50, Navel.ohac..5-10c: poche $100 nya M5 we met A la recherche re ame convaincrez pas. dit-il, aus| mandation pour sous éviter du désappointement À
Foin No 2 $13.50, “01s à soure pinte 0 ad ; Haus 1933 . iss 28 265 î l tonte 1a linueur «ul est transpor. i ‘otre arrivée dans jotre nouveau domicile et de trou-
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MEDECINS
DR PHILIPPE BELANGER, 139

Laurier-est Spéclalite. Chirur-
ie. Consultation. 2 à ¢ hres et
à 8 nres pm. R.488.

OR J.-R. BELISLE, 15 Langevin,
Hull Médecine et chirurgie
Spécialité: Maladies des fein-
mes, opératoires et non-opéra-
toires. Sur rendez-vous. 8 3546

CLINIQUE LES MALADIES LE
LA PEAU. Dirigée pur le DIE
A. SABETTA. Assistant Pro-
fesseur de DERMATOLOGID
ee SIPHLYLIGRAPHIE de
l'Université de Montréal. Con-
sultations sur rendez-vous.

188 Cooper. Queen 924

DR DE HAITRE, des hopitaux de
Paris, 181 Stewart. Specialités
Chirurgie. Maladie des femmet,
Maladie des organes genito-
urinaires. Consultation, 2 a 4

 

 

 

 

ouer rap!
A ——

Remerciements 2

vos

 

  

A vendre 25
 

DAOUST — Madame Albert Daoust
et sa famille remercient sincère-
ment toutes les personnes qui ieur
ont témoigné de la sympathie à
l'occasion de la mort de M. Léon
Daoust, soit par offrandes de mes-
ses, fleurs, bouquets spirituels, ou
assistance aux funérailles.

426-2-86

Naissances 5
CREVIER — M. et Mme Philippe

Crevier (née Yvette Roy) ont le
plaisir de faire part à leurs pa-
rents et amis de la naissance d'un
fils, né le 10 avril, 1935.

 

 

| 28705-5-86
D'AMOUR — M. et Mme N. D'A-
mour (née Edwilda Villeneuve)
ont le plaisir de faire part & leurs
parents et amis de ia naissance
d'une fille, née le 9 avril 1935.

 

  

Spécialité, Yeux, Oreilles. Nez
Gorge. Consultation. 2 à 5 €

7 à 8 pm. R. 4789.

DR ROLAND GAGNE, 433 rue

Rideau Tél. R. 245. Médecine

et Naternité.

DR J.-LEO LALONDE, Médeci-

ne, Maternité, Chirurgie

Rayon-X. Consultation, 1 à 3

pm. et 7 à 8 p.m. 167 Boule-

vard St-Joseph. Sher. 5411
 

DR J.-L. LAMY, :!1 Stewart

Spécialité, Chirurgie. Consul-

tation 2 à 4 et 7 à 8 pm.

Rideau 1818.

DR E. PERRAS, 166 Champlain,

Hull Tél Sher. 3741, Spécia-

lité: Rayon-X au bureau pri-

vé. Diagnostic et traitement.

L. PICHETTE, des Hôpl-

Du de Paris, 128 Hôtel-de-
Ville. Hull Chirurgie-Médect-
ne. Consultations: 1 à 3 et
a 8 pan. 3h. 122.

DR HENRI ROBINSON, 44

Champlain, Pointe Gatineau.

Queen 2881, Heures de bureau

2 à 4 et 7 à 8

DE R.-E. VALIN, 165 Laurier-est.

Spécialité Chirurgie exclusive-
ment. Consultation, 1 à 3 et 17

à 8 p.m. Rideau 34.

DR HORACE VIAU, 473 rue Rl-

deau. Spécialité: Maladies des

enfants exclusivement. Con-

suitation 1 à 4: 7 à 8 Tél.
Rideau 489.

 

 

AVOCATS _

E.-R.-E. CHEVRIER, CR. Dé-

puté au fédéral, Avocat, gérant

du bureau, J. Emile Lacour-

cière, 45 Rideau.

STE LEMIEUX, C. B.

AE Ontario-Québec 18 rue

Rideau. Queen 240.

 

 

DENTISTES
L.-J. COTE, chirurgien-den-

DRsto: 95 Rideau. Le soir sur

rendez-vous. Rideau 319 1174

   
. CARTE PROFESSIONNELLE

Tumeurs, Cancer,

Goitre, Tuberculose

Troitement purement médiesl,
pas d'opération.

Les malades déjà traités par le

radium seront refusés. ’

RENSEIGNEMENTS GRATUITS
SUR RENDEZ-VOUS.

Dr L. P. Gauthier, M.D.
96, Marlborough Rid. 4781

CARTE D'AFFAIRE
 

P. Ladelpha
D.8.C.

Spécialiste
pour les
pieds.
Q. 2154

 

Ouvrage en Feuilles
Métalliques
VENTILATION

Toitures dans toutes ses

branches

J. R. DOUGLAS, Ltd.
260. rue Slater Q. 2380

Nous donnons un prompt

service.   
 

 

Brea et 7 à 8 hres 90 pm 28772-5-86

DH DELANEY, maladies genito-
urinaires, maladies du sang Monuments et cartes

551, rue Somerset. Q. 2891. Par °

engagements. mortuairres

DR A. DROUIN, 197 Rideau.

||

GRAVURE, dorure d'inscriptions et
nettoyage de monuments au ci-
metière. Adressez-vous en toute
confiance a J.-P. Laurin, 95, rue
Georges, Ottawa. Tél: Rid. 812.

Ecrivez pour catalogue. 11

Directeur de funérailles

COMPAGNIE FUNERAIRE RACI-
NE, LTEE, 127 Georges, Ottawa.
R. 660. Succursale Hull, 8¢ Blvd
Bacré-Coeur, Sher. 3840. Service
d'ambulance.

Perdu-trouvé 13
LUNETTES en or. Retourner 247

Laurier, Hull. Récompense.
427-13-88

Amusement 13a
THEATRE FRANCAIS — Program-
me double, jeudi, vendredt et so-
medi, les 11, 12 et 13 avril.
Demon for Trouble, avec Bob
Steele et Name the Woman, avec

 

 

 

 

 

 

THEATRE REXY — Myina Loy
dans “Wings in the Dark”, avec
Cary Grant, Aussi “The President
Vanishes”. 13a

THEATRE RIDEAU — Jeudi, ven-
dredi et samedi, “One Night of
Lovc”, avec Grace Moore. Aussi
“The Band Plays On”, avee Ro-
bert Young, Betty Furness. 13a

On demande 14

MEUBLES, poêles demandés. Nous
payons les plus hauts prix. J.-A
Cronier. Rideau 1032. 14

 

 

; NOUS achetons Wwut ce que vous
avez à vendre. @. 2586.

14
ON DEMANDE Immédiatement

balances, registre, comptoirs, vi-
trines d'étalage. Q. 2584. 14

CORDONNIER. S'adresser à 116,
rue Du Pont, Hull. 28603-14-87

MENAGERE demandée. Carling
4718-J. 421-14-86
 

Servantes demandées 15

SERVANTE demandée. Davra cou-
cher chez elle. 546!4 King Edward.

417-15-86

Maison a vendre 26
MAISON, brique, 386 Chapel, 3 éta-

ges, convertible en 3 apparte-
ments, chauffage eau chaude, cul-
sine moderne, salle à déjeuner,
salle à manger, chambre de coutu-
re, salon double, 5 chambres à cou-
cher, 3e étage partiellement fini,
balcon vitré, grandes vérandas,
vaste cour. Aubalne a $5,900.

26-106

Propriété a vendre 28
OCCUPES comme salon de barbier.

restaurant, salle billard. Melilleu-
re localité du village pour tout
genre de commerce. Euclide La-
fontaine, Templeton, Qué.

28632-28-88

Combustible 74

CHARBON et Coke, Charbon d'AIl-

berta Foothills Independent Coal

 

 

 

 

 

 

 

Ltd. 88, rue Bank. Q. 970. 74

CROUTES (slabs) sèches, gros
voyage, $2.50. Dolan, R. 1805.

74
BOIS mou. 4 pieds, mélangé avec
bouleau. $6.50 la corde. W. Arvi-
sais. 258 Maisonneuve, Hull. Sh.
6062. 74

BEAU BOIS mou mélangé avec
bouleau, 5.50 la corde; Bois mou,
coupé, au voyage, 2.00 et 3.00. L Arvisais, 278 Maisonneuve, Hull.

Sh. 2476. 74

 

   

 

   

FEUILLETON DU “DROIT”

HISTOIRE D'UN COEUR
Par Jcan de la Roche

Reproduction autorisée par a Soriété das gens de lettLos

 

 
   

   

M 18

Quand on s'affranchit

des convenances ordinaires de la

société, la société prend sa revan-

che: elle est sans pitié, pour les po-
sitions équivoques: tranchons le

mot; pour les mésalllances. Tôt Ou

tard, Lu aurais souffert: et tu n'au-

vais pas souffert, tout seul. Ne ré-

vons que ce qui est possible. Je veux

t'épargner des deceptions et des

peines, mon cher Paul, 1] faut

prendre des précautions, avant qu’il

soit un peu tard. A supposer mé-
me qu'il eût mieux valu s'en aviser

plus tôt, le mal ne peut être encore

Lien grand: on oublie si vite, quand

on est jeune! Dans ton intérét, dans

coup. car il y a eu déjà comme des ‘

pourparlers, un commencement de

promesse. Non pas que je veuille

presser ma fille 1u la contraindre.

Je ne serai jamais un père tyran:

d'ailleurs. je crois qu'elle ‘se laisse-

ra guider par moi. Si l'idée du

départ te laisse le cocur tranquille,

tout cst pour le mieux, Sinon,

c'est une preuve de plus qu'il est

nécessaire que tu t'en ailles. Quoi

qu'il en soit, tu es honnête et cou-

rageux. ‘Tu u'liésiteras pas à rem-

plir ton devoir, à me satisfaire:

c'est ainsi que tu me payeras de ma

vieille affection. J'ai compté sur

tol: tu me prouveras si je me suis

trompé. Eh bien! me suis-je expli- 
l'intérêt de Lucie. tu t'éloigneras

donc, comme de toi-même. Tu ne ;

t éloigneras pas pour toujours. Tu |

reviendras, quand Lucie sera ma-

riée, ce qui ne peut tarder bfau-

qué, cete fois?.

Jc restals immobiles, les yeux

fixés à terre. Jusqu'alors. je n'avais

jamais songé à me rendre compte

de mes sentiments, pour Lucie. Mais

A

Richard Cromwell. 13a‘ BUNGALOW, 5 chambres, chambre

THEATRE COLUMBIA— “Lemon

|

de bain, planchers bois franc, bro-
Drop Kid”, avec Lee Tracy, ell ché pour poêle électrique, garage,
Warner Oland dans “Charlie! | mille d'Ottawa, bloc des chars
Chan Courage”. 13à| ou autobus.

50

Delanaudière, Val-

MATERIAUX de construction de
tous genres, bois, bois dur à plan-
chers, bardeaux, planches Insull.
Baker Bros, 66, rue Booth. 8h.
5977 25

CUISINIERES électriques “Ranget-
tes”, avec fourneau. $14.95.
garanties. Slovers, R. 1534.

—

25
MACHINE à coudre électrique ou
à pédale. Aussi réparations. Télé-
phoner 8h. 1708.

HOTEL licencié de trente cham-
brea toutes occupées, centre de la
vlle, $30,000.00 — $10,000.00 comp-
tant et $1,000.00 par année. 6%
d'intérét, Forcé de vendre pour
cause de santé. Ecrire casler 44

| Le Droit 25
: AUBAINES en pianos: Heintzman,

! 460, Newcombe $85, Williams, $83,
Raper $85. Heintzman $115, Nord-
heimer $145, Martin-Orme $1435,
Heintzman comme neuf §315.
Conditions, Orme Limited, 175
Sparks. 25

GLACIERES émallildes, $15.95. Com-
prend abonnement d'un mois de
glace. Reids, 224, rue Bank. 25

BOIS D'OEUVRE, de construction,
bois à planchers, Ten Test, Pou-
tres, Pôteaux, Angles, Bardeaux
et Lattes $2.50 le M. Enormes as-

sortiments. S. 6679. M. Zagerman

& Co. Ltd, Chemin Bayview. 2

VOITURE d'enfant (deux roues),
bon marché. S'adresser 52 Cham-
plain, Hull. 412-25-86

6 CHEVAUX à vendre. S'adresser à
21 Clarence. 28482-25-86

CHEVAUX à vendre. À bon mar-
ché. S’'adresser 118 Laurier, Hull.

28624-25-87
CHEVAUX, harnais, simple et dou-

ble. 96 Garneau, Hull, (près rue
Du Pont). 28618-25-85

FORD 1926, 5 bons pneus, bonne
condition. $18.00. 82 Fontaine.
Wrightville. 425-25-86

A loner 38

DUPLEX, 67 Kent, Hull. 5 piéces.
grande cave avec fournaise. S'a-
dresser 60, rue Hotel-de-Ville.
Sher. 2503. 28227-38-37

 

 

Tétreau. Sh. 51£7-W. 424-38-88
ETABLISSEMENT pour cordonnier,
à bon marché. Clientèle établic.
81 Frontenac, Hull, Sh. 5814. 38

DEUX chambres, meublées ou non,
planchers bois dur, eau chaude,
balcon. S'adresser 206‘: Dalhou-
sie. R. 5250-J.

422-38-88
COTTAGES nouvellement nettoyés
et tapissés, votre choix entre 52,
54, 56 Brodeur; 62 et 64 Binet; 10
Durocher. Renseignements à 58
Brodeur. Hull, M. Begley. 33

LOGEMENT, $12.00 par mois. S’a-

dresser 291 Notre-Dame, Hull. i
28715-38-86

DUPLEX, 45 Herrldge, à $17.00 et
$20.00. $2.00 pour garage.

28681-38-88
DEUX chambres et cuisine. Bon
marché. S'adresser 360 St-André.

420-38-88

a

 

Appartements à ‘ouer
 

165 Dalhousie, 5 pièces, poéle élec-
trique et frigidaire. R. 3682.

28328-39-88
APPARTEMENTS chauffés, 55 Pa-
pineau. S'adresser C. Léonard, 86
Montcalm, Hull. Sh. 6447.

4009-39-80
4 APPARTEMENTS à $16.00 par

mois. S'adresser 15, rue Pinard.
28577-39-81

APPARTEMENT trés moderne, 350,
rue St-André. 414-389-838

APPARTEMENT chauffé, 6 pièces,
planchers bois franc. S’adresser
140 Hôtel-de-Ville, Hull.

415-39-88
APPARTEMENT (duplex) moderne.

S'adresser 11 McDougal.
416-39-88

APPARTEMENT. 4 pièces. S'adres-
ser 26': Verchères, Hull.

28714-39-86
HULL — appartement, 5 pièces,

chauffées. S'adresser 95 Laval,
Hull. 418-39-88

3 PIECES, chaudes et bien propres.
S'adresser 27 Verdun, Hull.

28716-39-88
3ième PLANCHER, 5 chambres.
balcon. poêle électrique, chauf-
fées, $20.00 45 Heney.

28680-39-86

Automobiles 54
VITRES dc portes $2.50 posées
Spratt Auto Supply, 12, Cham-
berlain. C. 548. 54

PARTIES D’AUTOS, autos usagés
achetés pour mise en pièces,
pneus, batteries. Baker Bros. 3
rue Duke. Sher. 411, 54

AUTOS usages. achetés au comp-
tant, ou vendus à comunission. Pas

 

  

CARTES D'AFFAIRES

ENTREPRENEUR GENERAL i

 

   

   

  

DACTYLOGRAPHIE
 

Nous vendons, réparons, louons
toutes les marques. United Type
toutes les marques. United Type-
writer Company. Ltd. 348 Albert.
 

ENTREPRENEURS
25 ELECTRICIENS
 

C.C.B. Electric Works. 378 Bank.

Q. 858: soir, Q 8388, C. 799.

Beaudry Electric, filage, réparation
168 Rideau. Rid. 44086. 1135

ee

Maison a louer 41
MAISON de brique, & 136 Blvd St-

Joseph, Wrightville, 8 pléces, pos-
session ler mai, $17.00 par mols.
S'adresser Sher. 1513.

 

346-41-87
HULL — 55 Maisonneuve, 3 cham-

bres à coucher. Localité centrale,
$20.00. Sh. 2880, 28209-41-86

MAISON, " pièces. avec hain, 123
Wright. S'adresser 131 Wright,
Hull. 410-41-89

PLUSIEURS maisons. S'adresser
198 Principale. Hull, entre 9 a.m.
et 5 pm. 413-41-87

MAISON, 7 piéces, chauffage eau
chaude, garage, 426 St-Patrice.

423-41-88

MAISON à louer. S'adresser 4 Guer-
tin, Hull. 28710-41-88
 

Chambres et pension 46

l'Hôtel
 

CHAMBRE et pension à

 

 

Victoria, $8.00 à $10.00 par se-
maine. 34 Murray. 46-97

Personnel 15

NOUS REPARONS les piumes-
fontaines. Instruments Ltd. 240,
rue Sparks. 2389-75

DALHOUSIE, permanent special,
$1.50 2n montant, 1024 rue Ri-
deau R. 6041. 15

PERMANENTS à l'hulle, deux pour
$1.50. 390 Champlain, Hull. Sh.
2980. T5

TAPIS, chesterfield. nettoyés et
shampooés, Capitonnage et répa-
ration. D. Sproule. Queen 1483.

-75- *
PERMANENT $1.00. Girard Beauty

Parlor. Ouvert le soir. 277 Dal-
housie. Rideau 3290. 75-104

Fourrures 58

L. GIROUX — Pour avril—Réduc-
tion spéciale du printemps. Man-
teaux neufs, remodelage, répara-
rations, Renards, tours de cou de
toutes sortes. 164, rue St-Patri-

 

 

 

 

ce. Rid. 5554. —58—

Divers 100
PAYONS jusquà $50.00 chacun
pour sous à tête d'Indien des
Etats-Unis. Achetons sous de tou-

tes dates peu importe leur état.

Payons $1.00 chacun pour sous à

tête de Lincoln des Etats-Unis.
Payons jusqu'à $150.00 chacun

pour certaines pièces canadiennes.
Achetons collections de timbres,
médailles, livres, vieilles mon-

nales, or etc. Envoyez 25 sous
(argent) pour grande liste de

prix illustrée et instructions. Sa-
tisfaction garantie ou argent re-
mis. Hub Coin Shop, 159-16 N,
rue Front, Sarnia, Ont. 100
 

SOUMISSIONS DEMANDEES
Des soumissions cachetées pour la

construction d'une école de quatre
pièces au village de 1'Tle Calumet, Qué-
bec, seront reçues par le soussigné,
jusqu'au ler mai. 1935.
Les plans et devis peuvent être exa-

minés au Bureau du Président, Edou-
ard Ouellette, Calumet, P. Q.
Les soumissions doivent être accom-

pagnées d'un chèque visé pour dix
pour cent de la soumission.

H. CAHILL,
Secrétaire-Trésorier,

Dunraven, P. Q

P. Aubry, Entrepreneur en cons-
truction et évaluateur, 355% St-
André. Rideau 352.

Glace
PRIX spéciaux pour saison. Service

courtois. E. Dubuc, 84 Jogues, Hull.
8h. 4485,

Garde-Malades 86
GARDE Cécile Royer, 51 Langevin,

 

 

 

 

Hull. Sh. 4284-W. Graduée de
l'Hôpital du Sacré-Coeur, Hull.
Service privé. 86
 

Réparations 103
BON menuisier avec expérience,

pour toutes réparations de mai-
son. Sh. 1526-W. 419-103-91

M. Carl Ketchum

se rend outremer

 

  

M. Carl Ketchum, ancien journa-
liste d'Ottawa. qui a fait du grand
reportage pour le Lally Express de
Londres avant d'entreprendre une
enquête en Russie pour le Conseil
National de j'Education, quitt la ca-
pitale aujourd’hui pour retourner en
Angleterre, I! fera un voyage d'é-
tude et d’enquêtes sur lc continent.

—_————

ASSISES DU PRINTEMPS
Les assises du printemps de la

cour supérieure d'Ontario s'ouvri-
ront ici le 13 mai, sous la présiden-
ce de l'hon. juge Makins de Toron-
to. On pourra inscrire des causes
au tableau jusqu'au sept mai.

 

SOUMISSIONS POUR FOURNITURE
DE CHARBON

Des soumissions adressées au Bureau
des Commissaires. et portant la sus-
cription ‘Soumission pour Fourniture
de Charbon”, sernnt reçues par le Se-
crétaire du Bureau, jusqu'à mardi, le
23 avril, 1935. à midi, pour la fourni-
ture du charbon requis par la Muni-
cipalité de la Ville d’Ottawa pour l'an-
née commençant ie premier juin, 1935.
Les devis et formules de soumissions

peuvent être obtenus du soussigné.
On ne s'engage À accepter ni la plus

basse nl aucune des soumissions.
Daté à Ottawa, ce 1llème jour d'a-

vril, 1935.
NORMAN H. Wl. LETT,

Greffier de la Ville.

 

Rideau 669

 

 

YAUTRIBUNALDE
| TA CIRCULATIONdo
En cour de circulation hier aprés-

midi, John Vick, 397 rue Albert, a
été trouvé coupable de conduite dan-
gereuse de son camion, et condam-
né à 10 dollars d'amende avec de-
pens el & être privé de son permis
de conduire pendant 15 jours. L'ac-
cusation avait été portée à la suite
d'une violente collision survenue à
l'angle des avenues Carling et Rus-
kin. Le camion de Vick avait ren-
Yersé un Automobile aprés avoir de-
rapé sur une distance de 1T verges.
Personne ne fut blessé dans l'acci-
dent.
Robert Kizell, 422 rue Nelson, a

payé la même amende pour condui-
te dangereuse de son automobile. Il
avait dépassé un tramway sur la rue
St-Patrice et menacé la vie d'un
groupe d'enfants. Pour avoir dépas-
sé un tramway sur le côté gauche,
rue St-Patrice, René Toutloff, 224

rue Water, a été condamné à 10
dollars d'amende avec dépens et à
être privé de son permis de condul-
re pendant dix jours. Pour la même
infraction, sur l'avenue Beechwood,
Emile Paquette. 59 rue Carillon,
(Hull, a jayé 10 doliars d'amende
plus les frals de cour.
Edward Fountain, de City-View,

a aussi payé 10 dollars d'amende
avec dépens pour avoir negligé de se
procurer une permis de conduire.
Willlam Roy. 32 rue Lois, Hull, a
payé la même amende pour excès
de vitesse à Ottawa. Harold-J. Ea-
man, 135 rue Catherine; Albert Hop-
son, 192 rue MacLaren, el Gerald

Bate. 32 Range Road, ont contribué
chacun 3 dollars d'amende plus les
‘frais de cour pour d'autres légeres
infractions aux règlements de cir-
culation.

—————

Dettes contractées

apres le ler mai

retetsmemeeseamet

 

La Chambre des Communes a

adopté hier un amendement du sé-
nat à la loi des concordats agrico-
les stipulant que cette loi ne s’ap-
pliquerait pas aux dettes contrac-

tées après le premier mai. Elle a
également accepté deux autres
amendements de nature légale, s'ap-
pliquant à Québec.

—_———

N’oubliez pas de lire les “An-
nonces Classées” aujourd’hui. 

 

 

 

Les épiceries BLAIS
J. A. BLAIS—147, King Edw.L. SYLVIO BLAIS—196, Dalhousic
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Spéciaux pour Vendredi - Samedi - 12-13 Avril
 

 
 

 

 

| Ananas 9¢ i Corn Flakes Kellogg's ou Quaker

eCorm La livre 10c in pue Medal”. 42c

BEURRE. La livre CL 22c

SIROP D'ERABLE PUR. Le gallon $1.45
 

Farine “Daisy”.

 

 

 

 

 

MU SacdeTlivres 23c Serousehoite 2 Dour 29c

Pisqe enter Pac CT ie 9e
SUCRE GRANULE OU BRUN 10 Ivs 52¢

I Sina pour 14c | 5boite 10c

Canada 3 Pour 23c Ratna pour 15c
    

 

Attention spéciale aux commandes par téléphone — Nous garantis-

| sons une pesée honnête — Livraison dans toute la ville.
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DE
(Suite et um

Grande fut la surprise des rel:-
gicuses en lapercevant, grande fut
auss] leur joie en écoutant sa pure
et merveilleuse histoire.
Habituée aux splendeurs fiéri

ques du palais de son père. la prir-
cesse rrgardait autour d'elle >.
un étonnement profoni l'habl:
pauvre ct grussier des rellgieusrs.

le rudimentaire mobilier. les mu =
frustes et nus contrastaient «I «-

trangement Avec ce qu'elle avoit

rêvé.
—"Je demande ct 1e pile qu'on

me conduise sans retard nas dare
dins du Sultan des fleure, q'-el'e

aux religieuxes

Celles-ci sourireut ct ia sur
re répondit:

—"Ma fille,
parlé au figuré; vous n'avez point

compris le sens de FPs paroles. Tes

fleurs qu'il vous envoir enltiver, ©
sont les vertus: la pureté, l'Pomi-

lité, le charité. la très sainte ot tris
haute pauvreté... Taaissez - nos

vous Instruire, lulgsez-nous
préparer au saint Faptême.…
Mi qui vous a attirée da 15 tr
lointaine ne vous à point trompée

11 vois a vraiment aimée insqu'à
lA mort. Ilaissez-nôus vons dire oo
qu'il a souffert, Tu Je Seisneur de

gloire, Lui l'intinie Reauté”
Et à ln jeune musulmane, la

sainte religieuse fit le récit des hu-
miliation et des souffrances de

Jéaux-Christ
Ce récit, anquel nous donnons la

nom fendre et donloureux da TPas-

RTE

ie

le Selrnnes vous on

verte

(a

ve

sion, nous l'écontons peut-être sans
être touchés, mals comment dire

"ca qu'il produisit dans le coeur dé-

; fime

ja enivré de la {cuna fille? Ia pa-

role n'exprime point eee attendris-
sements. ces douleurs, cog adora-
{tons qui ébranlent l'Ame jusqu'en

ser abîmes.
En apprenant à quel prix, avec

quel amour elle avait été rachetée,

la fille du califa ne ge récria paw,
ne s’exclama pas, ells pleura,

Et de ces henux senx les larmes

vontinuèrent de couleur presses,

incessantes, inépuisables, Ys mon-

de ontier disparut pour alle: elle
n'eut plus un regard pour les fleurs

pour ~os graces de la terre qui l'h-
valent mise en communication avec
l'éternelle et invisible Rranté. Son

tout entière s'attacha aux

plaies du Christ et elle pleura.

Un jour en entrant dans sa col.

2 Time
th —Tienst veux-tu

LARMES ..

   

    

 

 

COURON “vale, GR lu trouva inanimée aug
eds de 8 0 crucifix,

~Je vais nearing dit ‘a fille du

Vl

Un soni.ve l'éx'ate entriouvrait

nés le. rés, Nails sul ses Joues d'une
pâlor de relge, its larmes conti
parddert €. vauter sux nuleusement,

 

On 409 de bianches draperics
sur le it ‘e sr.cie et en V dépuse
Le fleur d'Orient.

C'était 1! mir lun de ces gorrs

de print aps rslien au long crêé-
proue dure. Anour du Jit, éclai-

; ré reuler Put par jes douves lueurs À

du ciel, CA sane franciscaine se
[réanit

La muine qu) avait Haptisé Fatie
ve lat apporta le vlatique.

-- Ma tille, lui dit-il, vous que”
‘l'amoys & tant blessée, réjouisse:-

{ vous. C:U2} qui veux A attirée à
Poder de ses parfvms, le Sultan DB
‘des flous, qui & recy votre foi et
qu Vus A donné la sienne lent
vs “ire dans les jardins cé-
lestr-

,tilna d'une juie divine:
iqui rayonnaient à travers les

pleurs, se fiznèrent avec ravisse-
[ment sur l'hostie gainte,

ses Yeux

"000 Nelgneur Jésus murmura-t

elle, amon vivant! amour sau-

[venir Que vous rendrai-se”? Un

| flor de inrmes jaillit de son coeur.
En € moment suprôme elle se
{ennvint que Jes larmes sont le sang

prie Pde, De ses mains déjà gla-
“vées, elle recueillit les pleurs qut

linondaient son visage of, avec un

monvement d'une grâce exaquisa
| d'una tendresse infinie, les offrit A

; Celni qui l'avait aimé jusqu'à ‘a
j mort,

Et comme elle offrait ainsi ses
jlavmes, nine main invisible la cou-
ronna de perles d'une ravissante
benuté.

Ces pertes mervellleuses Innom-

hrables, semblaient des gouttes

d'au pénélrées de tous lng feux du

soleil, Fes ravonnaient dans la pé-

nomhre et faisait une auréole de
alnire A la vierge d'Orient,

| Ta mort la prit aveë reapoct, elle
ne fit que fixer rd heautd dans une
lmmihilité radieuse.

Aussitôt que l'âme eut pris ann

voi, on se pressa. anprès de la dé-
pouflle sacrée. Chaeun voulut voir
de près le rayonnant diadème Ces
perles d'une beauté inconnue é-

tatent chaudes commes des larmes

et. du front de la morte, aucune
main ne put famale lex enlever.

| LAURE CONAN
!, {Physionnomies de gaints)
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ue je te le dise, tu vaux moins que rien…
—Parfait... mais alors, tol, ma moitié. à combien t'estimes-ta?

 

| (16) PITCHE veut vendre son terrain

 

 

COMBIEN LE VENDEZ- VOUS

 

VINGT MILLE FRANCS

VENEZ JE VAIS Vous

LE MONTRER j-

 

 

COMMENT! VINGT MILLE FRANCS
Pour CA ! MAIS C'EsT

TouT PETIT

oui! Mais
UN PEU A

 

PROFONDEUR

SONGET
LA   

 
   de modèles plus vieux que 1929.

244 Sparks 34

les paroles de M. de Serrières furent

pour moi comme une révélation. Je

descendais au fond de mon cœur,

et jy découvrai ce que je n'avais

pas encore soupçonné!

Tout me fut explique: mes joies,

mes inquiétudes, mes jalousles,

peut-être même l'attachement de

Lucie pour moi. Dans mon trouble.

je ne savais que répondre.

—Tu es ému’. . me dit avec

bonté le marquis. Voyons mon en-

fant, est-ce que tu aimes beaucoup

Lucie?

Des larmes moutilérent mes pau-
pières:

—Vous avez raison, monsieur!

m'écriai-je. Il faut que je parle.

Vous venez de m'ouvrir les veux.

Si j'ai pu oublier la distance qui

nous séparait c'est que vous avez

été si bon pour moi! .. Vous

m'aviez permis de me regarder

presque comme votre fils. Mais ja- |

mais je puis vous le Jurer, jamais :
une parole n'a trahi otte affection, ;
que j'ignorais moi-même. Je ne la

connais que depuis un instant. Elle

a été désintéressée. Je n'élevais

point mes pensées si haut. Orphe-

lin, sans fortune, sans connaissan-

ce, recueilli par vous. je nal pas;
cru que vos bienfaits pussent me

donner un aroit. Je n'ai pas cençu

de présomptueuses espérances. Vous

avez fait assez, trop, pour moi.

Après Dieu vous avez été ma pro-

 
 

vidence. Désormais, je ne dois plus

vous imposer de sacrifices, Mon

père, dont vous m'avez si souvent

parlé. mon père m'indique la route

que je dois suivre. Je partirai, em-

portant son épée, seul héritage qu'il

malt laissé. J'irai dans le régiment

où il a servi, OÙ son nom et le vôtre

sont en honneur. J'y retrouverai

de vieux soldats. qui lont connu, et

[Is accucilleront la fils, en souve-
nir du père. J'essavarai de mar-

cher sur ses traces, d'etre digne de

lui, digne de vous. Je ne Vous de-

;mande que de me conserver Votre

amitié. Et. quoi que le sort décide

de moi, que je vive ou que je meu-

re, vous n'aurez pas à regretter de

m'avoir aimé. Lucie n'aura pas à

rougir de m'avoir connu. Dés de-

main, je pars’...

Je pleurais. en achevant ces mots.

Le marquis me prit le bras:

—Allons! je suis fou eussi. Ce

diable d'enfant me fait venir les

larmes aux yeux. Voila bien des

idées de jeune tête! Tout à l'heure,

on ne pouvait le décider à s'éloi-

gner. Maintenant, il] veut partir,

tout de suite! Je ne le permettrat

pas.
—Il faut. cependant. monsieur.

Laissez-moi m'en aller! Je ne veux
plus que ma présence. ici. soit mal

interprétée: que M. Simon, que la

baronne.

bien de l'abbé et de la baronne!. .

que le ciel la confonde, elle et tou-

tes celles qui lui .essemblent! Au

diable. les mauvaises langues! Je

suis bien le maitre chez-moi, j'es-

père? il s'agit d toi, et de toi seul.

J'entends que tu réfléchisses, à loi-

sir. Jaime l'état militaire, tu le

sais. Si nous vivions encore du

temps de “l'autre”. je te dirais:

“Pars, des demain; et reviens-nous

bientôt “capitaine” et “décoré”.

Qui salt? cela pourrait simplifier

beaucoup de choses. Mais aujour-

d'hui, mon pauvre enfant les cir-

constances ne sont plus les mêmes.

Nous vivons en paix, et tu n’es pas

noble. Enfin, quand tu y auras

pensé mürement, il en sera ce que

tu voudras. Réfléchis avise! ct dis-

moi ensuite ce que tu voudras.

Mais, parbleu. je n'entends pas que

le fils de mon brave Pierre. que

mon filleul quitte la maison, comme

si on le chassait!

L'excellent homme chercha ame

consoler. Son langage fut affec-

tueux. Evidemment, il ressentait

presque autant de peine que Moi. 
;core mieux, me dit-il. Parmi ceux
qui ont une particule devant leur

| nom. 11 y en a plus d'un qui ne te

con, qu'avec un cour commo le

| tien tu n'aies pas seulement un

—Val! d'aujourd'hui. je t'aime en- |

aux gens! Enfin, n'y pensons plus.

Il fut convenu que je méditerais

sur le choix d'un état, et que, jus-

qu'à la décision prise, le silence se-

rait gardé.

Nous rentrâmes au château. Je

me retiral tout de suite, dans ma

chambre, pour cacher mon trouble,

A l'heure du déjeuner, je vins a ta-

ble. Mais, j'eus beau composer ma

figure, mes préoccupations écla-

taient malgré moi. Dans l'après-

midi. toute la société devait, com-

me d'habitude, faire une promecna-

de Au moment du départ, j'eus

soin de ric pas me trouver la: et,

quand je crus la compagnie deja

éloignée, je descendis pour aller

moi-même d’un autre côté. J'attet-

gnais le bas du perron, quand Je

vis Lucie. revenant à la hâte.

—Paul. me cria-t-elle à quelque

distance. voudriez-vous m'apporter

mon ombrelle? Elle est au salon.

Elle aurait pu fort bien s'en pas-

ser, car les allées étaient ombra-

gées. J'apportai l'ombrelle.

Eh bien! venez-vous?. .

J'étais embarrassé.

—Qu'attendez-vous?. Est-ce que

vous ne voulez pas être des nô-

tres?. . -—-Non. pzs aujourdhui. 8. vous
; vaut pas. Quel dommage. mon gar- ; plait.

Quelle idée! Je vous trouve. de-

puis ce matin, un air singulier. Me  
—Laissez-moi tranquille! II s'agit ‘morceau de parchemin 2 montrer | ferez-vous, au meins, le plaisir de 

me dire ce qui vous passe par la

tête?...
—Moi?... Rien, je vous assure.

Alors, venez!

—Cela m'est impossible.

Ah! ça, vous êtes donc fantas-

que? Prenez garde! Je vals. de ce

pas, dénoncer vos caprices a mon

père.

—Oh! ce ne sont pas des capri-

ces! j'ai des raisons . sérieuses.

—Des raisons! puisque je ne suis

pas digne de les connaitre, je pric-

rai mon père de vous les demander. :

Je veux l'avertir.

—Vous n'en ferez rien, je Vous en

conjure! Je voudrais.

grette.. je ne puis vraiment.

~Mademoiselie! reprit Lucie avec

une expression de surprise, Made-

moiselle? .. Ah! voilà du nouveau.

Je vous demande pardon de vous

avoir importuné, monsieur!

cé.

Dans la soirée, au lieu de me mê-

ler aux conversgtions, je m'assis

dans un coin, et je lus, ou plutôt

J'essayai de lire des articies 0 jour-

naux. Lucile pessa souvent près de

moi, sans paraître m'apercésoir.

Quelquéfois. cependant, :e remar-

quais qu'elle m'observait a la déro-

déc. I} était évident qu'elle me

boudait. Je cdésirais qu'elle ne

m'adressat point la parole: et, en

même temps, singulière contradic-

. mals je re-

Et elle s'éloigna d'un air courou- !

Mon, je souffrais de son silence aves

moi. Avec les autres, elle parlait
Iplus haut et beaucoup plus que

d'habitude. Je lui voyais une viva-
l cité. une animation qui ne lui était
;pas ordinaire. Peu exercé encore à

jure dans les coeurs, je lui en sus

(mauvais gré. Je cherchais à ca-
cher mes senitments; mals j'aurais

‘voulu qu'elle pût les deviner.

joie me faisait mal. Elle vañts la

délicieuse  prommnade de

midi.

—Vralm~at, u Let amusée? |,

dit Gaston. A ton air ennuyé, je

ne m'en serals pas dout®

Je ne vit pas la figure de Lucie;

\car, cu ce moment J'étais dans une
‘embracure de croisée et je regar-

dais la campagne. Au lieu de répon-

“CÎre à la remarque de son frère:

—S) nous dansions? s'écria Lacie.
Nous sommes en nombre, ce soit.

Cette proposition obtint l'essenti-

‘ment de tous. Le comte d'Aou)] cou-

‘Tut offrir sa main. que Lucie accep-
tat de lair le plus gracieux. Une

‘des jeunes filles se mit su plano,

let on forma un quadrille. C'était
‘la premiere fois que Je voyais Lucie

| réclamer elle-même ce genre de d- |
vertiserment

‘uw sulvre:
+rtartare

Commercants, marchands,
pourquoi ne pas utiliser notre
CARTE D'AFFAIRES ?

 

Le visage du lA mourante s'illu-e 5

l'aprés- |



fy

A ENQUÊTE SUR
LA MORT DE
LA FILLETTE

 

Enfant de 5 ans blessée|
mortellement par un au- ‘

tomobile lundi. Elle suc-

combe hier.

L’ACCIDENT
fe coroner J.-E, Crait à our:

à 10 heures et 30 ce matin, aux #u-
lens funéraires MeEvox Brothers, |
vne enquête Au sujet de la mort je | i

Ruse- Marie Nolan, {izle de > uns, |
cui à été blessée niortellement par

tn automobile lundi après-inidi, ptits

   

L'IMMEUBLE DE
LA “BELL”SERA

BIENTÔTÉRIGÉ
| Administration et centrale

d’exploitation angle des
rues Albert et O'Connor

 

  
ISERVICE AUTOMATIQUE
| La Bell Telephone Company can-
firme la nouvelle publiée dans Je
“Droit” d'hier à l'effet qu'elle a ac-
quis les propriétés à l'angle des rues

i O'Connor et Albert qui servira d'em-
  

 

 

; M, JEAN CHARBONNEAU, avocat Diacement au futur immeuble cen-
de Montréal et poète canadien dis- trail d'administration et d'exploita-

  

!

| Une garantie fédérale oux obligations ferroviaires.,, rppERatioN LIBERALE DE LA JOURNEE DE 8 HEURES
| "POUR LES POMPIERS COUTE-

: VASTE PROJET POUR Las
PROCURER DUTRAVAIL

pour matériel d'exploitation.

. Le premier ministre donne au-
{ Jourd'hui avis d'une resolution qui
. annonce un vaste projet de travaux
"publics. Mais dans la même réso-
. lution il se propose aussi de garan-
tir une somme de quinze millions au
Pacifique Canadien et au Canad.en

| National pour du matériel d'exp.oi-
| tation.
, Voici le texte de l'avis de resdiu-
‘tion:
| “Qu'il est opportun de préseutr

! un projet de loi pour créer des ein-
. plois par des travaux publics et des
entreprises dans tout le Canada,
et pour autoriser le gouvernement à

garantir des obligations d’une som-
me de quinze millions des Chermnins
de fer nationaux et de la Curnpu-
gnie du chenñin de fer Canadien
du Pacifique. pour du matériel! d'ex-

LES GARANTIES
Les C. M. R. et le C. P. R. avaler:

| tous ¢ pix demandé, voilà déjà quul-
"que temps, l'aide du gouvernement
pour leur permettre d’acheter du!

| matériel d'exploitation, Ils avaient |
| demandé des garanties considera-
{ bles. Le gouvernement a décide de
se rendre a leur demande mais 1
I ne leur accordera- pas autant | ie,
les compagnies le désiraient. Il ne’
leur avancera que $7,500,000 cha-
| cule.
| TRAVAUX PUBLICS ;

Le ministre des Travaux Fublics,

"M. Stewart, fera une déclaration
| dés aujourd'hui au sujet du pro-
gramme ministériel des travaux La

loi nouvelle continue la loi de l'an’
dernier mais en renchérissant. On
,annoncera plusieurs autres projets

   

    
   

semblée gén.

annuelle est

remise sine die
 

L'EST DE L'ONTARIO ATTEND
DE CONNAITRE LA DATE DEs
ELECTIONS.

En raison du retard apporte
par le gouvernement à annoncer
la date des élections générales,
l'assemblée générale añnnelle de
la Fédération Librale de l’est
de l'Ontario, qui devait avoir

lieu samedi prochain, à Ottawa,
a élé remise sine die. C’est à la
décision arrêtée à midi aujour-
d’hui par le consell de la féde-
ration, réuni a Ottawa sous la
présidence de M. Donald Macdo-
nald, d’Alexandria, Ontario, pré-
sident. Cette réunion annuelle
devait marquer l'ouverture de la

campagne fédérale, et on devait
s'y occuper activement de l'or-
ganisation de l’éLection.

On attendra done la procla-

y Le mabe P.-J. Nolan. mterviewe

| RAIT 5125.000 DE PLUS.

Le maire Nolan |
se dit opposé

a ce projet

 

+

par un représentant du “Droit”, dé-
«lase qu'il est opposé à l'adoption
du système de trois pelotons au
service des incendies d'Ottawa. Un
bill a été scumis a la législature
d’'Ontario, demandant !'adoption de
ce systéme dans toutes les villes
dort la population est de plus de
10.000 Ames. ;
Si la journée de huit heures était

substituée au système de deux pe-
lotons à l'honneur actuellement
chez les pompiers d'Ottawa, :a Ville
serait appelée à débourser une som-
me supplémentaire de quelque 125.-
000 dollars par année. dit le maire
Nolan. Il faudrait engager plu-
sieurs nouveaux pompiers. Comme
1a ville ne peut faire cette dépense, 

 

Nouveautés

en chapeaux

pour hommes

C
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E
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de la demeure de ses parents, M. tingué, auteur d’un im ti d servi téléphoni RE ; i , 11 lui faudrait rédui les laires ‘; © portant ou- [lion de ses services phoniques. 1 ation.” de construction. mation du gouvernement pour ; ait reduire les salaires
et Mme Clifford Nolan, 401 rue © vrage sur l’Ecole Littéraire de Les édifices actuels seront démolis. ploitaticy . — fixer la date de l'assemblée an- pour établir le système.
Sparks. La fillette à succombé à ses ; Montréal vient d'être élu mem-! Le nouvel immeuble sera d'un nuelle. Les pompiers travaillent actuel- |
cvlessures hier après-midi à l'hôpital

ruunicipal. Elle avait subi une frac- ;

ture du crâne. T'automobile qui

hlessa mortellement la fillette était
conduit par Sam Baylen, 4572 ave- |

nue du Parc, Montréal. Après les
tormalités de l'ouverture, l'enquête

n été ajournée à mardi soir, au poste |
R se police,

 

bre de la Société Royale du Ca- istyle et d'une construction qui fera
honneur à la capitale. Par suite du
progrès dans l'art téléphonique 1l
sera possible avec le temps d’y lo-
ger les apparells du tableau cen-

nada.
a 

 

+ ? ‘

Saint-Georges
. \ te la région d'Ottawa et de Hull,

ne veut plus BUREAU DE LA RUE QUEEN
Dans l'évolution du service télé-

tral de distribution qui dessert tou-

L’hon. Bennett

peut sort ir

C'EST LA PREMIERE FOIS
DEPUIS LE 24 FEYRIER

C'est aujourd'hui que ie premier

L’ÉLECTION
t

SERAITELLE

—— tee

Autres demandes

dexemption

La Canadian Lumbermeu's Assu- .

riation a demandé aujourd'hui au -

employés à la coupe, à la drave et’

lement 12 heures par jour à Otta-
| Wa. Cependant, ils n'ont pas de
l'ouvrage continuellement. Ceux qui
travaillent la nuit particulièr@#ent,
peuvent se coucher et rester au lit |
tant qu'il ny a pas d'appel. Ils
semblent d'ailleurs satisfait Qu sys- |
tème acuel.

 

   

Chapeaux mous
Tous des nouveautes ee: en i

 

9 ~ .

l'accident est survenu à 4 heures d hôtellerie phonique à Ottawa, le bureau cen- ministre, M. R.-B. Bennett, doit ” - . a8 ¢ LL . > ex "| choix comme seul Blanchet peut in

£5 lundl aprés-midi. Sam Baylen a | tral “Queen” aura blentdt cessé d'é- pour la première fois depuis le 74 y comité sénatorial de la Banque et es écolières offrir — styles fes plus récents — '
déclaré à la police qu'il conduisait TTT jLre utile. Les tableaux du service lo- février, prendre de l'exercice en du Comme.ce d'exempter de la loi| = rebord baissé en avant ou -oulé

UNE DELEGATION S'OBJECTE A ‘cal et de longue distance seront plein air. Bien qu'il n’alt pas quit- 9 [101 de la journée de 8 heures les de St-Charles en arrière. Blonc-neige  porle,
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|
von automobile vers l'est sur la rue |
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“parks. Entre les rues Wellington, LA TRANSFORMATION DE |remplacés dans le nouvel immeuble té sa cahmbre encore, M, Bennett a . C | acier, gris fer, tan et noir ;
«t Bav, la fillette courut dans la ! L'AMBASSADOR APARTMENTS [des rues Albert et O'Connor par Ge! tenu depuis une semaine de fré- ‘au sciage du bois. La demande ne ser Sn i

rue et s'avantura dans le sentier | EN HOTEL. {nouveaux appareils. i quentes conférences avec les mi- U ; . de TE couvre pas les moulins de pulpe et 1 epr ennen i 95 2 95 3 50 ii

de l'Automobile, Baylen dit qu'il « = Le nouvel aménagement télépiio- nistres. TI doit, dit-on, s’embar- | Vv | e papier, —— : . - 5-35. 1

donna un tour de volant a gauche | Les résid ; . ; : nique pourvoit à l'installation dun quer à la fin de la semaine pro- | ne prerogati € ¢ , tat | M. W. R. Beatty, président de | ELLES REPRENNENT LE TRO-, °

dans l'espoir d'éviter accident. La |, = résidants du quartier Saint- {service automatique par cadrans à chaine à New-York, pour Londres, dont pourrait se preva- l'Association, a fait observer que| PHEL McKINLEY ET MERI- | BAS DE FANTAISIE .
tilette se heurta cependant sur la OBS sobjectent a l'ouverture |Ottawa. Le programme de transfor-|o.. il assistera aux fêtes du Rol. | loir 1 t cette demande était surtout fondée | TENT LE DRAPEAU DE M. :
carde-bone d'arrière de l'automobile |d'uUN nouvel hôtel dans le quartier. ration se fera graduellement pen- Toutefois, aucune décision n'a été oir le gcrhivernemen jsur le fait que cet. industrie est BALHARRIE. ; Nouveaux dessins, beau hors
«t fut renversée gur le pavé. Bay- D y a déjà neuf hôtelleries dans ce dant une période de plusieurs an-| prise à cet égard. Bennett ‘tout à fait saisonnière année Ts Amen | de nuances ” PS
Jen transporta la fillette à l'hôpi- |AUartier résidentiel et 41 hotels ll-!nées. La premiére unité a devenit! 1) cst fort probable que la Cham- ule —_———— et trophée d'assiduité McKunley |
tal Général, rue Water, Comme |Cenclés dans toute la ville. SIX automatique (dial service) sera la|bre des Communes n'ajourne que | , . | Srtourne a eee, filles Je S- 1 NOUVELLES
«le ne semblait souffrir que Je chou |POUVPaux hôtels sont en voie de pré- région “Queen”. dans le centre des|ia semaine prochaine, mercredi POSSIBILITE Le trophée McKee | sous la résidence a Vin e our {| CHEMISESSV la conduisit ensuife à la demeu- (Paration en ville et ce fait jure affaires à Ottawa et la majeure vraisemblement. (ETES | Charle A A nt € Inspecteur ‘
1e de ses parents, Mardi, l'état de quelque peu avec la déclaration de partie de Hull. Au début de 1938, la —_— ; _ ro ve , \ Charles- uguste our. Le juge| |

, pou . **, Arnold Smith, directeur des hô- ia ita i ei ny FY ; Le ministre de la Déèfense nativo- J.-F. MeKinlev présenta la coupe | Tadoussac Homespun, «ins les u
Lu fillette s'aggrava et sos parents : 10- première unité de cadrans automa-' . . £i le gouvernement voulait se oooCL le trophée d'avia-! en présence de MM. J.-A. Perras, | lus Il‘a tirent transporter à l'hôpital mu- |tels et du personne: de la Commis-! tiques commencera à fonctionner. : Les radiophiles ; prévaloir des pouvoirs que lui don-| pion nnonce que Je trophee avia- ste e M. J.-A. Perras,| plus nouvelles nuan- 2 00 e
nicipal. Le docteur J.-J. Danby aé- |Sion des liqueurs d'Ortario. à sai —_— ! pe la loi d'assistance-chômage, vo-/t©N McKec a été mérité par le president de la commission deséco- i ces du printemps * n
couvrit bientot une fracture du crf. |derniére visite officielle a Ottawa, a | Ir | : tée annuellement depuis quatre ans, |!l‘Utenant-aviateur E.-G. Fullerton, les séparées d'Ottawa, de M. l'abbe ce °t

. li i - entenc Ï ont € ! . ; ; sous-commandant du poste de J'Aé- Félix Raymond et de M. J.-E. Le- | CRAVATES peur appt » — 50¢ ste
ne, à laquelle la jeune Nolan suc. |Savoir qu'on n’accorderait pas d'au-| Conférence la et invoquer les raisons de paix, d'or- pos ; fault, officier d'assiduité. La cé ! :

8 ombait sur la fin de l'après-midi (tres permis de vente de bière et de P nn 1 G Il ‘dre et de bon gouvernement, 1 ronautique du Canada a Rockliffe. St New a sou ë, La séan-: re

hier. vin à Ottawa, plus importante rimce ae LA €8 pourrait, affirme-t-on, retarder les |Prés Ottava | ME Raha Co la
——-- Une c“légation de protestataires; PF P see LL. ; élections fédérales jusqu'à l'an pro- phéeofficiellement fOl8due nu (roe | centé un drapeauque rapeBre J.-E. BLANCH ET u

; s’est rendu hier soir chez 1 rési- i er ) ; in. . X € - 1 C -
Manifestation dent du quartier St-Georges dans| (Suite de la lère page Son Altesse le Prince de Galles { EP doute est-ce là une possibi- |PHée transcanadien, va à un offi-| ‘Ta en permanence pour avoir ga- 34 RUE RIDEAU (près Sussex’ e

. an ll'assoe” ‘an libérale de l'Est d'Otta-| . sera cntendu par tout le Canada jis technique mais une possibilite|Cier de l'Aéronautique depuis 1927.) ERC orp Kine: pendant | e
en 1 honneur wa pour sobjecter a la transfor- | la3£antes en France. ‘demain aprés-midi, 12 mars. de 4 h.| technique est toujours une possibi- [date ou il fut mis en concurrence [7915 MOIS consécutifs. Le pourcen- :

; “ i Dans les milieux anglais. on dit |30 à 4 h, 40, lors d'une émission im-. 1145 4 ; , ; [pour la premiére foi tage d: mars fut de 98.1 p.c. — :
“Ye ymation des “Ambassador Apart- are ti " ; , ) à «49 lité journalistique. C'est pourquoi |P a prer ois, A l'écol . = mr rtre

a "ox 4. |que la délégation britannique n'a [pérale, relayée de Londres, Angle-! Ce troph t un don de f école St. Margaret Mary, à
du P. F INNEYAN ments”, 254. rue Rideau. en un hô s de plan déterminé, Elle serait|? , y . nous en parions. phée es don de feu J. 9h. 30, se fil la présentation du| ta

= I tel pour la vente du vin et de la bie- P55 ©€ P ix qui ex y terre. Le Prince parlera en faveur] Interrogé par M. W.-L. Macken- Dalzell McKee. 11 est accordé à hée ; sparées |- sci ‘ >: contre un plan de paix qui exclurait [d'une caisse du Jubilé d'Argent du! 4 ; 3 ee llaviat di : fait À "| trophée pour les écoles séparées de es te
a ent re. Le président a assuré la délé- |, ; ; zie King. chef de l'opposition libé- |l'avlateur canadien qui fait la con-| langue anglaise. L Suni étai Vent B 1C- + °

Les Paoe Saint Joseph gation qu’il communiquerait la pro- | l'Aemagnees la Presse Associée Roi et son discours sera transmis au rale. aux Communes, tout récem- tribution la plus méritoirc a l'avia- sous la. présidenceeainspecteur € ric-a-orac n
5 rse bien garnie B&HON I ; . : Associée, slé r io : "+ ece : ; Lov : to specteur |

auRP.Dehlt-M. Finnegan. OMI. testation aux autorités compétentes.!1es vues des diverses délégations: | Sanaa par téléphone transatlant:-| ment, M. Hugh Guthrie ministre Mokerpadiennependant a Annee. J.-F. MacDonald. Le juge McKinle: SALLE PAROISSIALE 3

nrovinclal des Oblats de langue an-| d RéarmementLa| Le soir a 7 h. 45. la Commissionde | ehforaaéctionsquand mandant descadril]Earl hy God. flape oes écoliers con- Eglise St. John 3
clais et curé de la pa-‘ TAE GE : nN c-Bretagne es rête à ac ; Fy ; ; _, Men : ac pi en - . ‘er urcentage de 97.9 pour Pre toi i
plaiseasets dir a DES MEDAILLES ‘la déclaration de Hitler et à négo- RadioTépateraanmoyenrasnid il jugerail avoir la chance de les ey.àcommandant de Ful-|cent. Etaient présents M. l'abbé 275, rue Elgin ;

l'occasion de son départ prochain| TM] cler en vue de futures Mmitations; | our ceux qui n'auront pu enten- S881E7- Sans doute, il à donné son f te ors se à première envolée Armstrong. le président Perras, le Vendredi, 12 avril, à 9 a.m td
pour l'Europe, La manifestation‘ SOUVENIR DU ;la France protestera contre le T€- dre le premier relai. opinion personnelle sur la pratique faite d'une extrémité du Canada à commissaire J.-T. Shaughnessy, | ’ ' Co â
d'estime et de reconnaissance euti armement; l’Italie l’acceptera, mais, | —_— parlementaire qui veut que le Par-|lautre. l'inspecteur Latour et M. Legault. | ;

lieu hier soir a la salle paroissiale. | JUBILE DU ROI à l'exemple de I'Angleterre, elle dé- | , lement actuel cesse d'exister le 18 me x
M. George McHugh, président de la ! = sire une entente en vue d'empêcher : CAUSE DE L A : août cette année. A cette date, 1]

lo ane Socio.in présente, == lespntion ds Éatisements mi PDAeemné J ni itaires. ve - Wal :
ronA romdesprêtresde apar: En reponse à une question some: Pacte de Locarmo da l'est, — La Cie KELLOGG «-igé le retour des brefs, Mais il y i
tit l'éloge du curé sortant de char. cc Par M. John Vallance, pus Grande-Bretagne lui accordera son 110 a une autre interprétation à cette

M Le. libéral de Batlleford-Sud. et M.lappui moral, la France ne prendra FILLE EST PRISE EN DELIBERE question de retour des brefs. Une bi

Il v eut un programme de musi- | C-E- Bothwell, député libéral de! probablement pas d'initiative et. PAR LA COMMISSION DU TA-, ©“rtaine opinion veut que le gou-
que, déclamations et danse, Partici- : Sift Current Mier aux Communes, | l'Italie serait d'avis de l'abandon- | RIF | vernement durecinq ansà dater du '

pérent au programme le R. p M C-H. Cahan,secrétaire d'Etat, |ner plutôt que de porter préjudice| , — | retour du dernier bref électoral et .
Sheehan. OMI. MM. Allan Mar-|& falt savoir qu'il croit compren- |à des accords sur d'auvres pactes. | La Commission du Tarif a pris en|non pas cing ans a dater du jour :

tin, Louis Kehoe. Miles Florence dre que l'Hôtel des Monnaics d'An-| Réarmement de i'Autriche. de la délibéré aujourd'hui la demande de|fixé dans la proclamation pour le , :
Moore, Heather MacDonald. Mar- |Bleterre frappera des médailles et |Hongrie et de la Bulgarie. — Les : ja Cie W. K. Kellogg, Limited, de retour des brefs électoraux. Le der- Un hôte uotidien d f ;
ruerite O'Connor. Mme Larose, M, |les Vendra dans ce pays, en souVe- trois puissances sont généralement London, Ont. pour un “drawback”| nier bref. en 1930, a été retourné q ans ies oyers 5

Dalton MacDonald. Mile. Theresa Dir du 25iéme anniversaire d'ac- en faveur. | de 60 pour cent des droits sur le riz| aux autorités au mois d'octobre. Ÿ Chaque jour de l'année les produits Red & À A
MeGuire, Mme McGuire, Mlle Alex- cession du roi George au trône! Désarmement—La Grande-Bre- importé. Le président. G. H. Sedge- dit-on. Si donc il fallait prendre White sont consommés dans d illiers d :
uudra McLachlan, Mme T.-E. Dris- d'Angleterre. On a suggéré qu'un tagne désire que la conférence de ‘ yick, a suggéré que les subsidiaires : cette dernière interprétation, le fover Penson des milliers de Ë

coll. certaln nombre de ces médailles désarmement se continue et veut canadiennes des compagnies des | Parlement actiel ne cesserait d'exis- yers — et cpargne effectuée sur les achats !
A midi, aujourd'hui, a la Maison |50ient mises à Ja disposition de persuader l'Allemagne d'y apporter | grats-Unis s'efforcent de collaborer ter qu'au mois d'octobre. de chaque semaine constitue l’argent suffi-

Saint-Joseph, un déjeuner fut servi l'Hôtel des Monnaies, à Ottawa, et|sa coopération. , avec les compagnies canadiennes en Or. rien n'empêche le gouverne- sant à l'obtention de plusieurs articles néces-sn l'honneur du Père Finnegan. Son vendues au Canada. M. Cahan dit Alliance de trois puissances.—La : matières tarifaire. ment de prendre cette dernière n- saires et utiles (}
Fxcellence Mer Guillaume Forbes, QU'Il ne sait pas si l'Hôtel des Grande-Bretagne y est opposée, la Le siège social de la Cic Kellogg terprétation. s’il le désire. affir- — :

archevêque d'Ottawa et plusieurs Monnaies du Canada a reçu des France hésite et l'Italie est en-|est en effet à Battle Creek, Mich., me-t-on dans certains milieux. !

versonnages v assisteront. médailles en question de Londres, |Cline à l'accepter. i Or, la Mount Royal Rice Mills, de | La révision des listes électorales
0 Il sait toutefois que certaines mé- Négociations avec l'Alemagne— | Montréal. par la bouche de H. M. est en cours. T1 faudra bien jus-

| Soirée oéti ue “[dailles seront distribuées comme La Grande-Bretagne ne croit pas ‘ Wallis, s'objectait à la demande. ou'au mois de juillet pour la para-

> p que | cadeaux du Roi à certaines gens en GU'on doive présenter à l'Allemagne| disant que les fabriques canadien- ; chever. puis au mois d'août pour ; |
. | Angleterre, suivant les instructions! Un plan trop expéditif. l'Italie est | nes pouvaient remplir les demandes | entendre les appe's. Viendra en- STANDARD No 4

au couvent de i du roi. outaayaun accord AHas el de la Cie Kellogg. P. F. Jackson. | suite l'impression des listes. Boîte No ? —
> . TELE L-elre e alliance et la Fran- d'Ottawa. représentant de la Cic, La loi des secours donne au gou- - , /

la congrégation, M. Vallanceavaitreçu un téle- ozinclineplutôt vers le point de XKellogg, nia cela.’disant que la com- vernement le droit au moins tech Nouveau Sirop d Erable Pur

Bll C'est demain soir quaura lieu au Sramme de Lloydminster. Saskat- ¢ COMMENTAIRES pagnie faisait usage dun riz spé- | niquedeRTerTe pour 2 Cc Gallon
nensionnat des Dames de la Congré- |Chewan, demandant le prix de 500 (Presse Associée) C'est alors que le président suggé- | dre et le bon gouvernement. Si, ) $ 59
ration, rue Gloucester. la soirée poé- mécanles quun comité Je citoyens LONDRES. 11—Les journaux des ra une entente entre les subsidiai- | étant donné la situation. le gouver- impérial. Chacun
que offerte par Madame Laurets ‘ To ai ereAx omiantsdeco voispartis politiques anglais: con- | res cartadiennes des compagnies des [ nement invoguait ce pouvoir, il
uger avec ses élèves des cours de: !©5. M. ‘ -j servateur. libéral et ouvrier. ou-! piats-Uni [; i . ceil Br . ée d'offi- ; . , .

ctiction, | Cahan de donner une réponse pré- blient aujourd'hui leurs divergences | Liat,UNSeblescompagniescana- | powrrailprolonser1a,duréeCoif AFPRET A SALADE MIEL PUR DE TREFLE RIZ
“La Poésie, ce fluide aérien capté Cle demain. Celui-ci fit observer |ek expriment l'espoir qu'on en arri- | avait amplement le temps de s’en- moins. T1 est peut probable qu'il le Red & White Pot d itéDar les poêtes et transmis par le di- que la chose n'était pas dc son res- vera à un plan précis de sécurité : tendre d'ici Ic prochain budget l fasse. Tout de même, il était inté- 23 e Qualité de

cur’ tel sera le thème de la soirée, sort. M. Rhodes. ministre des Fi- européenne à la conférence de, = ee= | ressant de souligner la possibilité, Bout. de 12 onces C 16 onces C fantaisie lvs 25c
(Communiqué) vances, dont la question relève, a |Stresa. UNE DEMANDE nous. À ‘

rm === promis de faire enquêter et d'’avi- Le projet cd'uns alliance franco- . ! : Ie a — | Biscuits ’ 3
(ser la Chambre. rusce est apprécié de diverses fa-. 1 LL à . : .

I| Cle demander au gouverne- Cons. On dit par ailleurs que le pro. | DE DOCUMENTS ur PARITE D'UN VILLAGE | au Soda Crevelt Boite Cornichons
iment si la distribution de ces mé- jet français ne vient pas en conflit _ MENACEE an es No 1 e Melange
| dailles comportera l'octroi de tj- Avec les prcpositions de sécurité de, M. Vincent Dupuis, député de TT OS MeCormiek Sucré

OngeZ \ tres” demande M. J.-F. Pouliot. foorangeBretagne. | | Laprairie- Napierville, inscrit aux (Presse Canadienne: Sac pour livre
; député libéral É . 11 annonce gue le vole |. noo hz -e for- 3 1—Un | ’ 7 Ç

pu Mnéral aTémoin uns CEpie| saineniansdeJachambreor: |PETERBOROUGHOn. 1-02 2°" 23e Blé-d'Inde Golden Bantam |. JSFAITS-OTTAWA [FoUrienoefn satedes Ne |Cumentss “Conte de toucures: |ioute ja parie commerciaiedu =" —  DEWKIST. Eo
ONC oe e oo — jorité en faveur de la Société com- | pondance, lettres, télégrammes ou lage ce, Norwood. situeàLane Cirage a De choix. Boite No 2 2 pour 21c C

| Les pompiers d'Ottawa ont été|me instrument de paix. On sest | Autres documents chargés de 1931 a jau nord-ess e C.-P. Pearce a 1 Chaussures — |tre ensemble complet “a A ; 2 je. déclaré en faveur des * anjourd'hui, entre l'honorable dé- [dans le garage de C.-P. Pe
_ Vo ; ppelés à 10 h. 53 ce matin a la de € pourparlers té de Berthier-Maskinongé (M. [h. 30 et les flammes se propagent > DANS 1 Oxydol

de Pâques—les plus chics ,meure de Mme Blanchard, 48 rue : diplomatiques contre un agresseur, | PY! de Betinier-- a ron tres rapidement poussées qu'elles sont ! “ ; POM
|St-André. « des étincelles avaient [UN total de 5.500.000 votes ont ete | J.-A. Barrette) ou toutes auives ; ‘ ‘À La boîte MES DE CHOIX Gros paquetvêtements que vous puis-

siez désirer — peut être

acheté suivant ces éton-
nantes conditions —

PAS DE
PAIEMENT
À COMPTE
Seulement

qu'après Pâques
Conditions con modes
pour convenir à toutes
les bourses, à votre con-

venance.

Maintenant
Un vaste assortiment de vête-
ment en vogue du printemps
est en étalage et il n'v a pas
de raison pour ne pas vous
vêtir et vous et toute la famil-
le tandis que ces condition:
sont en vigueur.

RAPPELEZ-VOUS
Pas d'argent n'est nécessaire
avant Pâques et cette offre est
faite pour tous les membres de
19 famille.

L. FINE Limited
183, tue Ride>u. Rideau 266

Tout le credit est sujot à bon:

probation de notre service
de crédit 

"mis le feu à la toiture. Les dom-
mages furent lézers. Les pompiers

ont aussi été apneles a éteindre deux
feux d'herbe aujourd'hui, l'un à
10 h. 55 a, m. à l'angle des rues
Templeton et Her.derson, et l’autre
à 11 h. 54. près du moulin Oliver.
avenue Gladsione.

i . . .

John-A. Drousc. homme daffai-
res bien connu d'Ottawa, est décédé

jeubitement hier à sa résidence, 85
rue Maccaren, ap-:- une brève ma-

 

(ladie. Il était Agé de 88 ans, Le dé- |
{ funt était le neveu de feu le sé-
nateur rouse, Natif d'Iroquois,
Ont. il habitait Ottawa depuis plus
de 50 ans.

J-R, Ou. du mis tere britan-

“nique des Pensions, qui succède à
\P.-N, Smith, comni. représentant du
iministére au Canada, est arrivé à
PCL La hier 240 29 famite ei à pri

possession €: =  burea:x, à l'édi-
fice cu Journal. M. Owen est en-
tré imm/diatement dans ses nouvel-

le” Frctions,
  

 

Catéchisme pour

les Tout Petits
Préparation facile et brève

à la Première Communion

des tout petits. 60ème mille.

YOc l'unité - 50e lo doux.

$4.00 ie 100

Le Messager St-Michel
Sherbrooke, P. Q.

; donnés.
i DIVERGENCES

(Presse Associéc
STRESA, 11. — Des divergences ,

d'opinions existaient hier soir entre
les délégations française, anglaise
et italienne au sujet de la meilleure
manière d'assurer la paix à l'Eu-
rope. Les trois puissances s'enten-

! daient sur la question du réarme-
; ment de l'Allemagne et sur la né-
cessité d'inviter ce pays à adopter
lun sysième de non agression et oe
| sécurité, mais elles differaient
d'cpinion sur les méthodes à adop-
ter.

: La Grande-Bretagne et l'Italie
| professeraient des idées tout à fait
: opposées et la France prendrait un
‘moyen termine. mais se rapprochant
davantage de la Grande-Bretagne.

PESSIMISME
: (Droits réservés 1935 par la
; Presse Arsociée)
i BERLIN, 11, — Dans les milieux
| officiels allemands. on se montre
aujourd'hui pessimiste au sujet des

| eltats de la conférence de Stre-
sa.
On estime généralement que, le

chancelier Hitler ayant fait con-
{Maitre sse vues à Sir Jolïn Simon,
;il appartient maintenant aux délé-
\zués à Stresa de se prononcer.
{ ins tr)— crn. nn

FEU MENACÇANT A EASTVIEW

i Le chef Adélard Lanoue et les
| pompiers volontaires d'Eastview ont
| mis trois quart d'heure à maitriser
| un incendie menaçant entre la toi-

deux logis aux Nos 143 et 145, ru
Greva. Le {ru fut découvert vera
11 h. 3% M. Geor es Rioux et sa
famille demourert au No 145 et 1e
fis de M. Rieux, ainsi que za fem-
me ct M, Jiles Ethier demeurent   

LN

  

À $250 selon le chef Lanoue.

 

; ture et le plafond d'une maison 4 |

au No 143. les pertes sont de $200

personnes ct le très honorable pre-
!mier ministre ou avec tout autre

membre de son cabinet au sujet

de la contribntion à être octroyée

| par le gouvernement fédéral pour

i le parachèvement de l'université de
Montréal.

 

l’eu Adolphe

Giguere de Québec

QUEBEC, 11.— Adolpne Giguere,
49 ans, télégraphiste, a succombé
ici hier, a une longue maladie. Il
avait déjà été a Yemploi du Paci-
fique Canadien, du Canadien Na-
tional ct de la Presse Canadienne

| comme télégraphiste. Il était fré-
re, de M. Lucien Giguere, secrétaire
de la Commission des Liqueurs de

Wilfrid Laurier, «
Il laisse dans le deuil, sa mère

et deux autres frères.
esate

SEANCES AJOURNEES 
: Le comité parlementaire des pê-
“cheries a ajourné fusqn'après le
congé de Pâques l'etude du bill de
M. T. Reid, libéral de New-West-

jiminster, qui prohiberait la pèche à
l@ seine du saumon rosc et sockeve
| dans certaines-régions du fleuve
Fraser. LI mesure restreindrait le
droit de pêche à celui de se servir
de filets.

! —_——
* SUDBURY. Ont, 11. — H. Boivin
et A Young ont été arrêtés aujour-

d'hui sous l'accusation d'incendie

prémédhité, a la suite do l'incendie
du 19 té’rier a la M. son d'éie de

; Boinvin. canton de Broder. Le feu

 

Québec et anclen secrétaire de Sir :

| Sura êté allumé pour récevoir des’

Assurances,

par un fort vent.
2

LE RAPPORT SUR LE LOGEMENT
 

Les membres du comité parle-

mentaire du logement sent prêts à

rédiger le rapport qu'il doivent sou-

mettre au Parlement. Depuis plu-

; sieurs semaines ce comité entend

i des témoignages sur la disparition
! des taudis ct la construction de lo-
i pis salubres. On s'attend à ce quo
le gouvernement prenne d'importan-
l tes décisions après avoir considére
ice rapport.

 
— —

 

Achetez de

COKE OTTAWA
Le Meilleure Valeur

en Combustible’

Fabriqué por

The OTTAWA GAS Co.
56, Sperks, Ottowe - Queen 5000

85, Principale, Hull - Sher. 2236
 

 

 

Trois nuances. :
Spécial,

98c
BOUILLOIRE

En tole galvanisée
Valiant $8150. pour 89c

TORONTOW
296, rue Dalhousie — Rid. 3123

 
  
 

 

15c 23c

Sucre Granulé 10 - 52c

FRUITS ET LÉGUMES
POMMES SPY No !. Le galion

BANANES. La douzaine

CELERI. Le paquet

CAROTTES (Nouvelles)

TOMATES ‘fermes et mûres)

| 10c
'

AYLMFR. Boîte No 27;
 

 

 

 

   

   
   

     

  
   

19¢

2 pqts 15¢

2 tvs 29c
 

Amidon de

Mais

(Corn Starch)
Marque BENSON. 12c

Savon Sunlight2-1 1 c
Red &
White

CHOCOLATE DROPS
| de Walker. Extra spécial,

19c
La livre,

 

    

S
oÙ

N° Poudre a Pate
Ne contient pas

d'alun”. Boite de 16 onces 25c La livre

Farine de Sarrasin

5c

         


